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L'âme tressaille d'allégresse à ce doux nom de Marie, le cœur s'épanouit comme une fleur an souffle matinal d'une brise embaumée. Ah! c'est qu'il nous rappelle de si grands mystères d'amour :
Il nous rappelle l'incarnation du Verbe divin pour le salut du monde.
11 nous rappelle le sacrifice d'une mère aux pieds de la croix.
Il nous rappelle la douce consolatrice des affligés, l'avocate des pécheurs, la protectrice de l'innocence, le refuge assuré de tout ce qui souffre ici-bas.
Marie... N'est-elle pas notre Mère, notre médiatrice, notre espérance, notre
amie, notre bonheur, notre tout après Jésus?
N'est-ce pas d'elle, comme d'une source intarissable, que découlent nos
joies et notre salut? Elle est Mère du Sauveur.
N'est-ce pas d'elle, comme d'un vase précieux, que se répand toute grâce qui convertit et sanctifie? Elle est la Trésoriére de Dieu.
C'est bien elle aussi qui adoucit nos maux, qui essuie sur nos fronts la sueur de l'agonie, nous montrant le ciel dont elle est ia porte éblouissante. Fulgida cœli porta.
0 Mère plus précieuse et plus puissante que toutes les créatures, plus douce que l'harmonie des cieux, plus gracieuse que la grâce elle -môme, que ton nom suave et parfumé comme les senteurs de l'Orient soit toujours sur nos lèvres pour les rafraîchir, et ton souvenir au fond de nos cœurs pour les soutenir et les consoler.
Marie.,. Les anges dans le ciel la révèrent, les Archanges et les Trônes sont ses messagers fidèles; les Dominations devant elle déposent leurs couronnes, et les Chérubins se font gloire de célébrer
ses grandeurs. Sur la terre, les grands génies planant bien haut dans le monde des intelligences, comme l'aigle dans la nue, ont voulu Ja chanter. Les Augustin, les Bernard, les Thomas d'Aquin et mille autres ont entonné à sa gloire des hymnes d'une ravissante harmonie.
D'autres, plus petits et plus modestes, comme la fauvette sur l'églantier fleuri, ont cherché à bégayer aussi quelque cantique d'amour. Tous sentaient au fond du cœur un entraînement irrésistible qui les portait à chanter Marie.
Le chant n'est-il pas le langage de l'amour? Et l'amour de Marie comme celui de Jésus n'est-ce pas le pain des hommes comme le pain des Anges?
Nous aussi nous voulons chanter Marie, nous aussi nous voulons mêler notre voix, quoique faible, à ce concert solennel qui, depuis dix-huit siècles, s'élève à la gloire de la Vierge immaculée. Nous' la chanterons en effeuillant son Rosaire, nous la chanterons en montrant à ses enfants les richesses et les beautés con-
ténues dans cette Rose mystique que la sainte Eglise nous fait saluer dans ses litanies : Rosa mystica, ora pro nobis.
Le Rosaire, c'est la couronne de saphir qui resplendit autour de votre front, ô Marie !
Le Rosaire, c'est le diadème royal aux diamants précieux qui repose sur votre tête auguste, ô Marie I
Le Rosaire, c'est le vêtement aux mille couleurs qui descend en plis ondoyants de vos épaules saintes, ô Marie I
Le Rosaire, n'est-ce pas la guirlande de roses qui relie le cœur de vos enfants à votre cœur maternel ?
Nest-ce pas l'échelle mystérieuse de Jacob qui conduit au cielî
N'est-ce pas la harpe sainte du roi David sur laquelle nous chantons vos louanges en méditant votre Rosaire?
c'est donc vous que nous célébrons, ô divine Reine des cieux !
Le Rosaire, qu'est-ce encore, qu'est-il dans son essence?
La sainte Eglise, nous parlant de Ma-
rie, lui donne le nom de Rose mystique.
Rosa mystiça.
Cette Rose mystique, comme toutes les roses, a un cœur qui en forme l'excellence et la beauté, et le cœur divin de cette Rose mystique c'est Jésus.
Cette Rose mystique, Marie, s'épanouit en quinze feuilles ou pétales :
Cinq sont d'une blancheur éclatante comme le lis de la vallée. Elles se nomment Annonciation, Visitation, Nativité, Purification et Recouvrement au temple.
Ce sont les Mystères joyeux.
Cinq sont tachetées de sang comme la rose empourprée. Elles se nomment:
Agonie, Flagellation, Couronnement d'épines, Portement de croix, Crucifiement.
Ce sont les Mystères douloureux.
Les cinq dernières sont dorées comme les épis d'une moisson que le soleil a mûris. Elles se nomment : Résurrection, Ascension, Descente du Saint-Esprit, Assomption de Marie et son Couronnement dans le ciel. Ce sont les Mystères glorieux.
Voilà donc le Rosaire. Il n'est autre chose dans son essence que l'épanouissement de cette Rose mystique dont le divin cœur est Jésus.
Aux quinze mystères correspondent quinze dizaines d'Ave Maria. Et réciter le Saint-Rosaire, c'est effeuiller cette Rose mystique en parcourant de les mystères pendant que nos lèvres prononcent les Ave Maria.
Le Rosaire est donc quelque chose de grand, puisque c'est Jésus et Marie s'épanouissant dans le monde en quinze mystères, et le développement de ces quinze mystères forme le christianisme tout entier.
Méditer votre Rosaire, c'est donc vous honorer, ô Marie! c'est donc célébrer vos grandeurs et chanter vos vertus, divine Reine des anges.
Avant de prendre en mains la lyre mystique qui doit résonner de vos louanges , laissez - nous , humblement prosternés à vos pieds, implorer votre secours. Nous sommes faibles, sans ta-
AVIS IMPORTANT. il
lent et sans amour ; mais un regard de vos yeux illuminera notre intelligence, un sourire de vos lèvres réchauffera notre cœur, et une bénédiction de votre main maternelle nous donnera force et courage. Bénissez-nous donc, ô Mère bien-aimée, et avec nous tous les enfants du Rosaire!
Nos cum proie pia Benedicat virgo Maria !
AVIS IMPORTANT
Le Rosaire de Marie, sans les indulgences qu'il possède, est un corps dépouillé de sa riche parure; sans la méditation des mystères, ce n'est plus qu'un corps sans âme.
De ce principe résulte donc pour les associés un double devoir : le premier, de s'appliquer à la méditation des mystères, selon la portée de leur intelligence; le second, de connaître les in-
AVIS IMPORTANT
diligences pour en remplir les conditions et les gagner. Désirant venir en aide à notre famille bien aimée da Saint - Rosaire pour l'accomplissement de ce double devoir, nous avons publié ce petit opuscule. Quelques mois ont suffi pour épuiser la première édition.
Nous en publions une seconde ; mais afin de la rendre plus complète, nous avons cru devoir ajouter des exercices pour la confession et la communion , et de plus la sainte Messe en pieuses affections sur les souffrances de Jésus et de Marie.
Ce petit livre, ainsi conçu, sera donc un véritable Manuel pour les associés.
Ils y trouveront de quoi bien remplir leurs devoirs généraux de piété et leurs devoirs particuliers du Rosaire.
Puissent-ils nous savoir gré de notre dévoûment à leur égard, et nous montrer leur reconnaissance par un pieux souvenir aux pieds de notre souveraine bien-aimée, Marie l
PREMIÈRE PARTIE
TKmitM EXPLICATION DES MYSTÈRES.
MYSTÈRES JOYEUX
PREMIER MYSTÈRE
L'Annenoiation de la sainte Vierge.
Les temps sont accomplis; Dieu va faire miséricorde au monde, et commencer l'œuvre du salut des hommes par l'incarnation de son Fils.
Représentons-nous l'humble demeure de Nazareth. — Au fond de cette demeure, une toute petite cellule , et au fond de cette cellule, Marie priant à genoux pour supplier l'Eternel de ne pas différer plus longtemps la venue du Messie. Tout à coup, l'archange Gabriel tout ruisselant
de lumière se présente devant elle, et prosterné à ses pieds il la salue en ces termes : Ave gratiaplena... Je vous salue, ô pleine de grâces, le Seigneur est avec vous, vous êtes bénie par-dessus toutes les femmes... A ces paroles Marie se trouble.. • Ne craignez rien } reprend l'ange, vous avez trouvé grâce devant Dieu ; vous aurez un fils qui se nommera Jésus ; il sera grand, il sera roi pour V éternité, et on l'appellera le Fils du Très-Haut...
Le ciel en ce moment est ouvert, les anges considèrent avec étonnement, et la sainte Trinité en suspens attend le consentement de Marie.
L'humble Vierge hésite, par crainte pour sa virginité; mais recevant l'assurance qu'elle restera toujours vierge en | demeurant mère de Dieu, elle répond à l'ange par ces paroles d'acceptation :
Voici la servante du Seigneur, qu'il me soit fait selon votre parole.
La terre alors commence à revivre, »
les cieux frémissent d'une douce allé- ; gresse, et le Verbe divin, s'échappant du
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sein du Père, vient se reposer en Marie.
Le mystère est accompli, le Fils de Dieu fait homme habite parmi nous.
+* l re Considération. Admirons ici l'immense charité des trois adorables Personnes divines, qui, d'un commun accord, concourent à notre salut.
Le Père, au lieu d'écraser les hommes coupables sous les foudres de sa colère, leur envoie son Fils pour les sauver.
Le Fils daigne s'abaisser jusqu'à se faire homme et prendre la forme d'un esclave, pour exécuter cette œuvre de salut.
Et ce mystère d'un Dieu fait homme se réalise en Marie par l'opération de l'Esprit saint. Oh! sachons comprendre cet amour infini de la sainte Trinité à notre égard, et ne plus vivre que pour elle.
2° Considération. Ce mystère est pour Marie le principe de sa grandeur. Associée d'une manière ineffable aux trois adorables Personnes divines, elle devient vraiment l'Epouse de Dieu le Père,
la Mère de Dieu le Fiîs, et le sanctuaire immaculé de l'Esprit saint. Donc, pour elle, amour et vénération profonde...
Que nos paroles, dans la récitation de cette dizaine d'Ave Maria, soient tout à la fois un cantique d'actions de grâces à l'égard de la sainte Trinité, et une hymne de louange à l'égard de Marie.
FRUIT DU MYSTÈRE
Correspondance à la Grâce et Humilité.
0 Jésus! par le baptême, vous avez
choisi mon âme pour être votre fille et votre épouse. Faites que je corresponde fidèlement à vos desseins sur moi, et que je sois entièrement vôtre pour 1*6ternité. Je vous demande aussi, par l'intercession de la divine vierge Marie, que l'abîme de mes misères attire en moi l'abîme de vos miséricordes!
Nota. — Il n'est pas nécessaire de lire chaque fois tout ce qui est indiqué pou^ chaque mystère; on peut s'arrêter à un
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pQint particulier, à une considération unique, afin de pouvoir l'approfondir davantage et y puiser une nourriture substantielle pour l'âme. Cette méthode donne la facilité de varier souvent, dans le choix des méditations.
DEUXIÈME MYSTÈRE
La Visitation de la lainte Vierge.
À peine l'archange Gabriel fut-il remonté vers le ciel, que Marie se levant traversa en toute hâte les montagnes de la Judée pour visiter sainte Elisabeth. — Pourquoi en toute hâte? Ah! c'est que Marie porte en elle le salut du monde; ou plutôt c'est le salut du monde qui l'emporte par ses inspirations au-delà des montagnes pour aller se communiquer aux hommes en la personne de saint Jean-Baptiste.
> Représentons-nous cette scène mystérieuse de l'entrevue dô Marie et de sainte
Elisabeth. Arrivée à Hébron, Marie entre dans la maison de Zacharie et salue sa parente Elisabeth. Celle-ci, remplie en ce moment de l'Esprit de Dieu, s'écrie à la vue de Marie : « D'où me vient ce bonheur que la Mère de mon Dieu daigne me visiter? à votre voix j'ai senti mon enfant tressaillir dans mon sein... Vous êtes heureuse d'avoir cru , car tout ce qui vous a été annoncé s'accomplira. Marie, emportée par sa reconnaissance , entonne son sublime cantique du Magnificat : 0 mon âme, glorifie le Seigneur, parce que celui qui est puissant, celui dont le nom est saint, a fait en moi de grandes choses. Nous aussi, comme Marie, entonnons un cantique d'actions de grâces, parce que Dieu a fait en nous de grandes choses; il a eu pitié de notre misère, et nous a tirés de l'opprobre du péché pour nous placer dans le chemin du ciel.
i Tt Considération. La charité avait fait descendre le Fils de Dieu sur la terre pour nous sauver. Cette même charité ne lui permettra pas d'attendre l'époque
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de sa nativité temporelle pour travailler d'une manière active à l'exécution de cette œuvre. Il a soif de notre salut ; il veut se hâter; il communique cette soif à Marie qui, à son tour, vole malgré mille dangers et mille fatigues jusqu'à Hébron; là doit s'opérer en saint Jean-Baptiste la première application des fruits de l'Incarnation.
2 e Considération. Si Marie est grande dans le plan divin, que son rôle est beau!
Jésus est le salut du monde, Marie est l'intermédiaire par lequel il vient jusqu'à nous. Jésus mérite pour les hom mes; Marie communique ces mérites. Elle est donc le canal des grâces, comme Jésus en est la cause méritoire et la source; c'est à sa voix que nous devons, comme saint Jean-Baptiste, tressaillir et sortir du péché. A elle donc nos prières et nos supplications, pour qu'elle daigne nous visiter et nous convertir.
FRUIT DU MYSTÈRE
Désir de notre propre sanctification et de celie
dn prochain.
0 Marie ! puisque c'est pour nous et pour notre salut que Jésus s'est fait homme, donnez-nous la grâce de comprendre ce bienfait et d'y correspondre avec fidélité; donnez- nous aussi la grâce de le faire comprendre aux âmes, et de travailler à leur sanctification selon la mesure de nos forces et de notre état.
TROISIEME MYSTÈRE
Nativité de notre Seigneur Jésus.
Pourquoi cette lumière éclatante qui resplendit dans les airs? Pourquoi ces cantiques joyeux qui se font entendre :
Gloire à Dieu au plus haut des deux, et sur la terre, paix aux hommes de bonne volonté! Ah! c'est que le Fils de l'Eter-
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nel vient de prendre naissance au milieu de nous.
L'empereur Auguste faisant faire le dénombrement de ses Etats, chacun devait porter son nom dans la ville d'où il tirait son origine. Saint Joseph se rendit donc à Bethléem avec Marie son épouse, qui était près de mettre N.-S. au monde.
Comme il n'y avait point de place pour eux dans les hôtelleries, il leur fallut se retirer dans une pauvre étable, et c'est là que Jésus naquit au milieu de la nuit.
Au môme instant les cieux brillént d'une éclatante lumière, une voix annonce aux bergers qui gardaient leurs troupeaux dans la plaine, qu'il leur est né un Sauveur, ils s'empressent d'accourir au milieu des concerts des Anges qui retentissent dans les airs. Accourons, nous aussi ; pénétrons en esprit dans l'étable de Bethléem, contemplons ce petit enfant nouveau-né. Couché sur un peu de paille, enveloppé de pauvres langes, il nous tend ses petites mains et semble nous dire : 0 hommes, voyez combien
je vous ai aimés! je suis Dieu et plus grand que l'univers, et voilà que je me suis fait petit enfant par amour pour vous; me refuserez-vous votre cœur?
Oh! non, saint enfant Jésus, nous ne vous le refusons pas, il est à vous ce cœur que vous avez tant aimé, et il vous appartiendra toujours; nous vous l'offrons par les mains de Marie, avec nos adorations profondes unies à celles des Anges, des bergers et des Mages.
i re Considération. Si Jésus a voulu naître dans une étable, c'est parce que l'homme était descendu jusqu'au niveau de la brute par la dégradation du péché, et le Sauveur devait aller le chercher où il était tombé. Elevés maintenant jusqu'au ciel, divinisés par ce mystère d'un Dieu fait homme, comprenons notre dignité, et ne redescendons jamais dans la boue d'où nous avons été tirés.
2 e Considération. Le rôle si beau de Marie se perpétue encore aujourd'hui.
De même qu'elle a enfanté une première fois Jésus à Bethléem, elle doit l'enfan-
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ter tous les jours dans les âmes d'une manière mystique ; et jamais une âme ne possédera véritablement Jésus, si Marie ne le lui a donné ; donc c'est à Marie que nous devons nous adresser toujours.
FRUIT DU MYSTÈRE
Esprit de pauvreté.
0 Marie ! obtenez-moi le détachement v des biens de la terre, afin que mon cœur soit un berceau convenable où Jésus puisse se plaire et reposer en paix.
QUATRIÈME MYSTÈRE
Purification de la sainte Vierge.
A peine, depuis la Nativité de Jésus, quarante jours s'étaient-ils écoulés, que Marie, se ressouvenant des obligations que lui imposait la loi, sort de son repos, et prenant entre ses bras l'enfant Jésus,
2 i LA ROSE MYSTIQUE EFFEUILLÉE.
elle se rend à Jérusalem pour subir la loi de la Purification. Elle avait aussi à offrir son Fils à Dieu par les mains du Grand-Prêtre, comme la victime qui devait être immolée pour le salut du monde. Saint Joseph raccompagne.
Arrivée dans le temple, ils rencontrent le vieillard Siméon qui, prenant entre ses bras le divin Enfant, s'écrie par inspiration prophétique : Maintenant, ô mon Bien! vous pouvez laisser aller votre serviteur en paix, selon votre parole, puisque mes yeux ont vu le salut que vous avez préparé devant la face de tous les peuples, pour être la lumière des nations et la gloire d'Israël. Puis, se retournant vers la sainte Vierge, il ajouta : Cet enfant sera en butte à la contradiction des méchants, il sera une cause de ruine et de résurrection pour plusieurs. Et vous, ô Marie! un glaive de douleur transpercera votre âme.
La prophétesse Anne se mit aussi à louer le Seigneur. Joseph et Marie écoutaient avec admiration ; puis, ayant accompli toutes les obligations de la loi,
l re PARTIE. — MYSTÈRES DU ROSAIRE. 25
ils s'en retournèrent à Nazareth, leur demeure, d'où il fallut bientôt s'enfuir pour éviter les persécutions d'Hérode. Unissons-nous à ce mystère de pureté et . d'immolation pour honorer Jésus et Marie, et rendre gloire à la sainte Trinité.
l re Considération. Les victimes devaient être présentées au Temple et consacrées à Dieu avant leur immolation ; et ce n'est môme qu'après un temps plus ou moins long qu'on versait leur sang. La grande victime choisie par Dieu pour le salut du monde, c'est Jésus ; ce mystère de la Purification est donc pour lui sa consécration, le commencement du Calvaire.
2 e Considération. Si Jésus est la victime, Marie en est le véritable Prêtre, c'est elle qui l'offre pour notre salut, c'est elle qui le sacrifie. Oh! sachons le reconnaître et rendre à Marie sacrifice pour sacrifice, amour pour amour.
FRUIT DU MYSTÈRE
L'obéissance.
0 Jésus! ô Marie! plus d'orgueil, plus de volonté propre; obéissance aux lois de l'Église, obéissance aux supérieurs, aux parents, à tous ceux qui ont le droit de nous commander, jusqu'à notre dernier soupir.
CINQUIÈME MYSTÈRE
Reooavrement de Jésus dans le temple.
Marie et saint Joseph se rendaient chaque année à Jérusalem pour sacrifier au Très- Haut. À l'âge de douze ans, Jésus les ayant accompagnés pour accomplir la loi, resta, à leur insu, dans le Temple au lieu de revenir avec eux. Marie s'étant aperçue de son absence, le cherchait de toutes parts, au milieu des angoisses les plus mortelles. «Anges du ciel, s'écriait-
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« elle , nous dit saint Bonaventure , « qu'est devenu mon fils? où est-il?
« Mon Dieu qu'en avez-vous fait? L'ace vez-vous retiré de ce monde? Me Tact vez-vous enlevé? Me serais-je rendue « coupable vis-à-vis de vous et à son « égard ? Punissez-moi, mon Dieu, mais « rendez-moi mon Jésus I » Telle était la douleur de Marie pendant les trois jours qui précédèrent son recouvrement.
Combien dut être grande sa joie lorsqu'elle le rencontra au Temple, assis au milieu des docteurs, écoutant, interrogeant, et se faisant admirer par la sagesse de sa parole. Le reconduisant à Nazareth, il lui fut donné de le posséder pendant de longues années, et de jouir de la douceur de ses entretiens.
La douleur de Marie est l'image de la douleur de l'âme qui a perdu son Dieu.
Oh 1 puissions nous bien comprendre que le véritable bonheur consiste à posséder Jésus, et qu'en dehors de lui, il n'y a sur la terre que déceptions et misères.
l ro Considération. La même charité
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ardente qui avait poussé Jésus, lors de la Visitation, à commencer avant sa naissance son œuvre de sanctification à l'égard des âmes, le pousse dans ce Mystère à commencer son apostolat avant l'âge d'adolescence. C'est que Jésus est tout charité , Deus caritas est. Oh I sachons-le reconnaître et nous en rendre dignes.
2 e Considération. Que Marie nous apparaît grande encore dans ce Mystère !
Elle commande à son Fils, et à sa parole Jésus semble retarder sa mission, comme à sa parole plus tard il fera son premier miracle ; il s'enferme à Nazareth, loin des hommes, dans une longue retraite, pour honorer et aimer sa Mère. Et nous craindrions d'aller trop loin dans notre culte à l'égard de Marie, quand Jésus luimême, un Dieu, consacre trente ans de sa vie mortelle pour l'honorer et l'aimer! Que les jansénistes et les protestants méditent ces choses, et ils comprendront la folie de leurs doctrines»
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FRUIT DU MYSTÈRE
La recherche de Jésus.
0 divin Maître, qui m'avez recherché lorsque je vous fuyais, vous éloigneriez vous de moi maintenant que je vous désire? Venez habiter mon cœur, c'est la demeure que Marie vous prépare.
MYSTÈRES DOULOUREUX
PREMIER MYSTÈRE
L'Agonie de Jésus au Jardin des Olives.
Les Mystères joyeux étaient la préparation à l'œuvre de notre salut; les Mystères douloureux en sont l'exécution.
Transportons-nous en esprit dans le jardin des Olives. Considérons le divin
Maître prosterné devant son Père, le priant pour le monde qu'il va sauver.
La nuit est avancée, tout dort dans la nature; et Jésus veille et prie.,. Mais bientôt la crainte s'empare de lui, et plein d'angoisse et d'effroi, levant ses mains vers le ciel , il s'écrie : Mon Père, mon Père, s'il est possible que ce calice s'éloigne de moi ; cependant que votre volonté s'accomplisse et non la mienne... Puis il tombe baigné dans une sueur de sang, et commence une douloureuse agonie...
Quel est donc ce calice objet de tant de crainte ? La justice de Dieu qui demande vengeance, Yinqratitude des hommes qui méconnaissent l'œuvre de la Rédemption, la trahison de Judas, les souffrances de Marie, voilà le sujet de cette douloureuse agonie. Contemplons ce Mystère, et unissons-nous à Jésus pour prier et gémir sur le sort des pécheurs.
4 re Considération. La Passion, c'est l'expiation. Pour les péchés intérieurs, il fallait des souffrances intérieures; et ces souffrances expiatrices de nos fautes in-
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térieures, c'est l'agonie de Jésus... Voilà ce que nous lui avons fait souffrir par le désordre de nos pensées et de nos désirs ; aurons-nous le courage de prolonger ce supplice ?
2° Considération. Si Marie est grande dans les Mystères joyeux, elle ne Test pas moins dans les douloureux. Co rédemptrice avec Jésus, elle souffre avec lui. Elle aussi, retirée dans la solitude de sa demeure , elle subit le supplice de l'agonie; et pleine d'angoisse et d'effroi, elle s'écrie : Mon Dieu, que ce calice de souffrance pour mon Fils s'éloigne de moi ! Cependant que votre volonté s'accomplisse et non la mienne ! Mère, que vos souffrances et celles de Jésus ne soient pas inutiles pour mon salut I
FRUIT DU MYSTÈRE
La Contrition.
0 divin Maître, qui avez pleuré nos péchés avec des larmes de sang, accordez-moi cette contrition intérieure et
surnaturelle sans laquelle il n'y a point de conversion véritable, nous vous la demandons par l'intercession de Marie.
DEUXIEME MYSTÈRE
La Flagellation.
Qu'il soit crucifié! qu'il soit crucifié!
s'écriaient les Juifs en parlant de Jésus; et Pilate, ne pouvant adoucir leur fureur, prend le parti de faire flageller ce Jésus dont ils demandaient la mort, afin d'émouvoir en sa faveur ces âmes sanguinaires. 11 le livre donc aux soldats romainsquile dépouillent de ses vêtements, le lient à la colonne du prétoire, et font pleuvoir sur sa chair innocente une grêle de coups; cette chair devient livide, se sillonne, s'ouvre en mille endroits et vole en lambeaux ; le sang jaillit de toutes parts; les os sont à décourt,., quel spectacle! « Nous l'avons vu,
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« s'écriait Isaîe ; il était méconnaissable ; « sa beauté avait disparu; il ressemblait a au dernier des hommes. Vraiment nous ce l'aurions pris pour un lépreux et un « homme que la main de Lieu avait frappé a et humilié, » Anges du ciel, où étiezyous? Ne pouviez-vous pas écraser ces misérables qui outrageaient ainsi votre divin Roi? Non, il ne leur était pas permis; Jésus voulait souffrir, et souffrir sans se plaindre pour nos péchés. Voyez cette pourpre sanglante de sa passion, nous dit saint Bernard, c'est le signe de sa charité ardente, et de la soif qui le dévore pour notre salut. En présence de ce spectacle, pourrions-nous encore commettre l'iniquité ?
i re Considération. L'expiation se poursuit ; après les péchés intérieurs, expiés par l'agonie, viennent les péchés extérieurs, surtout les fautes contre la sainte vertu ; et c'est principalement pour l'expiation de ces péchés honteux et de toute sensualité coupable, que Jésus % voulu souffrir l'affreux supplice de la
flagellation, afln de punir sur son corps virginal les délicatesses du nôtre.
2 e Considération. Marie elle aussi subissait une terrible flagellation; chacun des coups qui déchiraient les épaules divines de Jésus déchirait son cœur maternel... Oh! qui jamais pourra comprendre la grandeur des souffrances de Marie unies à celles de son divin Fils!
FRUIT DU MYSTÈRE
Esprit de pénitence.
0 Jésus! que notre vie soit une vie de mortification continuelle ! Pourrionsnous traiter délicatement notre corps de péché, à la vue du vôtre déchiré sous les fouets des bourreaux ?
TROISIÈME MYSTÈRE
Couronnement d'épines.
Tout n'est pas fini pour Jésus avec la flagellation ; un supplice peut-être plus
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terrible encore l'attendait avant celui du Calvaire : le supplice du Couronnement d'épines. Les soldats romains s'emparent donc du divin Sauveur, que la souffrance avait réduit à la dernière extrémité, et jetant sur ses épaules déchirées un lambeau de pourpre, ils l'entraînent dans le prétoire. Rassemblant alors toute la cohorte autour de lui, ils tressent une couronne d'épines, la placent sur sa tête, renfoncent profondément dans son front, et lui faisant prendre un roseau dans les mains , ils fléchissent avec dérision le genou devant lui, disant pour l'insulter : « Nous te saluons, Roi des Juifs. » — Puis ils lui crachent au visage et lui donnent des soufflets, — 0 lâcheté 1 ô ignominie I Jésus est notre Roi, et comme signe de sa souveraineté on lui offre une couronne d'épines, un roseau, un lambeau de pourpre? Jésus est notre Dieu; et pour adoration et hommages on lui offre des outrages et des insultes!... Anges du ciel, encore ici, où étiez-vous? Pou-
viez-vous donc vous voiler de vos ailes, et ne pas punir de pareils forfaits ? 0 mon âme, contemple ces choses et pleure ton orgueil et tes frivolités passées !
4 re Considération. Sur la tête paraissent l'orgueil de l'homme et la vanité de la femme ; la tête auguste de Jésus devait en porter l'expiation, et cette expiation, c'est la couronne d'épines. En présence de ce supplice du divin Rédempteur, pourrions-nous encore nous couronner de vaine gloire et de vanité?
2 e Considération. Si Marie n'est pas couronnée d'épines, elle est bien couronnée de douleur. Combien devaient cruellement déchirer son cœur ces épines de la couronne de Jésus ? Marie demande aujourd'hui des âmes généreuses qui veuillent bien tresser autour d'elle et de son Fils une couronne de consolation, et ces âmes fidèles sont les associés du Saint-Rosaire ; sachons donc répondre à l'appel de Marie et aux désirs de son cœur;
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FRUIT DU MYSTERE
Mortification de la vaine gloire:
0 Jésus ! c'est à vous que nous voulons plaire et non aux hommes; loin de notre cœur tout désir de l'estime des créatures : et donnez-nous l'esprit d'humilité et de mortification ; nous vous le demandons par l'intercession de l'humble Marie, votre divine mère.
QUATRIÈME MYSTÈRE
Portement de Croix.
C'en est fait, la sentence est prononcée, Jésus va mourir... Chargé d'une pesante croix, il est conduit ignominieusement sur le Calvaire au milieu d'une multitude en furie. Meurtri par mille coups , épuisé par mille souffrances , il tombe jusqu'à trois fpis, près de rendre
le dernier soupir... Ses bourreaux craignant qu'il meure en chemin et leur échappe, lui adjoignent un homme de Cyrène pour porter sa croix. Sainte Véronique apercevant de loin la face ado rable de son divin Maître couverte de crachais, de sueur et de sang, fend la foule, et vient essuyer cette divine face en pleurant. Tout près de Jésus se trouvent encore d'autres saintes femmes qui pleurent. Jésus leur dit en se tournant vers elles : « Filles de Jérusalem ne pieu,' rez pas sur 77101, mais sur vous et sur vos enfants. » Oui, pleurons sur nous et sur nos péchés, cause des souffrances de Jésus, sur nos rechutes si souvent multipliées , et que dans ce bain de larmes et de sang nous reconquérions notre innocence perdue.
i vt Considération. La montagne du Calvaire, c'est la montagne du salut; et le chemin pour y parvenir, c'est le chemin de la patience au milieu des croix. Jésus, dans ce mystère, en expiant nos infidélités et nos inconséquences, a voulu nous
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apprendre en même temps, que pour être ses disciples nous avions à nous charger courageusement de nos croix , et à les porter sans nous plaindre jusqu'à la mort.
2 e Considération. Que dut souffrir Marie à la vue de son Fils qu'on menait à la mort? Sans un miracle de Dieu n'auraitelle pas expiré sous le poids de sa douleur? Elle se met à sa suite en gémissant, et marchant sur les traces de son sang, elle gravit la montagne du supplice pour unir son sacrifice à celui de son Jésus. Montons, nous aussi, en gémissant, sur cette montagne de salut, pour ne plus redescendre jamais dans la plaine du péché.
FRUIT DU MYSTÈRE
Patience dans les misères de la vie.
0 Jésus! oui, j'accepte toutes les peines de mon état et de cette vie, comme des croix choisies par votre miséricorde pour purifier mon âme et la sanctifier ;
donnez-moi donc la résignation et la patience en union avec Marie.
CINQUIÈME MYSTÈRE
Crucifiement. >.
La sentence est exécutée ; le sang divin qui doit régénérer le monde inonde J le Calvaire; encore quelques moments, et tout sera consommé. Mais quel spectacle ! contemplons cette scène de désolation : la divine victime est attachée à la croix, le dernier souffle de vie est sur ses lèvres, des larmes brûlantes coulent de ses yeux presque éteints; les tourments les plus affreux, joints à une soif dévorante, accablent son humanité sainte, et lui font subir d'incompréhensibles douleurs. Son corps est brisé ; attaché à la croix, il est suspendu par des clous qui transpercent ses pieds et ses mains ; son cœur est brisé : abandonné par ses apôtres qui ont pris lâchement la fuite, il se
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voit couvert d'ignominies par les pharisiens qui lui disent avec dérision : Toi qui veux sauver les autres sauve-toi toimême; son âme est brisée : il semble être abandonné par son Père qui le laisse dans la plus extrême désolation : Mon Dieu, mon Dieu, pourquoi m' avez-vous abandonné? Oh! quel supplice! c'est pour les hommes qu'il souffre, et c'est de leurs mains sacrilèges qu'il reçoit le dernier coup! Méditons bien ces souffrances de Jésus; écoutons celte voix expirante qui se fait entendre encore : Mon père pardonnez-leur y ils ne savent ce qu'ils font.
Jésus meurt, et en mourant il pardonne à ses ennemis, il pardonne à ses bourreaux, il implore sur eux la miséricorde de Dieu le Père. Quel amour! Puis jetant un grand cri, il expira... Tout était consommé... nous étions sauvés!
i re Considération. Jésus a été offert en sacrifice parce qu'il Ta bien voulu, pour nous montrer jusqu'où pouvait aller son amour pour nous. Il meurt pour détruire le péché et nous donner la vie; il meurt
pour nous adoucir les tourments de la mort, et en mourant il nous donne ce qu'il a de plus cher, sa M ère; pouvait-il porter plus loin son amour pour nous?
2 e Considération. Qui pourrait retenir ses larmes devant ce spectacle de Jésus mourant, et de Marie le cœur brisé d'angoisses? Chacune des souffrances de Jésus était une souffrance pour Marie, chacune des ignominies du fils trouvait écho dans le cœur de la Mère. 0 douleurs de Marie, que vous êtes grandes et profondes, mais aussi que vous êtes nobles et sublimesl En sacrifiant Jésus, vous nous enfantez à une nouvelle vie, et nous devenons votre héritage... Malheur à celui qui ne saura vous aimer et vous reconnaître!
FRUIT DU MYSTÈRE
L'amour de Jésus et de Marie.
0 Jésus! puisque vous nous avez aimés jusqu'au supplice de la croix, nous vous aimons aussi jusqu'au supplice du mar-
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tyre, si vous l'exigez. 0 Marie! puisque pour nous vous avez sacrifié votre Jésus, pour vous nous saurons sacrifier aussi nos affections les plus chères, et notre vie ue sera plus qu'une vie de renoncement et d'immolation.
MYSTÈRES GLORIEUX
PREMIER MYSTÈRE
La Résurrection de !fotre.8eiçneur.
Réjouissez-vous, Reine des cieux, réjouissez-vous! Séchez vos larmes, celui que vous pleuriez n'est plus dans le tombeau, il est ressuscité... Sous son pied victorieux il a écrasé l'enfer et la mort.
Au matin de Pâques, les saintes femmes se rendaient au jardin de Gethsémani pour embaumer le corps du Sauveur. Chemin faisapt, elles se disaient :
m Qui donc nous enlèvera la pierre qui recouvre le sépulcre? » Quel ne fut pas leur étonnement de la trouver renversée?...
Sur cette pierre était assis un ange tout resplendissant de lumière , et cet ange leur dit : « Vous cherchez Jésus de Nazareth ? il n'est plus ici 9 il est ressuscité ; allez en Galilée, c'est là que vous le trouverez; il vous y a déjà précédées. » Bientôt Jésus apparut à Madeleine, aux saintes femmes et aux apôtres, pour les réjouir et les consoler. Réjouissons-nous aussi, parce que la résurrection de Jésus est le principe de la nôtre. Secouons le linceul du péché qui nous enveloppe, et que notre résurrection spirituelle soit le prélude de notre résurrection éternelle.
l re Considération. En ressuscitant, Jésus a brisé l'empire de Satan; en ressuscitant; il a confirmé notre foi, vivifié notre espérance, établi la sainte Eglise sur des fondements inébranlables. Enfants de cette même Eglise, n'ayons aucune crainte ; elle est l'épouse de Jésus, et ne saurait être renversée; après avoir
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souffert avec son divin époux, elle triomphera toujours avec lui de tous ses ennemis.
2 e Considération. Ils durent être bien longs pour Marie les trois jours que Jésus passa dans Je tombeau» Retirée dans son humble demeure, elle priait avec larmes, elle collait ses lèvres sur les instruments de la passion, baisait les clous, la couronne d'épines qui avaient déchiré son bien-aimé Jésus; mais que son bon* heur dut être grand, lorsqu'il lui apparut, le visage brillant, plein de joie et de gloire!... Marie pleure encore sur nous qu'elle voit ensevelis dans le tombeau du péché. Voulons-nous donc toujours être pour elle un sujet de tristesse et de larmes?
FRUIT DU MYSTÈRE
La Conversion.
0 Jésus ! ô Marie ! aidez ma faiblesse, brisez mes inclinations perverses, terrasez-moi par votre grâce comme vous ter-
rassâtes saint Paul sur la route de Damas; que ma vie, dès aujourd'hui, soit une vie toute nouvelle et toute ressuscitée en vousl
DEUXIÈME MYSTÈRE
L'Ascension de Notre -Seigneur.
Le moment de quitter la terre était venu pour le Sauveur, il l'annonce à ses disciples et les conduit au mont des Oliviers. Marie était avec eux, elle pleurait l'éloignement de son Fils, mais se réjouissait de sa gloire. Jésus, s'adressant à ses apôtres, leur dit : Je vous donne tout pouvoir comme il m 9 a été donné : allez enseigner toutes les nations, les baptisant, au nom du Père, du Fils et du Saint- Esprit. Levant alors ses mains divines, il leur donna sa bénédiction, et en les bénissant, il s'éleva dans les airs... Bientôt une nuée le dérobe à leurs yeux, et il monte au plus haut des cieux où il est
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assis à la droite de son Père, pour y régner éternellement. Les apôtres regardaient encore en haut, quand deux Anges vinrent les tirer de leur extase en disant : « Hommes de Galilée, que faitesvous là, les yeux fixés au ciel? Ce Jésus qui vient de disparaître reviendra un jour dans le même appareil pour juger les vivants et les morts. » Et les apôtres, et Marie, ef les saintes femmes se retirèrent avec joie, pour se préparer dans le Cénacle à la venue du Saint-Esprit. Ayons toujours nos regards tournés vers le ciel pour contempler notre patrie où Jésus nous attend, et retirons-nous dans la solitude du cœur avec Marie pour attirer en nous l'Esprit saint qui nous fera avancer vers la béatitude éternelle.
l rc Considération. Si Jésus monte au ciel, c'est pour nous en ouvrir les portes fermées par le péché d'Adam, c'est pour nous préparer une place aux pieds de son trône. Si Jésus monte au ciel si peu de temps après sa résurrection, c'est pour nous apprendre qu'une âme ressnscitée
à la grâce doit mener une vie toute céleste, et pendant que nos pieds touchent la terre, notre cœur doit habiter au milieu des Anges.
2° Considération. Marie aurait voulu suivre son Jésus dans le ciel, mais sa mission n'était pas terminée, elle devait être la mère et la protectrice de l'Eglise naissante. Si parfois le découragement et le désir de la mort s'emparent de notre âme, souvenons-nous aussi que nous avons une carrière à fournir, des vertus à pratiquer et des mérites à acquérir; venons puiser alors la force et le courage dans le cœur maternel de Marie.
FRUIT DU MYSTÈRE
L'esprit de prière.
Prends ton essor, ô mon âme, prends ton essor sur les ailes de la prière, et en attendant la mort, élance-toi jusqu'au ciel, par l'ardeur de tes désirs, élancetoi jusqu'au ciel en union avec Jésus et les désirs de Marie !
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TROISIÈME MYSTÈRE
Daseanta du Saint-Esprit sur las Apôtres.
Transportons -nous en esprit dans le Cénacle. Tous les apôtres sont réunis; au milieu d'eux est Marie. Depuis neuf jours, ils persévéraient dans la solitude, la prière et la pénitence, pour attendre l'effet des promesses de Jésus montant au ciel. Au jour de la Pentecôte, Marie, élevant ses mains virginales vers son Fils, lui fit entendre ces mots : Emitt,e Spiritum tuum et creabuntur : Envoyez votre divin Esprit et il se fera une nouvelle création. Alors un grand bruit semblable à celui d'un vent impétueux remplit le Cénacle, et l'on vit paraître des langues de feu qui, s'étant partagées, allèrent se reposer sur la tête de chacun des apôtres et des disciples. Tous remplis du Saint- Esprit et de ses dons, ils se dispersent dans Jérusalem et le monde entier, an-
nonçant partout la bonne nouvelle du Sauveur ressuscité. Ils convertirent une multitude infinie d'âmes, fondèrent un grand nombre d'églises dans toutes les parties de l'univers, et scellèrent de leur sang la foi divine qu'ils prêchaient. Oh!
qu'il vienne aussi se reposer en nous ce divin Esprit ! qu'il vienne renouveler la face de notre âme, en chasser à tout jamais l'esprit du monde, pour faire de nous des apôtres et des saints !
l Te Considération* Avant de monter au ciel, Jésus avait dit à ses disciples, et par eux à tous les fidèles : € Je ne vous laù- « serai point orphelins.... Je serai avec « vous jusqu'à la consommation des siè- « des. » Fidèle à sa promesse, Jésus est toujours avec nous, et par l'Eucharistie qui remplit le tabernacle, et par sa grâce qui remplit notre cœur, tant qu'il est pur et par son Esprit saint qui fait entendre sans cesse d'innénarrables gémissements au fond de notre âme. Soyons donc toujours avec Jésus, comme il veut être toujours avec nous.
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2 e Considération. Marie, qui par sa pureté sans tache et son humilité profonde, avait attiré le Fils de Dieu dans son sein, attira aussi l'Esprit saint sur la terre par l'ardeur de ses prières. Les apôtres, réunis autour d'elle comme de petits aiglons autour de leur mère, s'abritaient sous son aile protectrice, vivaient de ses conseils, et amenaient à ses pieds les âmes qu'ils avaient converties pour qu'elle les bénit et les adoptât pour enfants.
Nous aussi, serrons nos rangs autour de Marie, et vivons sous son égide tutélaire jusqu'au dernier jour.
FRUIT DU MYSTÈRE
La force dam le combat.
Courage, ô âme fidèle! la vie de ce inonde ôst une vie de lutte et de combat; mais avec Marie vous aurez l'Esprit saint, qui est un Esprit de force , et la victoire vous appartiendra.
QUATRIÈME MYSTERE
L'Assomption de U sainte Viergo.
Le moment de quitter la terre était venu pour Marie. Jésus, du haut du ciel, lui avait fait entendre ces paroles : Ve nez des montagnes du Liban, ô mon épouse, venez des montagnes du Liban, venez, et vous serez couronnée.
Et Marie, morte dans un élan d'amour, ensevelie depuis trois jours, entr'ouvrit son sépulcre, et pleine de gloire, de grâce et de beauté, elle s'élança, portée par les Anges, vers les demeures éternelles. Que ce triomphe dut être beau !
Quels ravissants cantiques durent entonner les élus en voyant leur divine souveraine s'élevér de la terre au ciel !
Revêtue de l'éclat du soleil, le front couronné d'étoiles, appuyée sur son bienaimé Fils, elle monte dans les airs bénissant tout sur son passage; elle monte,
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inondée de délices et de gloire, et les démons épouvantés se plongent au fond des sombres abîmes, en poussant des gémissements et de grands cris. Le ciel, à son arrivée, paraît se revêtir d'un éclat nouveau. Elle monte au-dessus des Anges, qui s'inclinent devant elle ; au-dessus des Archanges, qui la saluent comme leur reine; au-dessus des Dominations, qui déposent à ses pieds leurs couronnes.
Elle monte jusqu'au plus haut des cieux, jusqu'aux pieds de l'Eternel , où elle règne et régnera jusqu'à la fin des siècles!..
0 heureuse Marie, au milieu du bonheur si pur qui vous inonde et de la gloire qui vous environne, n'oubliez pas vos enfants de la .terre 1
i re Considération. Jésus après son ascension dans le ciel, laissant sa divine Mère encore quinze ou vingt ans sur la terre, voulait accroître ses mérites, mais il voulait aussi nous apprendre à nous préparer dès longtemps à la mort par une vie de prière et de renoncement.
Bienheureux les morts qui meurent dans le
Seigneur, nous dit la sainte Ecriture; mais pour mourir dans le Seigneur, il faut être, comme Marie, complètement mort et au monde et au péché.
2 e Considération. Marie ne pouvait plus vivre loin de Jésus ; du fond de son cœur s'échappaient de tendres et douloureux soupirs : « Mon Dieu que mon exil se prolonge, s'écriait-elle; quand donc m'appellerez-vous à vous? Laisserez-vous longtemps encore votre servante et votre Mère dans la désolation et les larmes? » Et c'est dans un de ces transports, de ces élans sublimes, que l'âme de Marie se détachant du corps, s'envola vers le ciel :
elle était morte d'amour... Oh! puissionsnous aussi mourir comme Marie, dans un élan d'amour de Dieu î
FRUIT DU MYSTÈRE, la grâce d'une sainte mort.
Vierge sainte, aidez-nous par votre intercession à briser les liens qui nous attachent au péché, afin que notre mort
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soit une mort de prédestiné, et par là le commencement de notre bonheur éternel ?
CINQUIÈME MYSTÈRE
Le couronnement de la sainte Vierge.
Arrivée au plus haut des cieux, Marie reçoit des mains de son Fils le diadème immortel de la royauté céleste. Les trois adorables Personnes divines plaçant son trône à la droite de Jésus, la proclament solennellement Reine universelle du ciel et de la terre, et veulent que toute créature lui soit soumise. Alors toute rassemblée des Elus vient se jeter à ses pieds pour lui rendre hommage. Oh! qui jamais pourra comprendre la glorieuse dignité de Marie dans le ciel? Elevée audessus des Chérubins et des Séraphins, assise sur un trône tout resplendissant de lumière, elle domine tout ce qui n'est pas Dieu. Des légions d'Anges tenant ea
main des harpes et des cithares, des légions de vierges tenant en main des lis, des légions de martyrs tenant en main des palmes, entourent son trône, et mêlant leur voix aux accords mélodieux des lyres, chantent avec amour les gloires de leur souveraine bien-aimée; tous jetant à ses pieds des fleurs et des couronnes, s'écrient avec exaltation : Ave gratia piena. Oui, vous êtes pleine de grâce, de majesté et de beauté, ô Marie! Régnez sur nous tous, pour toujours et pour jamais... Quelles belles scènes nous représente le ciel ! Quand nous sera-t-il donné d'en être les heureux témoins? Pouvonsnous espérer de mêler un jour nos voix à celles des Elus pour chanter les gloires de Marie? Oui, si nous sommes fidèles au Rosaire; parce que le Rosaire est la chaîne mystérieuse qui relie la terre au ciel, et les mystères en sont les anneaux* 0 Notre-Dame-du-Saint-Rosaire, captivez donc notre âme et conduisez-la bien près de votre trône dans le séjour des
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4 re Considération. Jésus avait compté
tous les mérites de Marie, et à chaque
mérite il avait préparé un degré de
gloire. Il compte aussi les nôtres, pour
préparer à chacun de ces mérites un
degré de félicité. Nous devons donc
suivre l'exemple de Marie, nous tresser
d'avance une couronne immortelle par
la pratique des vertus et des bonnes œuvres.
2 e Considération* Couronnée de gloire et d'immortalité dans le ciel, Marie n'oublie pas ses enfants de la terre. Elle est notre Mère, donc elle nous aime ; elle est notre Reine, donc elle nous protège; elle est notre Médiatrice auprès de Jésus, donc sans cesse elle implore pour nous la miséricorde de son Fils... Oh! que ce rôle de Marie est beau! qu'il est touchant et sublime à la fois! Après nous avoir donné autrefois Jésus à Bethléem, maintenant elle nous le rend propice par des supplications continuelles. A Marie nous devons tout, d'elle aussi nous obtiendrons tout. Donc ne cessons de la prier
le Rosaire à la main, et par son secours nous serons sauvés.
FRUIT DU MYSTÈRE
Fidélité et confiance en Marie.
Vous oublier, ô Marie ! vous oublier, ô tendre Mère ! vous et votre Rosaire ?
Non, non, jamais, jamais, jamais ! ! !
deuxième explication des mystères.
— -mm- LES TROIS VIES DE JÉSUS.
Notre Seigneur Jésus se manifeste au monde de trois manières :
Par sa vie naturelle ; Par sa vie eucharistique; Par sa vie mystique dans les âmes.
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Chacune de ces vies est une mine féconde pour la méditation et l'oraison.
Étudions-les dans les mystères du Saint- Rosaire, Ces quelques développements, quoique bien courts, pourront être d'une extrême utilité à nos associés, et leur fournir des sujets pour la méditation de chaque jour.
MYSTÈRES JOYEUX
L'Annonciation
Vie naturelle de jésus. La vie naturelle de Jésus dans ce mystère, c'est son Incarnation , l'union de la nature humaine et de la nature divine ; son anéantissement, son état de victime et de pontife en Marie. Dès ce moment il prie pour le monde ; dès ce moment il s'offre comme une victime d'immolation pour le salut des hommes. Le cœur immaculé de Marie est donc tout à la fois le sanc-
tuaire où Jésus prie, et Yautel oit il s'immole...
En union avec Jésus incarné, aimons, nous aussi, à habiter le saint cœur de Marie.
Vie eucharistique. Le mystère de l'incarnation se perpétue dans l'Eucharistie. Le môme amour qui a porté Jésus à s'incarner dans le sein de Marie le porte à résider dans la sainte hostie :
ses délices sont 6! être avec les enfants des * hommes. Par ces quelques mots : fiât mihi secundum verbum tuum, il devient présent en Marie; par quelques mots :
hoc est enim corpus meum % il devient présent sur nos autels. Là, dans cette étroite demeure de nos tabernacles, comme autrefois dans l'étroite prison du sein 4e Marie, il prie et il s'immole pour rendre gloire à Dieu son Père; il prie et il s'immole pour le monde, et demande grâce pour les pauvres pécheurs. Oh ! si nous étions bien pénétrés de cette présence réelle de Jésus dans l'Eucharistie, de sa vie de prière pour le salut des
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hommes, avec quel recueillement , avec quelle ferveur, avec quel saint tremblement ne nous tiendrions-nous pas aux pieds des autels?
Demandons à Marie, pendant cette dizaine du Rosaire, une foi vive et une charité ardente à l'égard de Jésus présent et priant dans nos saints tabernacles.
Vie mystique. La vie mystique de Jésus dans les âmes, c'est sa vie en nous par la Grâce et la Sainte Communion.
Par la Grâce il nous rend participant de sa nature divine; par la Sainte Communion, il vient en nous d'une manière mystérieuse, mais réelle. La vie de la grâce n'est donc autre chose qu'un écoulement de la vie de Dieu en nous, et la sainte communion une extension du mystère de l'incarnation en nos âmes.
Oh ! que le chrétien est grand ! par la grâce il est divinisé, par la sainte communion il devient comme Marie le tabernacle vivant du Verbe fait chair.
Donc, comme pour Marie , pureté et in-
nocence de mœurs, comme pour Marie, fuite du monde et de ses plaisirs, comme pour Marie, recueillement et union continuelle avec Jésus au fond de nos cœurs.
Pater. — 10 Ave. — Gloria.
Visitation
Vie naturelle. La vie naturelle de Jésus c'est l'historique du mystère. Il se fait porter par Marie dans la maison de sainte Elisabeth pour sanctifier Jean- Baptiste qui devait être son précurseur.
Dans cette visite, il comble de biens tous les membres de la maison : et saint Jean-Baptiste qu'il délivre du péché originel, et saint Zacharie à qui il rend la parole au moment de la naissance de son fils, et sainte Elisabeth à qui il communique le don de prophétie. C'est ainsi qu'il agira toujours pendant sa vie mortelle, et on dira de lui « qu'il a passé en faisant le bien. »
0 Jésus ! que votre bonté est grande !
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et cependant cette bonté est méconnue aujourd'hui plus que jamais. Faites que nous vous aimions, nous au moins, et que nous vous fassions l'hommage à tout jamais des affections les plus profondes et les plus pures de notre âme.
Vie eucharistique. Jésus, du sein de Marie où il est incarné, sanctifie toute la maison d'Elisabeth. Jésus, du sein de l'hostie où il réside, répand les influences de sa grâce dans le monde, et vivifie l'Eglise tout entière. Se communiquant aux âmes, il excite dans les unes la Foi, comme jadis en sainte Elisabeth ; dans les autres V Espérance, comme autrefois en saint Jean-Baptiste qui tressaille ; dans d'autres encore la Charité, comme en Marie qui n'ayant plus rien à désirer, entonne son cantique d'action de grâce, le Magnificat.
Et puis Jésus-Eucharistie ne se fait-il pas porter tous les jours, par le prêtre et le missionnaire, aux malades et aux affligés, aux pécheurs et aux infidèles à convertir, à toutes les âmes qui ont besoin
de consolation, de conversion et de salut ? Le ministère apostolique n'est donc que l'épanouissement du mystère de la Visitation, et Jésus-Hostie est le centre et le foyer de toute la vie chrétienne.
Oh! c'est là que nous devons venir retremper et vivifier nos cœurs.
Vie mystique. Jésus continue en nous d'une manière ineffable le mystère de la Visitation. La dévotion sensible, la ferveur subite, sont des visites du bon Maître et de sa grâce, « Je me tiens sans « cesse à la porte et je frappe... Ouvrezw moi, mon épouse et ma sœur, ouvrez- « moi... Je vous ai aimée d'un amour éter- « nel... » Mon enfant, donne -moi ton cœur!
Marie , le principe de la vie naturelle de Jésus, était aussi le plus parfait sanctuaire de sa vie mystique. En elle il vivait par sa grâce; en elle il se rendait sensible par de douces et délicieuses visites, et Marie, fidèle à correspondre à la grâce, marchait à grands pas dans la pratique de toutes les vertus et dans le
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chemin de la plus éminente sainteté.
Semblables à Marie, soyons fidèles à Jésus vivant dans notre âme, soyons fidèles au bon Maître quand il daigne se faire entendre en nous par de douces visites. Ouvrons-lui la porte de notre cœur, et qu'elle soit fermée pour toute affection humaine.
Nativité de Jésus
Vie naturelle. Détresse de Marie et de saint Joseph à Bethléem, ne rencontrant aucune âme charitable qui voulût bien les recevoir. — Etable à l'extrémité de la ville, — voilà le palais de la Reine des cieux, et le berceau du Roi du monde I — Petit enfant Jésus dans la crèche; son dénûment, ses pleurs, ses souffrances. — Cantiques des Anges; adorations des bergers et des Mages. — Caresses maternelles que Marie prodigue à son Jésus nouveau-né. ~ Considérer le mystère, et nous unir aux personnages pour adorer et aimer.
Vie eucharistique. Le mot Bethléem f
en hébreu, veut dire maison de pain. La première naissance de Jésus, quoique bien réelle, était en môme temps l'image d'une autre naissance dans une maison de pain, et cette maison de pain c'est la sainte hostie. Là, dans cette crèche mystérieuse de la sainte hostie, Jésus repose comme dans la crèche de Bethléem au milieu de la pauvreté et du dépouillement de toute chose. Mais là aussi , comme à Bethléem, il reçoit les adorations des Anges, des bergers, des rois, des grands et des petits , des fidèles et des saints. Là aussi, comme à Bethléem, il a ses mains pleines de grâces qu'il veut communiquer aux hommes; là, comme à Bethléem, il tourne vers nous les regards de son cœur plein de tendresse et de miséricorde. Oh! quel mystère d'amour que ce mystère de Jésus-Hostie!
Venons donc nous réchauffer auprès de lui, et que par la ferveur de nos adorations nous devenions dignes de recevoir la communication de ses grâces et de ses divines caresses.
I fe PARTIE. —'MYSTÈRES DU ROSAIRE. 67
Vie mystique. Notre cœur le plus souvent n'est qu'une étable pleine de péchés et de j misère, et cependant Jésus ne dédaigne pas de venir y prendre une mystérieuse naissance par sa grâce et la sainte com- ' munion. De même que Tétable de Bethléem, après la nativité de Jésus , devint un ciel tout éclatant de lumière , de même notre âme, après la nativité mystique de Jésus en elle, devient un autre ciel tout resplendissant de clarté, et notre corps et notre cœur, semblables aux bergers et aux rois, confondent leurs !
adorations pour rendre à Jésus, en nous, un perpétuel hommage. 0 mon âme, comprends ta dignité dans l'état de 4 grâce, n'oublie pas que tu es la crèche mystique, le ciel d'ici-bas, où Jésus aime à se reposer et à prendre ses délice»!
Purification
Vie naturelle. Voyage de Bethléem à ■< Jérusalem pour accomplir la loi ; immolation de deux petites colombes, et of-
frande de cinq sicles d'argent pour le rachat de Jésus. Mais lui, au fond de son cœur, s'offrait à son Père comme un holocauste pour le salut des hommes :
« Mon Dieu , les victimes et les sacrifices « anciens n'ont pu vous plaire, me voici , « moi votre Fils , à qui vous avez donné « un corps, me voici pour que j'accomplisse « votre volonté... » Et ce sacrifice de Jésus s'est ensuite consommé sur le Calvaire. Combien ce mystère de la purification est beau et profond ! c'est le mystère de la purification du monde, plutôt que le mystère de la purification de Marie.
Vie eucharistique. Ce mystère de la Purification se perpétue dans l'Eucharistie; là, comme dans le temple de Jérusalem, il s'abandonne entre les mains du prêtre, il se laisse offrir par lui à Dieu son Père , il s'offre lui-même, car il est tout à la fois victime et pontife : « Ecce <* venio, mon Père, me voici, pour que a j'accomplisse votre volonté. * A Jérusalem, il s'offre comme victime d'un sa-
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crifice à accomplir, sur l'autel il s'offre victime d'un sacrifice déjà accompli.
Jésus-Eucharistie est donc un modèle d'obéissance et une source de pureté.
Aimons à venir auprès de lui retremper notre âme dans l'esprit de sacrifice et de chasteté; aimons aussi à offrir souvent ce même Jésus-Hostie à Dieu le Père, par les mains de Marie : c'est le moyen le plus sûr d'obtenir miséricorde.
Vie mystique. Jésus et les chrétiens ne forment qu'un seul et même corps, le . grand corps mystique de la sainte Eglise.
Jésus est la tête, et les fidèles sont les membres. Notre vie ne doit donc être autre chose que la vie de Jésus; vie pure, vie candide, vie obéissante, mais aussi vie de sacrifice. Dans ce mystère, il veut s'unir tous les membres de l'Eglise pour les offrir à son Père, et ne former qu'un immense holocauste avec eux ; refuserons-nous de nous fondre en Jésus, pour rendre gloire à Dieu et nous immoler pour le salut du monde? Disons donc aussi :Ecvc cenio, me voici, ô bon Maître;
ecce venio, me voici, ô mon Dieu, comme une victime unie à Jésus pour le sacrifice.
Recouvrement dans le temple
Vie naturelle, Jésus voulant s'occuper de l'œuvre de son Père qui était l'œuvre de notre salut, semble oublier ses devoirs de famille relativement à Marie et à saint Joseph pour ne songer qu'aux intérêts de son Père céleste; laissant donc sa famille de la terre dans la désolation et les larmes, il s'enferme dans le temple pour commencer son ministère au milieu des docteurs de la loi.
Ainsi devons-nous agir : quel que soit notre état, faire toujours prédominer les intérêts de l'ordre surnaturel, sur ceux de l'ordre naturel ; et même si Dieu le demande quitter notre famille de la terre pour nous enfermer dans le temple de la vie religieuse, et ne nous occuper que des intérêts du ciel.
Vie eucharistique. Tout ce mystère se
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retrouve dans la sainte Eucharistie; là aussi, Jésus quitte son Père et sa Mère du ciel , pour s'enfermer dans un petit temple au milieu de nous, et s'occuper de notre salut; là aussi, il devient la lu- • mière des docteurs, la science des saints, les délices des âmes pures ; n'est-ce pas dans l'Eucharistie que sainte Catherine de Sienne, sainte Thérèse puisaient leur lumière, que saint Thomas et saint Augustin puisaient la sublimité de leur science , et sainte Madeleine de Pazzi les transports d'amour qui la ravissaient?
Venons donc aussi aux pieds de Jésus- Eucharistie puiser la véritable science du salut, et le bonheur qui sera pour nous un avant-goût de la céleste Patrie.
Vie mystique. Si l'autel est le temple où Jésus-Hostie instruit les âmes et leur communique sa science et ses délices, notre âme est la véritable Nazareth oîi il se plaît d'habiter ; voilà où il veut vivre avec Marie et saint Joseph jusqu'à notre dernier jour. La vie de Jésus à Nazareth est une vie humble et cachée, une vie
pleine de suavité et de charmes. Quels doux entretiens devaient avoir Heu entre Jésus enfant, Marie et saint Joseph? Il veut nous communiquer cette vie, nous faire aimer Phumilité et la solitude, ravir notre cœur par des communications intimes et de délicieux entretiens; oh!
heureuse l'âme qui possède en elle par l'affection la sainte Famille ! Pourquoi cette âme ne serait-elle pas la nôtre? Aimons Jésus enfant, aimons Marie, aimons saint Joseph, enfermous-les dans la mystique Nazareth de notre cœur, et vivons avec eux pour ne plus nous en séparer jamais.
MYSTÈRES DOULOUREUX
Agonie
Vie naturelle. La dernière cène où Jésus institue d'une manière si touchante le sacrement de l'Eucharistie,— Sa mar-
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che vers le jardin des Olives en s'entretenant avec ses apôtres dans on discours plein d'effusion. — Il laisse ses disciples au pied de la montagne, il laisse Pierre, Jacques et Jean à l'entrée du jardin. — Pénétrant seul en avant, il se livre à toutes les angoisses d'une tristesse mortelle et d'une cruelle agonie. — Sa prière à son Père trois fois répétée. — La sueur de sang. — Trahison de l'infâme Judas. — Fuite des apôtres. — Quelle nourriture pour notre âme si elle méditait bien ces choses !
Vie eucharistique. Le tabernacle des autels n'est-il pas pour Jésus un nouveau jardin des Olives?
— Solitude comme au jacdin des Olives; nos temples sont déserts.
— Prière comme au jardin des Olives :
Mon Père, que ce calice de la damnation de ces pauvres âmes s'éloigne de moi.
— Tristesse comme au jardin des Olives ; il voit l'ingratitude des hommes et l'inutilité de son sacrifice pour un grand nombre.
— Agonie comme au jardin des Olives; il est l'agneau de Dieu qui porte les péchés du monde, agnus Dei qui tollis peccata mundi.
Oh ! ne nous endormons pas comme les apôtres, écoutez Jésus vous dire :
Quoi 9 vous ne pouvez veiller une heure avec moi? Venons donc le consoler par de fréquentes et ferventes visites (l)?
Vje mystique. Jésus vivant en nous par sa grâce veut aussi y vivre d'une vie de souffrance et d'anéantissement; les délices de la sainte Enfance ne peuvent pas
(1) La pensée de Jésus agonisant a donné naissance à cette belle œuvre de l'adoration perpétuelle nocturne du saint Sacrement, comme la pensée de Marie pleurant sur le monde a donné naissance à la réorganisation du Rosaire perpétuel. Le saint Rosaire, qui nous rappelle ces mystères si touchants du bon Maître, doit donc être l'arme des adorateurs du saint Sacrement, les chevaliers de Jésus, comme il est l'arme des associés du Rosaire, les chevaliers de Marie. Nous disons ceci pour les personnes qui auraient quelques scrupules de réciter le Rosaire pour adorer Jésus au saint Sacrement. On ne peut mieux adorer Notre-Seigneur qu'en parcourant les mystères de sa vie ; or, les mystères de la vie de Jésus, .c'est le Rosaire,
l re PARTIE. -~ MYSTÈRES DO ROSAIRE. 75
toujours durer; les consolations sensibles ne sont pas aussi propres que les souffrances à épurer et à fortifier l'âme. Voilà pourquoi Jésus fait éprouver à ceux qu'il aime des tristesses intérieures, des sécheresses et des tribulations qui les jettent presque dans le découragement, leur faisant croire que tout est perdu. Non, c'est l'agonie de Jésus qui se renouvelle dans ces âmes, c'est le divin Sauveur qui les fait participer à son calice du jardin des Olives, les traitant comme des épouses bien chères auxquelles il fait partager ses douleurs. Marie n'a pas été exempte de ses souffrances; toutes les scènes de la Passion se sont renouvelées dans son cœur; Jésus le voulant ainsi, pour réaliser en sa divine Mère dans chaque Mystère la vie mystique qu'il veut établir dans les âmes. Courage donc et confiance, puisque cet état de tribulation intérieure est un état d'épreuve et non d'abandon.
Flagellation
Vie naturelle. Jésus lié et garrotté au jardin des Olives, traîné par les rues de Jérusalem, d'un tribunal à l'autre. — Nuit affreuse passée dans la prison. — Outrages dont il est abreuvé. — Traîné devant Pilate, puis devant Hérode; reconduit à Pilate. Il est attaché à la colonne, où son corps est déchiré de coups, — Son sang ruisselle. Les yeux levés vers le ciel, il prie et offre ses souffrances pour l'expiation de nos péchés.
0 mon âme, contemple ces choses, ne sois jamais rassasiée de les considérer et tu comprendras toute l'horreur du péché.
Vie eucharistique. Dans la sainte Eucharistie encore, Jésus est flagellé, et douloureusement flagellé. — Là, comme à la colonne du Prétoire, il reçoit sans se plaindre les coups de ses bour-
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Et les coups des hérétiques qui attaquent sa présence réelle,
Et les coups des hérétiques qui blasphèment son saint nom,
Et les coups de la femme mondaine qui l'outrage par ses irrévérences et sa tenue immodeste à l'église Oh! quel
renouvellement de souffrance nous occasionnons à Jésus dans la sainte Eucharistie ! Oh ! plutôt mourir que d'être au nombre des bourreaux du divin Sauveur.
Vie mystique. Jésus ne se contente pas de faire souffrir aux âmes qui lui appartiennent une agonie intérieure qui les réduit aux angoisses de la mort, mais il les fait encore participer à sa flagellation en les frappant par de cruelles maladies, par des malheurs temporels, par des contrariétés de tout genre, afin de les purifier de plus en plus et de les rendre dignes de lui.
Attaché à cette colonne d'une flagellation mystique, notre âme doit rester calme et résignée comme Jésus à la colonne
du Prétoire; tout accepter des mains du bon Maître comme une grâce de sanctification. Ah! les souffrances bien acceptées sont une belle chose, ce sont les ailes de l'aigle qui nous emportent rapidement au ciel.
S. Couronneraient d'épines.
Vie naturelle. Scène douloureuse du couronnement d'épines, insultes des soldats romains, qui fléchissent le genou devant Jésus avec dérision, le saluant comme Roi des Juifs. — Un roseau à la main , un lambeau de pourpre sur les épaules, il est présenté au peuple parPilate : Ecce homo, voilà l'homme. — Cris de rage du peuple juif: Toile, toile, crucifige eurriy crucifiez-le, crucifiez-le; qu'on nous délivre Barabbas ! ma^s, pour lui, qu'il soit crucifié !
0 mon âme, là encore considère ce supplice !.. . Combien de fois ne l'as -tu pas renouvelé en préférant les passions à l'amour de Jésus ?
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Vie eucharistique. Noii seulement Jésus est flagellé au saint autel par les hérétiques et les impies, mais il est couronné d'épines par ceux qui se disent chrétiens, mais qui, en réalité, ne sont que des lâches et des ingrats.
— Ames pieuses , oh est votre ferveur et votre recueillement en présence de la sainte Eucharistie? Àh ! vous n'êtes pour
v Jésus qu'une couronne d'épines.
— Ames consacrées à Dieu par le célibat ou la robe religieuse, où est votre fidélité et votre amour dans vos devoirs vis-à-vis du saint Sacrement ! Ah ! vous aussi n'êtes pour Jésus qu'une couronne d'épines.
— Ames consacrées à Dieu par l'onction sacerdotale, où est votre dévotion dans le service des autels, la célébration de la sainte Messe? Ah! nous le disons en pleurant, nous aussi nous sommes pour Jésus une couronne d'épines. Et toutes ces âmes qui se font un jeu des Sacrements, que le respect humain ou l'hypocrisie conduisent à la sainte Table, ne sont-elles
pour Jésus des épines bien cruelles? Oh! qu'il n'en soit point ainsi des associés du Rosaire I Réveillons - nous, réveillonsnous, et que notre cœur, comme la petite lampe du sanctuaire, se consume jour et nuit devant Jésus!
Vie mystique. De même que Jésus flagelle par la souffrance les âmes qui sont siennes, il les couronne aussi d'humiliations afin de les rendre semblables à lui en les faisant participer à tous ses mystères.
— Couronne d'humiliations intérieures, à la vue de nos péchés passés et présents;
— Couronne d'humiliations de la part des amis qui nous trahissent;
— Couronne d'humiliations de la part du monde qui nous méconnaît, nous méprise, nous tourne en dérision, nous calomnie, etc. Ces couronnes ne nous manqueront pas. D'ailleurs elles sont nécessaires à notre sanctification , et l'âme fidèle en sentant le besoin, s'écrie avec
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saint Jean- de -la- Croix : Pour vous, et avec vous, ô mon Jésus , souffrir et être méprisé!
Portement de croix
Vie naturelle. Tout l'histoire du Chemin de la Croix. — Jésus est condamné à mort par la sentence la plus inique. — Traîné sur la montagne du supplice, il est abreuvé d'ignominie par une populace en furie. — Ses chutes trois fois répétées. — Simon le Cyrénéen lui aide à porter sa croix. — Saintes femmes. — Rencontre douloureuse de la sainte Vierge, — Sainte Véronique essuie en pleurant la divine face de Jésus. — Oh! que de choses à méditer dans ce mystère, bien propres à faire impression sur notre âme !
Vie eucharistique. La croix qui pèse sur Jésus-Hostie est bien lourde. Toutes les souffrances de la passion se renouvellent, nous l'avons vu, d'une manière mystique dans la sainte Eucharistie :
— Et Yagonie occasionnée par la froideur et l'indifférence des hommes;
— Et la flagellation occasionnée par les insultes des hérétiques et des impies;
— Et le couronnement d'épines renouvelé par les chrétiens lâches et infidèles.
Jésus souffre tout avec la même patience qu'aux jours de sa vie mortelle. Il porte cette croix tous les jours, et il la portera jusqu'à la fin du monde sans se plaindre, priant sans cesse pour les pécheurs, comme autrefois lorsqu'il montait au Calvaire. Non seulement il porte sa croix sans se plaindre, mais s'oubliant lui-même, il nous adresse du fond de son tabernacle de tendres paroles pour nous consoler. Oh! semblable à Véronique, venons essuyer la divine face de Jésus par des baisers spirituels dans de ferventes visites au saint autel; lavons cette face auguste par les larmes d'une véritable componction, et notre âme purifiée parviendra un jour sur la montagne du salut.
Vie mystique. Celui qui veut venir après
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moi, nous dit Notre-Seigneur dans le saint Evangile, qu'il se renonce soi-même., qu'il porte sa croix et qu'il me suive. C'est ainsi qu'il veut vivre en nous, en cherchant à nous rendre semblables à lui.
— Quand Jésus nous fait subir des agonies mortelles, c'est sa croix qu'il nous impose.
— Quand il nous flagelle par la souffrance, c'est sa croix qu'il nous impose.
— Quand il nous accable par de petites misères et contre-temps, c'est encore sa croix qu'il nous impose. Et il veut qu'à son exemple nous portions toutes ces croix, sans nous plaindre, avec générosité, jusqu'à la mort qui est pour nous le Calvaire. 0 mon âme, courage et résignation; après avoir participé à la
croix de Jésus, nous participerons à sa gloire.
o. Le Crucifiement.
Vie naturelle. Scène douloureuse du crucifiement. — Les clous s'enfoncent dans les pieds et les mains adorables de
Jésus. — Soif ardente. — On lui donne à boire du fiel et du vinaigre. — Crucifié ainsi entre deux voleurs, Jésus expire en nous donnant Marie pour mère. — Descente de croix. — Jésus sanglant et défiguré entre les bras de sa mère. — Mater dolorosa.— Désolation de Marie.— Non, il n'est pas de douleur semblable à celle-ci. — Méditons bien ce mystère, et le péché ne pourra jamais plus pénétrer dans notre âme.
Vie eucharistique. Parmi les mystères de la Passion qui se renouvellent dans la sainte Eucharistie, un de ceux qui nous frappent le plus, c'est le Crucifiement. La sainte Messe surtout n'est autre chose que la reproduction mystique de ce mystère. Là tout nous rappelle le Calvaire :
— Et les ornements en forme de croix ,
— Et le prêtre qui tient ses bras en croix,
— Et les signes de la croix qu'il trace su]P lui et sur les oblations,
i fe PAHTIÊ. — IITSTÈRES DU ROSAIRE. 88
— Et l'élévation de l'hostie après la consécration r
— Et la séparation du sang dans le calice d'avec le corps dans le linceul du corporal. Tout nous rappelle le crucifiement de Jésus. Aussi appelle-t-on le saint sacrifice de 1» me3se le sacrifice non sanglant de la croix. Avec quelle dévotion profonde ne devrions-nous pas y assister? Jésus est immolé d'une manière mystique au saint autel pour notre salut ; il a soif des âmes comme sur la croix. Sitio, j'ai soif; mon Père, donnez-moi des âmes !... — Et les communions indignes, peut-être les nôtres...
Voilà bien pour nous tous une source intarissable de douleurs et de larmes.
Vie MYsTiotffi. La mort, la mort, la mort, voilà la source de la véritable vie !
Tout en nous doit être crucifié avec Jésus : nos pieds, nos mains, nos yeux, notre esprit, notre cœur, nos convoitises, tous nos sens ; parce que tout en nous ayant péché, tout doit être purifié et réformé.
Marie en qui il n'y avait rien à réformer et à purifier, Marie immaculée jusqu'à son dernier jour, a participé pleinement à ce crucifiement de Jésus.
Saint Augustin nous dit que son cœur maternel et le cœur de son Fils étaient comme deux miroirs qui se réflétaient mutuellement leurs souffrances. Et nous, enfants coupables, nous refuserions de nous associer aux souffrances de notre Maître? 0 crucifiement mystique! ô bienheureuse mort qui nous donne la vie, soyez notre héritage et Fhéritage de tous les enfants de Marie !
MYSTÈRES GLORIEUX
Résurrection
Vie naturelle. Les gardes du tombeau... Leur frayeur quand ils voient l'Ange assis sur la pierre qu'il vient de renverser... Les diverses apparitions de
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Jésus... son corps glorieux touche à peine la terre, il semble toujours vouloir s'élancer vers le ciel. Nous aussi, un jour, si nous avons aimé et imité Jésus nous ressusciterons pleins de gloire et de beauté.
Vie eucharistique. Jésus au saint autel est dans un état ressuscité quoique dans un état de mort mystique. Son corps, caché sous les saintes espèces, est impassible; c'est le même corps glorieux et ressuscité qui illumine les cieux; que les méchants l'insultent, que les impies et les mauvais chrétiens l'outragent, il est à l'abri de leurs coups; réjouissonsnous, Jésus ne peut plus souffrir. Il communique spirituellement et corpo* Tellement cet état de résurrection à tous ceux qui s'approchent de lui à la sainte table et s'en nourrissent dignement.
Vie mystique. Quand Jésus a pris naissance dans une âme, qu'il y a grandi par les consolations des Mystères joyeux, il purifie et fortifie cette âme par les souffrances des Mystères douloureux, puis
il la conduit aux Mystères glorieux. Cette âme alors se trouve dans une vie toute ressuscitée, au-dessus des misères qui la crucifiaient autrefois, comparativement insensible à tout ce qui n'est pas Dieu. C'est le commencement de notre transformation réelle en Jésus. Courage, 0 mon âme, les croix ne sont rien à côté du bonheur de la résurrection.
Ascension
Vie naturelle. Réunion des apôtres et des disciples sur le mont des Oliviers ; Jésus leur donne ses derniers avis, les investit de tout pouvoir; puis il monte au ciel en leur présence, leur promettant de leur envoyer bientôt l'Esprit consolateur qui leur apprendra toute chose.
Ce beau ciel oh Jésus monte est notre patrie ; un jour, avec lui, nous y établirons éternellement notre demeure.
Vie eucharistique. L'ascension de Jésus se perpétue dans PEucharistie. Du fond de son tabernacle , le divin Maître
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semble nous dire comme autrefois à ses disciples : Je m'en vais à mon Père; pour vous, enseignez toutes les nations, devenez des apôtres par la sainteté de votre vie et de vos bons exemples, et il nous bénit en s'unissant à son Père.
Vie mystique. Quand Jésus est complètement ressucité dans une âme , il allume en elle de saints désirs du ciel ; et cette âme s'élance sur les traces de Jésus par l'ardeur de sa prière et la sublimité de ses contemplations. Oh! quand donc ces choses se produiront-elles en nous ?
Descente du Saint-Esprit
Vie naturelle. Jésus ne peut faillir dans ses promesses et ses paroles. Je ne vous laisserai point orphelins avait-il dit à ses disciples, je vous enverrai l'Esprit consolateur. Neuf jours à peine s'étaient écoulés, lorsque l'Esprit saint descendit dans le Cénacle pour changer ces hommes timides en apôtres qui por~
tèrent le flambeau de la foi jusqu'aux extrémités du monde. Nous aussi, nous serions de bons chrétiens et de véritables apôtres, si l'Esprit saint s'emparait de notre cœur.
Vie eucharistique. Le tabernacle de nos autels est pour Jésus un autre ciel.
Du fond de ce tabernacle, où il règne comme dans sa gloire, il communique aux âmes fidèles son divin Esprit avec ses sept dons, en particulier le don d'intelligence pour comprendre et le don de force pour agir. En présence des saints autels, disons donc sans cesse : Emitte Spiritum tuum et creabuntur. Envoyeznous, ô Jésus, votre Esprit saint, afin qu'une nouvelle création se fasse dans notre cœur!
Vie mystique. L'âme ressuscitée, et en laquelle s'opèrent de mystérieuses ascensions par la prière, ne vit plus que par l'inspiration de la grâce; Jésus la conduit par son divin Esprit ; la nature ne domine plus en elle; sa vie est la vie de Jésus; vie toute divine qui lui fait opé-
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rer de grandes œuvres devant Dieu et même devant les hommes. 0 Esprit de Jésus ! prenez la place de mon esprit propre, et conduisez-moi toujours et en tout.
Assomption
Vie naturelle. Jésus a pitié des larmes et des souffrances de sa divine Mère.
Du haut du ciel, il lui fait entendre sa voix : Veni y electa mea. Venez, ô ma bien-aimée, venez recevoir la couronne qui vous est préparée de toute éternité...
Et il descend lui-même avec toute la cour céleste pour embellir le triomphe de Marie. Oh! que Jésus est bon! si nous sommes fidèles, il nous communiquera un peu de son amour pour sa Mère.
Vie eucharistique. Jésus monté au ciel continuait sa vie eucharistique en Marie.
Une pieuse narration nous dit que la sainte Vierge faisait tous les jours la communion, et que la sainte Hostie restait intacte dans sa poitrine jusqu'à la comu-
m union suivante. Jésus vivait donc continuellement en Marie ; et cette vie eucharistique de Jésus en Marie était le commencement de son assomption. Son cœur s'embrasait de plus en plus sous l'action de l'amour divin, son âme s'élançait vers le ciel. La mort de Marie fut une communion de son âme à Jésus; puisse notre mort être aussi une communion de notre âme à Dieu !
Vie mystique. Quand les âmes commencent à être parfaites, Jésus les attire comme l'aimant attire le fer; il leur dit comme à Marie : Veni, electa mea ; venez, ma colombe bien-aimée, venez du désert de la terre prendre possession de ma gloire,. . Et l'âme attirée par Jésus s'écrie : Oh 1 qui me donnera des ailes de colombe pour m'envoler vers mon Dieu? J'ai soif de vous, comme le cerf altéré au milieu des ardeurs de Tété respire pour les eaux vives; et Jésus reprend : Veni de Libano; venez du Liban, mon épouse , ma fiancée, venez recevoir la couronne qui vous est pré-
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parée, et vous asseoir â mes côtés... Et l'âme, en union avec Marie triomphante, s'élance jusqu'aux pieds de l'Eternel pour y établir, même dès ce monde, sa demeure. Eprouvons -nous ces saints désirs? Notre assomption est-elle commencée 2
Couronnement de Marie
Vie naturelle. Jésus faisant la gloire du triomphe de Marie par sa présence la conduit jusqu'au plus haut des cieux, au milieu des acclamations réitérées des élus. Déposant ensuite sur son front maternel le riche diadème de la royauté des cieux, il l'investit de sa toute-puissance, rétablit sa trésorière et la dispensatrice de toutes ses grâces; en sorte que, au saint nom de Marie comme au saint nom de Jésus, tout genou doit fléchir dans le ciel, sur la terre et dans les enfers. Réjouissons-nous de cette toutepuissance de notre Reine bien -aimée; elle la fera servir au salut de ses enfants.
Vie eucharistique* De même que Jésus était la couronne de Marie sur la
pr
munion est la véritable couronne de notre âme ici-bas. De même que Jésus était pour Marie le gage de sa couronne future d'immortalité, de môme Jésus- Eucharistie est le gage de notre gloire et de notre couronne future : Futurœ gloriœ nobis pignus datur. Donc, couronnons-nous de Jésus en ce monde par de fréquentes et saintes communions, et nous serons couronnés par lui dans le ciel.
Vie mystique. L'âme fidèle, après avoir passé par les différents mystères du Rosaire, arrive au repos en Dieu, à l'union divine. Dans ce repos mystérieux , dans cette union avec Jésus l'âme éprouve d'indéfinissables délices, qui sont un avant-goût du ciel. Au milieu de ces délices spirituelles, de ce calme dans l'union, toutes les actions de cette âme sont autant d'actes d'amour qui augmentent ses mérites, autant do diamants qui en-
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richissent sa couronne. Quelle doit être belle cette couronne, puisque alors et respirations et battements de cœur, tout devient méritoire! Quand nous sera-t-il donné d'entrer dans cette voie de perfection qui doit être le couronnement dé notre vie éternelle? A vous, divine vierge Marie, de nous enchaîner par les liens de votre saint Rosaire, de réchauffer notre courage dans votre cœur de mère, et de nous conduire de vertus en vertus jusqu'au couronnement mystique qui se consommera dans le ciel. Ainsi soit-il.
CHAPITRE PREMIER
Ce qu'on entend par Rosaire perpétuel.
Le Rosaire perpétuel est une association au moyen de laquelle le saint Rosaire se récite jour et nuit sans interruption, pour rendre à Marie un perpétuel hommage et obtenir d'elle un perpétuel secours.
Cette association forme ici-bas la Garde royale de la Reine des Anges, et les membres s'étant distribué toutes les heures du jour et de la nuit pour la récitation du Rosaire, s'honorent du glorieux titre de chevaliers de Marie.
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Première pensée de cette œuvre.
La première pensée de cette association fut inspirée à un religieux dominicain, il y a déjà plusieurs siècles.
Frappé des grandeurs de Marie et de sa toute-puissance auprès de Dieu, ce saint religieux cherchait un moyen et de reconnaître ces grandeurs, et de mettre à profit cette toute-puissante médiation pour obtenir à l'Eglise et au monde des grâces abondantes.
Le saint Rosaire était admirablement propre à remplir cette double fin, car il est tout à la fois une prière et une hymne de louange à Marie. Ce fut donc à cette dévotion plusieurs fois séculaire que recourut ce digne enfant de saint Dominique ; pour accomplir son pieux dessein, il imagina d'organiser le service régulier dont nous parlons, par lequel le saint
Rosaire se réciterait le jour et la niiit sans interruption par des associés, qui, se relevant d'heure en heure, veilleraient comme de fidèles sentinelles pour rendre à Marie un perpétuel hommage et implorer un perpétuel secours.
Cette pieuse pensée fut bénie du ciel, tous les vrais serviteurs de Marie l'accueillirent avec amour; sa propagation par le monde fut rapide, elle devint populaire en peu de temps,
Les Papes Urbain VIII et Innocent X l'ayant entendu développer, à Rome, la trouvèrent si belle et si conforme à l'esprit de l'Eglise, qu'ils l'embrassèrent eux-mêmes avec la plupart de leurs cardinaux, le clergé, les communautés religieuses et plus de 60,000 personnes de laville sainte; Alexandre Vil, InnocentXI,
Clément VII, Pie VI, la favorisèrent aussi de tout leur pouvoir, et l'enrichirent d'indulgences. Le nombre des associés devint immense, la France à elle seule finit par en compter plus de 800,000 ; à leur tête se trouvaient un grand nombre
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d'évèqûes, et plus de mille communautés religieuses.
Quelle gloire pour Marie, et quelle source de bénédictions pour l'Eglise! Et cependant cette dévotion n'était plus parmi nous, comme tant d'autres institutions catholiques, elle avait été emportée par la tourmente révolutionnaire. La France en conservait à peine quelques débris; les enfants de saint Dominique qui lui avaient donné naissance ont eu la pensée de la faire refleurir, et voici à quelle occasion.
Rétablissement du Rosaire perpétuel.
Depuis deux ans, les religieux dominicains avaient pris possession de leur couvent de Lyon; depuis deux ans, le saint Rosaire se récitait régulièrement tous les jours en public dans leur église avec de grands fruits pour les âmes, lorsqu'il leur vint en pensée de faire quelque chose de plus à la gloire de Marie
qui les avait protégés d'une manière frappante dans des circonstances difficiles. Marie était attaquée dans leur voisinage, et nous pouvons dire dans le monde entier, avec une recrudescence de rage, par les hérétiques et les impies; ils résolurent donc de rétablir d'une manière régulière et complète l'ancienne dévotion du Rosaire perpétuel pour former autour de la sainte mère de Dieu comme une Garde royale qui prendrait la défense de son honneur et la vengerait de ses ennemis.
Cette pensée, longuement méditée dans le calme et le silence de la prière, fut mise à exécution, et dès le commencement couronnée d'un plein succès.
Quelques mots avaient à peine été prononcés en chaire sur le projet de cette œuvre, que les âmes se présentaient en foule, demandant à faire partie de cette sainte association; deux mois après, l'œuvre était complètement organisée; toutes les heures du jour et de la nuit étaient prises par un grand nombre de person-
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nés de tout âge, de tout sexe et de toute condition ; des magistrats, des officiers môme, avaient donné leur nom, heureux de pouvoir faire partie ici-bas de la Garde d'honneur de Marie; et la récitation du saint Rosaire se perpétuait sans interruption, comme aux plus beaux jours des siècles derniers.
L'inauguration solennelle eut lieu à Lyon au couvent des Dominicains, le soir du premier dimanche de juillet 1858.
Plusieurs heures avant la cérémonie, l'église s'était remplie. Après une prédication sur la beauté et l'actualité de l'œuvre, les associés furent armés chevaliers de Marie, devant défendre jusqu'à leur dernier soupir son hoilneur et son culte; les litanies furent chantées à deux chœurs par les religieux et les fidèles, et la cérémonie se termina par la bénédiction du saint Sacrement, à l'autel de la sainte Vierge.
Dès lors cette œuvre du Rosaire perpétuel est toujours allée en grandissant et en se développant; elle a pénétré dans
Digitiz
un grand nombre de diocèses; déjà elle étend ses rameaux au-delà des frontières, dans les pays étrangers. Nous avons vu des paroisses s'enrôler, le pasteur en tête. Parmi les hommes, plusieurs ne pratiquant pas les devoirs de la religion ont demandé à être admis dans cette milice en l'honneur de la Reine des cieux, promettant d'être fidèles jusqu'à la mort à leurs obligations : « Je suis sûr, au moins, disait le prêtre qui avait pris leurs noms, que ces hommes feront une prière de temps à autre, et ce lien du Rosaire qui les rattache à celle que l'Eglise appelle le puissant refuge des pécheurs est capable de les ramener un jour à la pratique complète de leurs devoirs religieux. »
Lorsqu'une œuvre chrétienne devient populaire, et que, dès le principe, elle prend un cachet d'universalité, on peut dire que cette œuvre est voulue de Dieu, et qu'elle répond à un besoin; telle est l'œuvre du Rosaire perpétuel. Dès le principe, cette œuvre est devenue populaire;
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dès le principe, elle a pris le cachet d'universalité; dès le principe, féconde en heureux résultats, elle a produit le plus grand bien dans les âmes, elle est donc voulue de Dieu, puisqu'elle en est bénie.
Elle répond à un besoin, celui de la prière... Nous développerons plus longuement ces points de vue dans le chapitre suivant, où nous exposerons les motifs d'actualité. •
Une personne de haute intelligence, émerveillée de ce qu'on lui racontait sur le rétablissement du Rosaire perpétuel et sur la rapidité de son extension, disait avec admiration : a Quels flots de grâces « et de bénédictions doivent résulter de « cet immense concert de voix qui chance tent perpétuellement les louanges de « Marie, de ce courant non interrompu « de prières qui s'élève sans cesse de la « terre vers le Ciel! Si un Ave Maria bien « dit a une si grande force sur le cœur de (( Marie, que sera-ce de ces milliers et a milliers de Rosaires qui se récitent sans « interruption, le jour et la nuit, par
« des âmes ferventes ! Espérons tout de « cette œuvre pour notre patrie, car « l'histoire est là pour raconter les in- « fluences que le saint Rosaire peut exerce cer sur les destinées des nations. *
Cet homme avait raison. Nous n'oublierons jamais les Albigeois à Toulouse et les Turcs à Lépante. Un saint missionnaire disait naguère que dans toutes les paroisses où il avait trouvé l'association iu saint Rosaire florissante, il avait rencontré en même temps la vertu et la pureté de mœurs, l'exemption d'une multitude de vices qui perdent nos populations, et font gémir les pasteurs.
Les influences du saint Rosaire se font sentir d'une manière peut-être plus frappante encore dans les âmes en particulier. Nous en avons vu qui ont été véritablement transformées depuis leur affiliation à cette sainte milice. Nous en avons vu quitter tout à coup une vie de dissipation et de légèreté pour entrer dans une vie de méditation et de pénitence; des âmes qui ne pensaient aupa-
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ravant qu'à la vanité, établir leur demeure sur le calvaire, et se nourrir de la pensée d'un Dieu cruciûé. « L'heure « de mon Rosaire, disait un associé, est « un moment de délices pour moi; il « me semble que Marie est à mes côtés, « et qu'elle sourit à son enfant. » — « Quand je m'entretiens avec la sainte
« Vierge, disait un autre associé, des « souffrances de son divin Fils par la mé-
« ditation du Rosaire, j'éprouve un dé- « goût si grand du monde et de ses plai- « sirs que je voudrais pouvoir mourir « ou devenir un apôtre pour travailler « au salut des âmes. » Ce sont là des grâces bien grandes, et ces grâces ne sont pas rares dans l'association du Rosaire perpétuel. Dans l'ordre temporel comme dans l'ordre spirituel, nous pourrions citer une multitude de faits bien frappants de l'assistance de la sainte Vierge. Nous les réservons pour le petit
journal de l'œuvre : La couronne de Marie.
Aujourd'hui, l'association du Rosaire
perpétuel est donc définitivement établie au milieu de nous. Elle compte un grand nombre de milliers d'associés, et chaque jour vient ajouter à ce nombre. Forte de son organisation parfaitement régulière {voir le chapitre IV), forte de la faveur de nos évêques, forte surtout de la protection toute maternelle de Marie, qui, du haut du ciel, veille sur elle et la bénit, cette œuvre marche vers l'avenir, riche d'espérance.
La première qualité d'une œuvre, c'est Yactualitè. C'est par là qu'elle prend racine dans une société , qu'elle y vit, qu'elle y fait du bien. Or il n'est pas difficile de reconnaître dans le Rosaire perpétuel une œuvre toute d'actualité.
0 Jl est une prière pour le monde qui
CHAPITRE II
But actuel de cette association.
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ne prie plus. — « Ce qui maintient le monde dans son assiette, écrit un auteur bien connu, c'est un certain équilibre entre la prière et V action, entre les voix suppliantes de l'humanité craintive ou reconnaissante et le bruit incessant de ses passions et de ses travaux. Quand cet équilibre est troublé, tout se trouble dans les âmes comme dans la société.
a N'examinons pas jusqu'à quel point ce trouble existe dans notre monde moderne. Il serait trop triste d'énumérer tous les points du globe oîi la prière s'est tue, et où Dieu écoute, sans l'entendre, la voix de l'homme.
Le Rosaire perpétuel vient faire un contre-poids à tout ce monde qui ne prie plus. Et qui ne voit combien ces supplications toujours actives et toujours ferventes, ces torrents de prières versées sans .cesse aux pieds de Dieu par des âmes fidèles, peuvent être puissants pour détourner sa colère, pour alléger le poids de nos iniquités et rétablir au milieu de nous cet équilibre si nécessaire entre
l'empire du ciel et l'empire de la terre?
2° Il est une source de grâces pour régénérer notre société malade. — Les plaies vives de notre société moderne sont Vindifférence et le matérialisme.
Que d'hommes autour de nous qui portent encore le nom d'êtres vivants , et gui en réalité sont des morts ? Plus de sens chrétien , plus aucun instinct de vie surnaturelle ; des hommes tout du moment et de la chose présente, qui s'obstinent à vouloir vivre dans le monde comme s'ils n'étaient que de ce monde ; indifférents à Dieu , indifférents à toute croyance comme à tout devoir religieux, indifférents à leur éternité! Comment ressaisir ces natures tombées? Comment soulever ces cœurs appesantis? Comment ressusciter au monde surnaturel de la grâce ces âmes tout ensevelies et comme perdues dans la nature et le péché?
I /homme par lui-même ne peut rien.
Pour rendre la vie à ces cadavres, il faut les prodiges de la grâce... et les prodiges de la grâce s'opèrent par la
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prière, par la prière fervente, persévérante, perpétuelle comme celle de nos chers associés.
Mais le Rosaire perpétuel est plus qu'une prière ordinaire, c'est une prière à Marie, et de là encore, que de nouveaux caractères ^'actualité!
3° II fait connaître Marie. — Le monde en générai connaît peu la très sainte Vierge. Il ne soupçonne même pas la place qu'elle occupe dans le plan divin. Pour le monde, Marie est un personnage tout à fait secondaire ; sa dévotion, un accessoire pour le christianisme ; son culte, une surérogation. Il faut être dévôt pour aller s'agenouiller aux pieds de son autel. Cette erreur, malheureusement trop commune , ne tend à rien moins qu'à briser l'économie de notre rédemption et à saper le christianisme par la base.
Le Rosaire perpétuel est une haute et solennelle protestation contre cette erreur infernale. Il donne à Marie sa véritable place dans le plan divin; il nous
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enseigne ce qu'elle est pour nous et ce que nous devons être pour elle; il nous apprend d'une manière pratique que si Jésus est la source des grâces, Marie en est le canal et la dispensatrice, et que c'est par elle que nous devons aller à Jésus, comme c'est par elle que Jésus est venu jusqu'à nous,
4° Il glorifie Marie. — Il paraît être dans les desseins de Dieu que Marie soit maintenant plus connue et plus honorée dans l'Eglise. Nous marchons évidemment vers cette exaltation et cette glorification de la très sainte Vierge. Beaucoup de chemin est déjà fait, et nous ne sommes pas au terme. La définition dogmatique de son Immaculée Conception n'a été qu'une aurore qui doit amener un jour plus brillant et plus pur.
Beaucoup d'âmes ont un certain pressentiment d'une ère de grandeur et de prospérité qui doit se lever sur la terre, et qui sera le règne de Marie. C'est cette espérance qui réjouit l'âme de notre saint Père Pie IX, et qui, au milieu de
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ses amertumes, le fait tressaillir d'allégresse.
Or, qui ne voit combien le Rosaire perpétuel vient admirablement s'harmoniser avec ces espérances de l'auguste Pontife et de l'Eglise ! N'est-il pas comme un acheminement tout naturel vers cette ère nouvelle des gloires de Marie dans le monde?
5° II donne à Marie une garde d'honneur pour la défendre contre ses ennemis.
— L'enfer n'ignore pas que Marie est le canal des grâces ; aussi sa grande tactique pour perdre les âmes, c'est de les séparer de Marie, afin de les séparer de Jésus, en dehors duquel il n'y a pas de salut... Voyez l'hérésie de nos jours : on ne se passionnerait plus aujourd'hui pour des systèmes ; le protestantisme prend une autre voie : il achète les âmes avec de l'argent, il détruit en elles le culte de Marie. Et par ces deux moyens diaboliques, il fait d'étranges ravages dans la sainte Eglise de Dieu.
L'Association de saint François-de-Sa-
les est venue combattre la première de ces manœuvres ; le Rosaire perpétuel vient d'une manière providentielle lutter contre la seconde. Pendant que les associés de saint François -de -Sales forment comme un rempart autour des âmes pour les préserver de la double séduction de Terreur et de l'argent, les associés du Rosaire perpétuel forment comme un rempart impénétrable autour de Marie pour défendre son culte et venger son honneur. Ils sont sa garde du corps, sa garde royale, ses chevaliers veillant jour et nuit à ses pieds, le Rosaire à la main, comme ces forts dont parle l'Écriture, qui, le glaive tiré, se tenaient sans cesse autour du trône de Salomon pour lui rendre hommage et le défendre contre les périls des ténèbres.
Oh I qui ne voudrait faire partie de cette garde d'honneur de l'auguste Reine descieux? (1).
(1) Depuis l'érection de N.-D. de France, dc semblet-il pas que tous les bons Français comme tous les bons chrétiens devraient plus que jamais serrer leurs rangs
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6° II défend la sainte Eglise militante.
— L'Église est aujourd'hui attaquée avec violence. On dirait que l'enfer veut se venger de Pie IX et lui faire expier le déplaisir mortel que lui a occasionné la promulgation du dogme de V Immaculée Conception.
Or, qui ne se rappelle que déjà plusieurs fois le saint Rosaire a sauvé l'Église? Au treizième siècle contre les Albigeois; au seizième siècle contre l'invasion musulmane. Pourquoi ne seraitil pas destiné aujourd'hui à la sauver encore des manœuvres perfides et sacrilèges de tous ces agents de l'enfer?
7° Il soulage V Église souffrante. — Les âmes du Purgatoire, qui forment l'Église souffrante, n'avaient peut-être jamais été laissées en oubli comme à l'époque que nous traversons.. . Les gémissements
autour de Marie pour lui rendre hommage , et tous, comme membres du Rosaire perpétuel, devenir les chevaliers de sa garde royale? Espérons que nous compterons un jour autant d'associés qu'il y a de cœurs catholiques dans notre belle patrie !
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de nos frères et sœurs ensevelis dans les flammes ne peuvent plus se faire entendre ; le bruit du monde et des passions couvre leur voix ; les soucis d'une vie pleine d'égoïsme ne laissent plus de place au souvenir des morts... Mais le Rosaire perpétuel prie pour les morts; c'est une rosée bienfaisante qui tombe sans cesse au milieu des flammes du Purgatoire pour les diminuer et les éteindre ; c'est une mine féconde d'indulgences, toutes applicables aux déïunts. Qui ne voudrait s'unir à ce courant de prières et d'indulgences pour le soulagement de tant d'âmes qui , depuis des siècles peut-être, tendent inutilement vers nous des mains suppliantes?
Le Rosaire perpétuel , étudié sous tous ces points de vue , est donc une œuvre vraiment belle, éminemment catholique et d'une incontestable actualité. Ces considérations doivent être un puissant motif pour tout bon chrétien de s'y attacher, et pour les ministres du Seigneur en particulier de la favoriser et de l'étendre.
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CHAPITRE III
Devoirs, conditions, avantage».
§ 1 er .
Devoirs ou obligations.
Les obligations du Rosaire perpétuel sont très faciles et très simples. Pour faire partie de cette sainte milice, il suffit de choisir UNE HEURE par mois, le jour ou la nuit, et d'employer cette heure invariable à réciter le Rosaire entier, suivi des litanies de la très sainte Vierge. On peut remplir cette obligation à l'église, ou dans son appartement, ou en voyage, n'importe en quel lieu, pourvu qu'on le fasse avec piété et recueillement.
UNE HEURE PAR MOIS, quand il s'agit de Marie, de l'Église et des âmes,
serait-ce trop ? Oh I une heure par mois en sus de nos dévotions ordinaires , ce n'est pas trop pour honorer la sainte Mère de Dieu outragée et pour implorer sa protection sur l'Église et sur le monde.
Aussi les âmes dévouées au culte de Marie se sont-elles empressées de s'enrôler dans cette milice sainte dès qu'elles l'ont connue, se faisant gloire d'appartenir dès ici-bas à la garde royale de la Reine des Anges et d'être ses CHEVALIERS (1).
Il y a deux conditions nécessaires pour être enrôlé dans l'association du Rosaire perpétuel :
1° Être membre du Grand-Rosaire et en remplir les obligations. Le Rosaire perpétuel ne forme pas une confrérie à
(1) Les communautés religieuses peuvent prendre un certain nombre d'heures que les supérieurs font remplir à tour de rôle par leurs sujets. Une ou deux heures par jour ou par semaine. On se fait inscrire ainsi : Telle
Conditions.
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part, c'est la garde royale de Marie au milieu de sa grande armée. Cette dévotion ne se substitue pas au Rosaire, elle ne fait que le confirmer et lui donner un nouvel élan.
2° Faire parvenir au couvent des Dominicains de Lyon , centre de l'Association, son nom, le jour et l'heure que l'on a choisis, afin que le tout soit inscrit sur un registre ouvert à cet effet.
Aucune rétribution n'est exigée; on accepte cependant les aumônes que les associés veulent bien faire pour les frais d'impression et autres que nécessite l'œuvre.
Avantages .
1° Indulgences. — Indulgence plénière chaque fois que l'associé remplit son obligation, tous les jours s'il a pris une
communauté pour telle heure, tel jour.,. On peut choisir pour l'heure de son Rosaire l'heure de sa méditation ou de son adoration.
heure par jour. La sainte communion n'est pas exigée pour cette indulgence.
De plus , toutes les autres indulgences du Grand-Rosaire dont nous parlerons dans la 3 e partie. Plusieurs, le premier dimanche de chaque mois: une, chaque fois qu'on célèbre la fête d'un mystère ; six, à l'article de la mort, etc., etc. Une multitude d'indulgences partielles : cent ans, par cela seul qu'on porte le Rosaire ou le chapelet...
2° Protection toute spéciale de Marie dont on devient les défenseurs et les chevaliers. — Beaucoup d'associés en ont déjà ressenti les salutaires effets. (Voir les Annales de l'œuvre, la Couronne de Marie.)
3° Union de prières avec des millions d'associés répandus dans le monde. — Quelle pensée consolante de pouvoir se dire à chacun des instants de sa vie : En ce moment des âmes ferventes prient pour moi... Elles prieront pour moi tous les jours de ma vie, elles prieront pour moi à l'heure de ma mort; leurs prières m'accompagneront en purgatoire, et
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elles ne m'abandonneront point qu'elles ne m'aient conduite dans le séjour de la béatitude éternelle.
4° Participation pendant la vie et après la mort aux œuvres, mérites, suffrages des trois ordres de Saint-Dominique. — Outre les travaux, pénitences et prières ordinaires, chaque religieux prêtre doit célébrer trente-trois messes par an pour les défunts de Tordre et les affiliés dont les associés du Rosaire font partie. Les religieux non prêtres ont un grand nombre de prières à réciter ; de plus chaque couvent célèbre, pour les mêmes intentions, une messe et le grand office des Morts toutes les semaines.
Pour tout homme de foi, ces avantages sont immenses et inappréciables. Nous les développerons plus au long dans la troisième partie, oh il est traité des richesses du saint Rosaire.
CHAPITRE IV
Organisation moderne du Rosaire
perpétuel.
Après l'assistance du ciel, ce qui garantit la durée d'une œuvre et assure la fidélité des associés, c'est l'organisation d'une hiérarchie régulière de chefs qui puisse relier les membres entre. eux, depuis le simple associé jusqu'au directeur.
Cette hiérarchie existe dans l'Œuvre actuelle du Rosaire perpétuel. Voici en quoi elle consiste (1) :
(1) Le Rosaire perpétuel n'avait jamais eu d'organisation régulière; les fidèles, dans les temps passés, au lieu d'une heure par mois, prenaient une heure par an; et ne relevant d'aucun chef, ils n'avaient rien qui pût
Divisions et sections.
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Le Rosaire perpétuel étant une couronne non interrompue de prières remplissant toutes les heures du jour et de la nuit, on a organisé l'œuvre par section et par division. La section comprend le jour, la division comprend le mois. A chaque jour du mois est préposé un chef appelé chef de section : ce chef veille sur les associés de son jour et s'enquiert de temps à autre de leur fidélité. Au mois est préposé un chef de division : ce chef de division a sous sa juridiction les chefs de section des 31 jours du mois. Le directeur général est un religieux dominicain du couvent de Lyon, Ce mécanisme est très simple : directeur pour l'Œuvre, chefs de division pour le mois, chefs desection pour le jour, associés pour les heures du jour. Dans chaque ville, on peut éta-
stimuler leur ferveur et assurer leur fidélité. L'organisation moderne, avec sa hiérarchie régulière de chefs, est donc une création des plus heureuses; elle fait de cette œuvre une véritable milice dont les rangs serrés peuvent produire les plus grands résultats pour la sanctification des âmes et le triomphe de la sainte Église.
blir un directeur local , ce directeur local est ordinairement le curé ou un prôtre de la paroisse.
Pour étendre l'Œuvre dans tout le monde chrétien et en assurer le succès, l'essentiel est donc d'établir de distance en distance, dans les principaux centres surtout, des chefs de division qui peuvent être ecclésiastiques, ou des laïques de l'un ou l'autre sexe. Ces chefs de division trouvent ensuite peu à peu, et n'importe dans quel rayon, leurs chefs de section, et ceux-ci leurs associés. Le chef de division peut avoir une section pour lui.
Pour faciliter l'Œuvre, on laisse en général les personnes libres de choisir leur heure, et les chefs ne doivent pas trop se préoccuper des lacunes, car ces lacunes sont comblées par les associés des autres contrées. L'essentiel est d'organiser partout une hiérarchie régulière de chefs : les cadres se remplissent ensuite plus vite qu'on ne pourrait le croire, car Marie, du haut du ciel, conduit l'Œuvre, et dès que cette Œuvre est connue dans
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une localité, les associés se présentent d'eux-mêmes.
Division pour les hommes.
La plupart des hommes, à cause du travail de la semaine, ne pouvant entrer dans les cadres de la grande division de 30 jours, nous avons imaginé d'en créer une spécialement pour eux, car, disentils, nous aussi nous aimons Marie, nous aussi nous voulons faire partie de sa Garde royale ; cet honneur serait-il donc exclusivement réservé aux femmes? Nous avons donc créé une division spécialement pour les hommes, cette division comprend les cinq dimancJues du mois. Le chef de division, qui doit être un homme, a sous sa juridiction cinq chefs de section pour les cinq dimanches du mois, et ces chefs de section trouvent des associés pour toutes les heures de leur jour.
Ce mode a le double avantage d'être parfaitement régulier, et de faire sancti-
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fier le dimanche par les hommes (1). Ce mode peut encore être employé pour les femmes ouvrières auxquelles il est de toute impossibilité de choisir un autre jour que le dimanche.
CHAPITRE V
Solution de quelques difficultés.
\° Lorsque, par oubli ou pour des raisons légitimes, on retarde ou on devance son heure, gagne-t-on l'indulgence?
B. Oui.
2° Dans l'impossibilité d'être fidèle à son heure, peut-on se faire remplacer?
B. Oui, et si on ne le peut, remplir son obligation le plus tôt possible.
(t ) Nous prions tous les chefs et directeurs du Rosaire de faire ce qui dépendra d'eux pour le mettre à exécution dans leur localité.
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3° Les devoirs de cette Œuvre obligent-ils sous peine de péché? H. Non, toute infidélité à cet égard entraîne la privation des indulgences et des grâces immenses attachées à l'Œuvre, mais ne constitue aucune faute théologique,
4° Est-il nécessaire d'avoir un Rosaire entier? H. Non, un chapelet de cinq dizaines suffit, pourvu qu'il soit indulgencié.
5° Les personnes qui, pour différentes raisons, ne peuvent ou ne veulent pas appartenir à la Confrérie du Rosaire établie dans les paroisses , peuvent-elles se faire inscrire en môme temps que pour le Rosaire perpétuel au couvent des Dominicains de Lyon? R. Oui.
6° Les litanies de la sainte Vierge devant être récitées après le Rosaire sontelles de rigueur? R. Non, les personnes peu instruites peuvent les remplacer par d'autres prières à Marie.
7° Des personnes livrées à un travail manuel, ne pouvant disposer d'aucun moment ni le jour ni la nuit, peuvent-
elles participer à l'Œuvre par la récitation du Rosaire en travaillant? R. Oui, cette concession est faite en leur faveur.
Quand on récite le Rosaire en commun, il suffit qu'une personne tienne en main le chapelet.
8° Les personnes vivant en communauté ou dans des ateliers, et ne pouvant disposer que d'une demi-heure, peuventelles s'associer deux pour remplir l'heure entière? R. Oui, mais chacune d'elles doit terminer son Rosaire dans la semaine pour gagner l'indulgence plénière.
9° À partir de quelle époque gagne-ton l'indulgence? il. Du moment de l'inscription sur le registre du couvent, à moins que l'associé ne soit déjà membre du Rosaire, dans une confrérie canonique.
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CHAPITRE VI
Annales du Rosaire.
Tous les premiers dimanches du mois, à 6 heures du soir, a lieu , dans l'église de notre ordre, à Lyon, centre de Tassociation, un salut solennel en l'honneur de Marie. Une partie du saint Rosaire est récitée, entrecoupée par le chant des mystères ; après le Rosaire suit une prédication sur la sainte Vierge, puis office de Complies, procession du Salve (i), chant des litanies et bénédiction du saint Sacrement à l'autel de Marie, etc.
Cette cérémonie de chaque mois, qui attire toujours une foule nombreuse, con-
(i) Cette procession du Salve a lieu tous les soirs. 200 jours d'indulgences pour tous les fidèles qui y assistent.
tribue beaucoup à entretenir la ferveur des associés.
Mais pour ceux qui sont en dehors de la portée de ces réunions de famille, pour ceux qu'une grande distance éloigne de nous, comment leur communiquer nos pensées et les mettre au courant de ce qui peut les intéresser dans cette Œuvre? La chose devient facile par la création d'un petit journal que chaque chef recevrait et ferait circuler dans sa section. Cette proposition ayant été acceptée avec un véritable bonheur par les associés, nous avons adopté pour journal de l'Œuvre la Couronne de Marie. Cette production pieuse et intéressante, paraissant avec l'approbation de Son Eminence le cardinal de Lyon, consacrera chaque mois quelques colonnes pour le compte-rendu de l'Œuvre et autres articles touchant le Rosaire, en sorte que le Rosaire perpétuel aura ses annales périodiques comme l'Œuvre de la Propagation de la Foi. L'abonnement
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est de 2 fr. par an (1); cet abonnement, partagé entre les membres de la section, revient à 10 cent, au plus pour chaque associé. Il n'est pas de pauvres filles qui refusent de s'imposer ce léger sacrifice pour avoir le plaisir de lire chaque mois ces annales publiées à la gloire de Ma* rie. Les 40 ou 50 centimes de surplus dans chaque section formeront comme u n petit trésor entre les mains des chefs pour les frais de l'Œuvre et pour la célébration de quelques messes à l'intention des membres défunts.
Les chefs voudront bien mettre tous leurs soins à organiser des sections régulières ; et les associés qui ne peuvent en-
(i) On s'abonne chei M. Bauchu, libraire, place Bellecour, 6, à Lyon. Chez le même éditeur se trouvent aussi les notices du Rosaire et les cachets d'association. — Simple cachet, 5 cent ; gravures, depuis 25 cent, jusqu'à 2 fr. 50. Tout porte la signature du directeur.
NOTA. — Envoyer au couvent de notre Ordre de Lyon tous les faits édifiants concernant le Rosaire qu'on pourra recueillir, afin qu'ils puissent être consigné» dans les annales.
trer dans les cadres ordinaires seront aussi organisés sous un chef, par section de vingt-quatre, peu importe leurs jour et heure, aûn que les annales puissent leur parvenir. Les exemplaires resteront en la possession des chefs de section, comme pour l'Œuvre de la Propagation de la Foi.
Nous espérons que les chefs et associés voudront bien se prêter de tout leur pouvoir à cette organisation de la Couronne de Marie appelée à produire dans les âmes le plus grand bien, et qui, tout en réchauffant le zèle, ranimant la ferveur des associés, resserrera les liens qui doivent unir entre eux tous les membres de l'Association.
Nous engageons les personnes aisées à prendre pour elles seules des abonnements et à faire circuler les numéros parmi les pauvres.
GARDE D'HONNEUR DE MARIE
Division (nom du pays). — Chef de Drv. (nom de la p.). Section (pour tel jour). — Chef de Section ( id. ).
Minuit.
Midi,
(Nom* des Associés.)
Quant à ce qui concerne l'administration de l'Œuvre et l'organisation des Conseils, nous en ferons le sujet d'une petite notice qui sera remise aux chefs supérieurs.
Que Marie veuille bien accorder aux Associés de cette Œuvre et a tous ceux qui s'en occupent un de ses gracieux sourires qui ravissent les anges , en attendant qu'Us aient le bonheur de la posséder pleinement dans le ciel avec le divin fruit de ses entrai!" les, notre Seigneur Jésus-Christ!
DES RICHESSES J)U SAINT ROSAIRE
Nous avons déjà touché cette question en parlant des avantages du Rosaire perpétuel; nous devons ici la mettre dans tout son jour, quoique d'une manière succincte.
Les richesses du saint Rosaire comprennent spécialement deux choses : 1° la participation aux mérites et suffrages de l'ordre et de tous les membres de la confrérie ; 2° les indulgences immenses dont l'Association est enrichie. Quelques développements nous feront mieux apprécier ces faveurs.
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CHAPITRE I
Des mérites et suffrages de l'Ordre.
Les mérites et suffrages de Tordre peuvent être envisagés sous un triple point de vue : celui de la prière, de la pénitence et des bonnes œuvres.
i° Prière. Les associés participent dans une certaine mesure de leur vivant et après leur mort à toutes les prières qui se font jour et nuit dans nos couvents et dans les cloîtres de nos religieuses. Ils ont une large part aux offices, au saint sacrifice de la messe, au Rosaire, etc., etc. Et de plus, beaucoup de prières et de saints sacrifices sont appliqués aux affiliés défunts, dont les associés du Rosaire font partie.
Si nous croyons avoir fait beaucoup quand nous nous sommes recommandés
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aux prières d'un saint personnage, que sera-ce donc de participer aux prières de tant d'âmes qui ont tout quitté pour Dieu, et qui se consument sans cesse pour sa gloire?
2° Pénitence. Non seulement 1 ciés participent aux prières, mais encore aux austérités qui se pratiquent dans Tordre. Il ne nous est pas permis d'entrer dans des détails. Qu'il nous suffise de dire que ces austérités sont rigoureuses et continuelles.
3° Bonnes oeuvres. De plus, les associés participent aux bonnes œuvres et aux mérites de tout l'ordre : aux mérites de la vie cachée, aux mérites de la vie contemplative, aux mérites de la vie apostolique de nos missionnaires qui arrosent de leurs sueurs la vigne du Sauveur; de nosmartyrs, dont le nombre est considérable, qui ont scellé de leur sangla foi divine de Jésus. Et en même temps les associés participent à toutes les prières, pénitences et bonnes œuvres des milliers et milliers de membres de la confrérie, répandus par
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le monde. — Cette pensée est-elle consolante pour nous, qui sommes si froids dans la prière, si lâches dans la pénitence et si stériles en bonnes œuvres?
Avec un tel trésor, le salut ne sera-t-il pas plus aisé pour un associé fidèle?
Tout n'est pas là ; viennent encore les immenses indulgences dont l'Association est enrichie, et dont il nous reste à parler. Oh ! quelle est belle la couronne du Rosaire !
CHAPITRE IL
Des Indulgences do saint Rosaire.
Avant d'entrer dans les détails des indulgences, si nombreuses et si riches, dont l'Eglise a doté le saint Rosaire, il est bon de dire quelques mots sur les conditions exigées pour les gagner : et d'abord sur les conditions générales pour
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toute indulgence , ensuite sur les conditions particulières pour celles du saint Rosaire.
Conditions générales pour gagner toute
indulgence.
Pour gagner les indulgences en général, quatre conditions sont indispensablement requises : la première, c'est d'être en état de grâce, c'est-à-dire membre vivant de la sainte Eglise ; la 2 e c'est d'accomplir ponctuellement les œuvres prescrites; la 3 e c'est d'avoir l'intention de les gagner; la 4 e c'est d'avoir la dévotion convenable.
i 0 Etre en état de grâce. Cependant plusieurs théologiens graves admettent que pour les indulgences applicables aux âmes du purgatoire, lorsque les termes de la concession n'exigent pas formellement l'état de grâce, un pécheur peut les acquérir, en remplissant avec piété les œuvres prescrites.
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2° Accomplir les enivres prescrites. La confession rentre presque toujours dans les œuvres prescrites. Cependant les fidèles qui se confessent toutes les semaines (et pour certains diocèses tous les quinze jours) peuvent gagner, sans autre confession, toutes les indulgences qui
se rencontrent dans ces huit ou quinze jours.
3° Intention de gagner les indulgences.
Il suffit d'avoir le matin l'intention de gagner toutes les indulgences qui se rencontrent dans la journée; il est bon cependant de renouveler cette intention, particulièrement lorsqu'on accomplit les œuvres auxquelles sont attachées les indulgences.
4° La dévotion. Ceci est facile à comprendre. On doit apporter à l'accomplissement des œuvres exigées toute l'application d'esprit et de cœur convenable.
Les distractions trop nombreuses et volontaires nuiraient à cette condition. Les indulgences se gagnent avec une plénitude proportionnée à l'intensité de la
Digi
charité qui nous anime quand nous remplissons les œuvres prescrites. Vivons donc dans une pureté de cœur et une ferveur de plus en plus grande.
Conditions particulières pour gagner les indulgences de la Confrérie du saint ' Rosaire.
Outre les conditions générales pour toute indulgence, quatre conditions sont encore requises pour gagner celles de l'association du saint Rosaire : \° être inscrit dans une confrérie canoniquement érigée; 2° avoir un Rosaire indulgencié; 3° être fidèle à la récitation hebdomadaire du Rosaire; 4° méditer les mystères.
1° Etre inscrit dans une confrérie canonique. Toute confrérie du saint Rosaire, pour être canonique, doit être érigée au nom du maître général des Dominicains, ou avec son autorisation ;
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autrement elle est nulle et elle ne jouit d'aucune indulgence ni privilège.
2° Avoir un Rosaire indulgencié. Les religieux Dominicains et les prêtres qui ont reçu un diplôme du R. P. général ont seuls le pouvoir d'indulgencier les
3° Etre fidèle à la récitation hebdomadaire du Rosaire. Pour la récitation du Rosaire de la semaine, on peut séparer les 15 dizaines en plus de trois parties* Il suffit pour gagner les indulgences d'avoir parcouru les 15 dizaines dans le cours de la semaine ; telle est la décision ' de la sainte Congrégation des indulgences : Dummodo infra hebdomadum quindecim denaria recitantur, licet in plures quam très partes dividantur (14 décembre 1859). Les auteurs des anciens manuels ignoraient cette décision.
(1 ) Les Associés qui ne possèdent pas de Rosaire indulgencié perdent les indulgences attachées à la récitation du Rosaire, mais ils gagnent les autres indulgences de la Confrérie, attachées à la communion, à la visite des autels, etc., etc., pourvu qu'ils remplissent les conditions prescrites.
4° Méditer les mystères. Chacun doit s'appliquer de son mieux à la méditation des mystères pendant la récitation des dizaines correspondantes. Les personnes tout à fait grossières et ignorantes, ainsi que les personnes malades qu'une tension d'esprit fatiguerait trop, en sont exemptes en vertu d'une bulle de Benoît XIII.
CHAPITRE III
Tableau détaillé des indulgences
qu'on peotfigner tons les jours, tontes les semiines, tons les mois, tentes les innées, nno (ois U rie, ot à l'article te U sort.
Indulgences qu'on peut» gagner tous
les jours.
— Indulgence plénière , chaque fois qu'on récite le Rosaire entier.
— Soixante mille *ns et autaat de
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quarantaines pour le tiers du Rosaire , pourvu qu'on ait soin de se confesser tous les huit ou quinze jours,
— Cinquante ans, en plus, quand ce tiers du Rosaire ;est récité dans la chapelle de la confrérie, ou dans une partie de l'église d'où Ton puisse voir l'autel.
(La même indulgence est accordée à ceux qui, loin de la confrérie, récitent le tiers du Rosaire dans une église ou oratoire quelconque.)
— Cent ans et autant de quarantaines, pour porter dévotement sur soi le Rosaire. (Cette indulgence a été doublée par Alexandre VI.)
— En plus, dix ans et dix quarantaines, quand on récite en commun le tiers du Rosaire.
— De plus encore, toutes les indulgences attachées au chapelet de sainte Brigithe, c'est-à-dire cent jours sur chaque Pater et sur chaque Ave, pourvu qu'on récite tous les jours le tiers du Rosaire.
— Indulgence plénière, chaque fois
qu'on assiste à la messe votive du saint Rosaire, célébrée par un dominicain ou par un prêtre membre de la confrérie, qui en a reçu le pouvoir.
— Cent jours pour cbaque visite à l'autel de la confrérie.
— Trois ans et trois quarantaines pour visiter les associés malades; — autant pour accompagner au cimetière un confrère défunt.
—Une multitude d'autres indulgences partielles, telles que cent jours pour chaque quart d'heure d'oraison , et sept ans pour chaque demi-heure ; sept jours chaque fois qu'on prononce les saints noms de Jésus et de Marie, etc., etc.
Indulgences de la semaine.
— Indulgence plénière, si, fidèle à ses obligations d'associé, on récite le Rosaire entier dans la semaine.
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— De plus, indulgence de dix ans et de dix quarantaines pour chaque Rosaire, si on le récite trois fois la semaine.
Nota. — Les personnes pieuses qui disent leur chapelet tous les jours en méditant les mystères, parcourent deux fois le Rosaire dans la semaine, gagnent par conséquent deux indulgences plénières, si le dimanche, ce qui est bien facile, elles ajoutent un Rosaire entier; elles gagnent une troisième indulgence plénière, et de plgs dix ans et dix quarantaines pour chaque Rosaire, et de plus beaucoup d'autres déjà mentionnées, si elles le récitent en commun ou dans une église.
Indulgences du mois.
lo Premier dimanche du mois.
— Indulgence plénière pour la sainte communion dans l'église de la confrérie.
— Indulgence plénière pour la visite de l'autel de la confrérie.
— Indulgence plénière pour l'assistance à la procession qui a lieu dans l'église de la confrérie.
— De plus, deux autres indulgences plénières, si avec l'assistance à la procession on visite la chapelle du Rosaire, et si on prie selon les intentions du Souverain Pontife.
Pour toutes ces indulgences, confession et communion.
Nota. — Les personnes malades , en voyage, ou retenues par des empêchements légitimes, à qui l'assistance à la procession et la visite de l'autel est impossible, gagnent les indulgences en compensant ce qu'elles ne peuvent pas faire par la récitation du Rosaire, au moins du tiers, pourvu qu'elles aient fait la sainte communion; l'intention de la faire au plus tôt suffit pour les personnes en voyage ou au service militaire.
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— Indulgence plénière, si l'on a récité en commun au moins trois fois le chapelet (cette indulgence est pour tous les fidèles), et si, visitant une église, on prie selon les intentions du saint Pontife.
3<> A nn jour du moit à son choix.
— Indulgence plénière , si tous les jours on a pratiqué au moins un quart d'heure d'oraison.
— Une seconde indulgence plénière accordée à tous les fidèles en général qui pratiquent l'oraison.
Indulgences de tous les ans.
io jours déterminés dont l'époque varie*
— Indulgence plénière le Jeudi-Saint ; confession, communion, visite à l'autel du Rosaire.
— Indulgence plénière le Vendredi - Saint ; mômes conditions, la communion du Jeudi- Saint suffit.
— Indulgence plénière à deux vendredis de carême à son choix; confession, communion, visite d'une église avec prières accoutumées.
— Trois indulgences plénières le jour de Pâques : une pour les stations, une pour le mystère, et la troisième pour la visite d'une église ; confession, communion, visite à l'autel du Rosaire.
(Nota). — On entend par stations la visite de cinq autels dans l'église où se trouve la confrérie , et à son défaut la visite des autels d'une autre. Cette visite n'est pas celle qu'on doit faire à la chapelle ou à l'autel du Rosaire pour gagner l'indulgence du mystère.
— Trois indulgences plénières pour le jour de l'Ascension : une pour les stations, une pour le mystère ; confession, communion, visite à l'autel, et une troisième pour la visite d'une église quelconque.
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— Trois indulgences plénières le jour de la Pentecôte; une pour le mystère; confession, communion, visite à l'autel du Rosaire; une pour la simple confession et communion, et la troisième pour la visite d'une église quelconque,
— Indulgence plénière le jour de la Fête-Dieu; confession, communion, visite à l'autel du Rosaire.
— Indulgence plénière le jour de la fête du patron ou titulaire de l'église où est établie la confrérie du Rosaire; confession, communion, prières ordinaires.
— Tous les jours de carême dix ans et dix quarantaines, pourvu qu'on visite l'église de la confrérie ou une autre à son défaut.
(Nous omettons un grand nombre d'indulgences partielles qu'il serait trop long de détailler.)
2« Jours fixas dont l'époque ne varie jamais.
— Indulgence plénière pour toutes les fêtes des mystères du saint Rosaire, non mentionnées ci-dessus.
— Indulgence plénière pour toutes les fêtes des saints canonisés de l'ordre de Saint-Dominique.
En voici le détail mois par mois :
(Ce petit résumé sera comme un calendrier très utile aux Associés. )
Janvier.
— Le dimanche dans l'octave de l'Epiphanie , fête du cinquième mystère joyeux, recouvrement de Jésus au temple. Indulgence plénière; confession, communion, visite à l'autel du Rosaire.
— Le 23 du mois, fête de saint Raymond de Pennafort, des Frères prêcheurs. Indulgence plénière; confession, communion, visite d'une église de l'ordre.
Février.
— Le 2 du mois , Purification de la sainte Vierge. Trois indulgences plénières : une pour le mystère , une pour la procession , et une troisième pour la visite d'une église quelconque.
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— Le 4 du mois, premier anniversaire de Tordre. Indulgence plénière; confession, communion, assistance au service dans l'église de notre ordre.
— Le 13 du mois, sainte Catherine de Ricci, de l'ordre des Frères prêcheurs.
Indulgence plénière; confession, communion, visite d'une église de Tordre.
Mars.
— Le 7 du mois , saint Thomas d'Aquin, des Frères prêcheurs, docteur de TÉglise. Indulgence plénière; confession, communion , yisite d'une église de Tordre.
* — Le 25, Annonciation de la très sainte Vierge. Quatre indulgences plénières : une pour le mystère, visite à l'autel ; une pour la procession ; une pour la visite d'une église quelconque, et une quatrième pour la récitation du Rosaire entier, outre celle qu'on peut gagner tous les jours par la récitation du Rosaire.
— Le 5 du mois, saint Vincent Ferrier, des Frères prêcheurs. Indulgence plénière; confession, communion, visite d'une église de Tordre.
— Le troisième dimanche de ce mois.
Indulgence plénière; confession, communion, visite à l'autel du Rosaire.
— Le 20, sainte Agnès, du mont Politien , vierge de notre ordre. Indulgence plénière ; confession, communion, visite d'une église de l'ordre.
—Le 29, saint Pierre, martyr de notre ordre. Indulg. plén.; mêmes conditions.
— Le 30, sainte Catherine de Sienne, - vierge de notre ordre. Indulgence plé-*
nière; mêmes conditions.
liai.
— Le 3 du mois, Invention de la sainte Croix, fête du neuvième mystère du saint Rosaire, le portement de croix. Indulgence plénière ; confession, communion, visite à l'autel du Rosaire.
III e PARTIE. — RICHESSES DU ROSAIRE. 1 5 1
— Le 5, saint Pie V, Pape de notre ordre. Indulgence plénière; confession, communion, visite d'une église de Tordre.
— Le 7, Couronne d'épines , fête du huitième mystère, le Couronnement d'épines. Indulgence plénière ; visite à l'autel du Rosaire.
— Le 10, saint Àntonin, archevêque de Florence, de notre ordre. Indulgence plénière; confession, communion, visite d'une église de l'ordre.
Juin.
— Vers la fin du mois de juin commence la dévotion des 15 samedis, qui précèdent immédiatement la fête du saint Rosaire.
— Pour trois samedis, au choix, indulgences plénières, et pour les autres 7 ans et 7 quarantaines; confession, communion, visite à l'autel de la confrérie.
Juillet.
— Le 2 du mois, Visitation de la sainte Vierge. Trois indulgences plénières : une pour le mystère, une pour la procession,
une troisième pour la visite d'une église quelconque.
— Le 12, deuxième anniversaire des défunts de Tordre. Indulgence plénière; conditions comme au 4 février.
Août.
— Le 4 du mois, fête de saint Dominique, fondateur de Tordre des Frères prêcheurs et instituteur du saint Rosaire. Indulgence plénière ; confession , communion et visite d'une église de Tordre.
— Le 1 5, Assomption de la très sainte Vierge. Indulgences de la Visitation ; de plus un grand nombre pour la visite de l'autel du Rosaire.
— Le 16, saint Hyacinthe, de notre ordre. Indulgence plénière ; confession, commun., visite d'une église de Tordre.
— Le 30, sainte Rose de Lima, vierge de notre ordre. Indulgence plénière j mômes conditions.
Septembre.
— Le 5 du mois, troisième anniversaire des défunts de Tordre. Indulgence
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plénière; conditions comme au 4 février.
— Le 8, Nativité de la sainte Vierge, trois indulgences plénières : une pour la visite de l'autel de la confrérie; une pour la procession; une troisième pour la visite d'une église quelconque,
— Le dimanche dans l'octave de la Nativité, fête du saint Nom de Marie. Indulgence plénière ; confession, communion, visite à l'autel.
— Le 15, image miraculeuse de saint Dominique, à Soriano. Indulgence plénière; confession, communion, visite d'une église de l'ordre.
Octobre.
Le premier dimanche de ce mois,
FÊTE DU TRÈS SAINT ROSAIRE. Toutes les
indulgences du premier dimanche de chaque mois; de plus une indulgence plénière a chaque visite faite a l'autel du saint Rosaire (1).
0) Ces visites commencent la veille, aux I"* Vêpres, et se terminent le jour de la fête au coucher du soleil.
— Une indulgence plénière, si on s'est confessé à un Père de Tordre.
— * Une indulgence plénière un jour dans l'octave, à son choix; confession, communion, visite de l'autel du Rosaire.
— Le 10, saint Louis Bertrand, de notre ordre. Indulgence plénière.
Novembre.
— Le 1 er du mois, Toussaint, fête du mystère, le Couronnement de la sainte Vierge. Indulgence plénière ; confession, communion, visite de l'autel.
— Le 9, fête de tous les saints de l'ordre de Saint- Dominique. Indulgence plénière; confession, communion, visite d'une église de l'ordre.
— Le 10, quatrième anniversaire des défunts de l'ordre. Indulgence plénière; conditions comme au 4 février.
— Le 21, Présentation de la sainte Vierge. Trois indulgences plénières : une
On doit toujours, dans ces visites, prier selon les intentions du Souverain-Pontife; cinq Pater et Ave suffisent.
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pour la visite de l'autel du Rosaire, une pour la procession, et une troisième pour la visite d'une église quelconque.
' Décembre.
— Le 8 du mois, Immaculée-Conception de la sainte Vierge. Trois indulgences plénières comme au 2i novembre.
— Le 25, Noël. Indulgence plénière; confession, communion, visite de l'autel.
— Pour la messe de minuit et la messe de l'aurore, quinze ans et quinze quarantaines.
— Un grand nombre d'indulgences partielles pour l'assistance à l'office, aux messes, aux vêpres, etc.
Indulgences qu'on peut gagner une fois
en sa vie.
— Le jour de la réception dans la confrérie, c'est-à-dire le jour de Tins-
cription. Deux indulgences plénières :
pour Tune, confession, communion dans l'église de la confrérie, récitation du tiers du Rosaire; pour l'autre, confession et communion seulement , avec l'inscription.
— Indulgence plénière un jour à son choix ; confession, communion.
(Nota). — Le jour de l'installation de la confrérie dans une église, indulgence plénière pour tous ceux qui y assistent et communient.
Indulgences de Y article de la mort.
— Six indulgences plénières :
Une pour la confession et communion en viatique.
Une si on tient en mains le cierge béni du Rosaire.
Une pour réciter le Salve et faire profession de foi ; par exemple en récitant le Credo.
Une pour l'absolution générale du Rosaire , si on a été fidèle à son Rosaire
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de la semaine ; tout prêtre peut la donner, au choix du malade.
Une si cette absolution est donnée par un religieux de notre ordre , ou par le directeur de la confrérie, ou par un prêtre tertiaire; le malade étant muni des Sacrements.
Une quand on montre son repentir, son amour pour Jésus et Marie.
Toutes les indulgences du saint Rosaire ci-dessus mentionnées, quoique nombreuses et vraiment extraordinaires, sont très authentiques. Nous avons en mains toutes les bulles des papes' qui les ont accordées. Elles sont très légitimes, ayant toutes été obtenues par des voies canoniques, et étant revêtues des conditions exigées par les règles de l'Eglise.
Concédées à perpétuité, ces indulgences, non seulement n'ont jamais été abolies, mais elles ont été confirmées à plusieurs reprises par les Souverains-Pontifes , et Pie IX en dernier lieu leur a donné une sanction générale. (Décret, TJtmagis, du 12 mai 1851.)
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Elles sont toutes applicables aux âmes du Purgatoire.
Ces indulgences ne paraîtront plus extraordinaires, quand on considérera que les Souverains-Pontifes ont toujours regardé le saint Rosaire comme une dévotion profondément chrétienne, capable de produire dans les âmes le plus grand bien, et ayant plusieurs fois grandement contribué au salut de l'Eglise. Et puis, s'il nous est permis de le dire, nous voyons ici une autre raison, une raison toute mystique qui n'est pas dépourvue de valeur.
Les associés du Rosaire sont les enfants de prédilection de Marie, puisqu'ils forment ici- bas sa garde d'honneur; l'auguste Reine des Anges a voulu leur donner un moyen facile de laver leurs fautes en ce monde et d'être reçus plus tôt dans la cité des élus, où elle les attend au sein de la gloire. Combien nous serions coupables si nous ne savions pas profiter de tant de faveurs que nous prodiguent l'Eglise et la divine vierge Marie 1
LES ASSOCIÉS DU SAINT ROSAIRE
Enfants du saint Rosaire, non seulement tous devez aimer Marie, non seulement tous devez l'honorer, mais tous devez aussi l'imiter dans ses vertus; or
Marie était
Vierge de corps et d'esprit, Humble de cœur, grave en ses paroles, Prudente en ses conseils, Appliquée au travail, amie de la lecture, Retenue dans ses discours.
Elle axoeliait Jamais «Ha n'a
En foi, En pudeur, En piété, En silence.
Offensé ses parents, Méprisé les petits, Raillé les faibles, Rejeté les pauvres.
Elle avait pour principe
De ne chercher que Dieu,
De vivre en solitude,
De ne faire de la peine à personne,
De faire du bien à tous,
D'honorer les personnes âgées.
De ne point porter envie à ses égaux,
De fuir la vaine gloire,
D'aimer la vertu,
De suivre en tout la droite raison.
Il n'y avait rien d'immodeste
Dans son marcher, | Dans ses entretiens, Dans son air, Dans ses regards,
Dans son parler, Dans ses actions.
Elle était tout à Dieu.
Ainsi devez-vous être, associés du Rosaire, vous qui faites la gloire et la consolation de Marie sur la terre.
A MOTRE DAME DU SAINT ROSAIRE
Les Associés pourront répéter de temps à autre cette formule de consécration, spécialement le samedi et les jours de fête de la sainte Vierge, aux pieds de ses autels.
Permettez-moi , ô Vierge immaculée, Reine du saint Rosaire, de vous prendre aujourd'hui pour ma mère, ma patronne, mon asile, mon refuge et ma protection; je veux vous donner mon cœur, mon corps, mon âme, tout mon être, et après Dieu, vous aimer par-dessus toute chose. Heureux celui qui vous consacre son amour! N'êtes-vous pas, 0 Vierge bénie ! plus belle que les Anges, plus belle que l'astre des nuits, plus brillante que le soleil? Ne surpassez-vous pas le lis en splendeur? N'êtez-vous pas un jardin de délices, une fleur parfumée, une blanche colombe, la bien-aimée do
Jésus, la GUe chérie, la mère sans tache, l'épouse choisie entre mille? qui pourrait donc vous refuser son cœur? Je vous donne le mien, car vous êtes belle, enrichie de toutes les grâces, comblée de toutes les perfections. Je vous le donne encore, ô Marie ! parce que la reconnaissance m'en impose le pressant devoir.
Vierge sainte, le monde vous doit la vie de la grâce; vous êtes la nouvelle Eve; en vous le genre humain trouve sa joie, sa paix, sa réparation, son salut, sa consolation, son espoir. 11 voit justement en vous le rappel des exilés, le retour des bannis, la mère des orphelins, la lumière de ceux qui sont plongés dans les ténèbres, le port très sûr de ceux qui sont battus par la tempête. Et moi spécialement, ô Mère de bonté 1 j'ai contracté à votre égard une dette .d'amour que toute l'ardeur des Séraphins serait incapable d'acquitter. Vous avez toujours eu votre cœur ouvert pour moi ; vous m'a- Yezretiré de l'abîme; vous m'avez défendu
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constamment contre les attaques réitérées de l'enfer; vons avez été ma force, mon courage , mon guide, mon soutien dans le désert de la vie, mon étoile parmi les écueils de cette mer orageuse du monde, si fertile en naufrages. N'estil pas juste, aimable Reine du saint Rosaire, de vous aimer, de vous bénir et d'être vos chevaliers pour vous glorifier sans cesse ?
Je me dévoue donc à votre service, et vous promets une fidélité inviolable.
Mourir, et mille fois mourir plutôt que de trahir la foi de mon serment. 0 Reine du saint Rosaire, prenez possession de tout mon être, et commandez-y en souveraine! bannissez de mon corps et de mon âme tout ce qui vous déplaît ; sanctifiez mon cœur, redressez ses inclinations perverses et purifiez ses intentionsl Oui, désormais je veux suivre vos inspirations, vivre sous votre regard maternel, et n'agir que pour vous plaire ; vos désirs seront me$ désirs, vos joies seront mes joies, vos douleurs seront mes
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douleurs, car vous êtes toute mienne, et je suis tout vôtre pour l'éternité!
0 Mère bien-aimée! veuillez me permettre de vous demander en ce moment spécialement trois choses :
1° Un cœur bien pur, pour bien vous aimer et bien aimer Jésus ;
2° Un jour qui vous soit consacré pour \ mourir entre vos bras, en prononçant j des actes parfaits d'amour ; j
3° La grâce de faire partie du Chœur ?
privilégié, qui dans le ciel, aux pieds de votre trône, doit à jamais chanter vos louanges. (
Je demande plus que je ne donne; mais, Vierge sainte, n'êtes-vous pas infiniment riche et puissante? Les pécheurs convertis par vous ne forment-ils pas dans le ciel votre plus belle couronne?
Sauver mon âme sera donc un nouveau diamant ajouté à votre diadème? Et puis, divine Reine du saint Rosaire, la place d'un chevalier de votre garde royale n'est-elle pas à vos pieds, dans le ciel comme sur la terre? Vous me protège-
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rez donc durant cette vie, vous m'assisterez à l'heure de ma mort, vous recueillerez mon âme au dernier soupir, et vous l'introduirez dans les tabernacles éternels, où elle vous aimera et vous louera à tout jamais, en union avec les Anges et les Saints. Ainsi so jt-il •
ENCORE QUELQUES AVIS
Nous recommandons à nos associés du saint Rosaire, spécialement trois choses :
1° Une grande fidélité à leurs obligations d'associés, quoi qu'il puisse leur ' en coûter: Celui-là seul sera couronné qui aura persévéré jusqu'à la fin, dit la Sainte Ecriture. Les associés du saint Rosaire, participant à plus de grâces que les autres, seront infiniment plus coupables s'ils en abusent. ^
2° Consacrer au moins un jour par semaine, le samedi, à remercier la sainte
Trinité des immenses bienfaits dont elle a comblé la sainte Vierge, et faire la sainte communion à cette intention, si c'est possible. Ensuite , remercier la sainte Vierge elle-même de ce qu'elle a fait pour nous ; car les cœurs qui sont ingrats sont de bien tristes cmrs.
3° Choisir Marie pour notre dépositaire; lui donner pour toujours ce qui nous appartient et nous appartiendra :
nos prières, mérites, bonnes œuvres, indulgences, etc., la laissant libre d'en disposer selon son gré. Soyons assurés que les intérêts à cent pour cent nous seront fidèlement payés, sans nuire au capital qui formera pour nous dans le ciel un poids immense de gloire.
Oh ! bienheureuses les âmes à qui il est donné de comprendre ces choses et de les mettre en pratique.
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DÉLIVRÉ PAR LE ROSAIRE
Un hérétique albigeois, possédé du démon, fut amené de vive force à saint Dominique pour être exorcisé. Ce possédé était si furieux, que, rompant tous ses liens, il fallait le garrotter avec des chaînes de fer; il hurlait comme les bêtes féroces, parlait diverses langues et découvrait à plusieurs personnes leurs fautes les plus secrètes. Le saint prêchait alors le Rosaire à Carcassonne, en présence de plus de douze mille assistants. Avant l'exorcisme il se mit en oraison, disant : « Je vous rends grâce, ô mon Dieu ! de ce que vous avez permis au démon d'entrer dans le corps de ce malheureux pour confirmer la vérité que je prêche à votre peuple, et faire éclater votre gloire, *
A peine l'exorcisme était-il commencé, qne les démons se prirent à crier : — « Malheur à nous qui sommes entrés dans cette masse de chair! Malheur à nous! N'aurait-il pas mieux valu que nous l'eussions étranglée que de la laisser amener devant toi, misérable Dominique? Tu vas nous forcer à dire du Rosaire que tu prêches des choses qui sauveront beaucoup d'autres personnes , et sans lesquelles elles auraient été damnées. — D. Pourquoi avez-vous pris possession de ce corps? — R. Parce qu'il a parlé contre l'honneur dû à la sainte Vierge, et parce qu'il dissuadait beaucoup do personnes d'entendre tes prédications, craignant qu'elles ne se convertissent et entrassent dans ton association du Rosaire. — D. Combien êtes-vous dans le corps de cet homme? — R. Quinze légions pour le punir de ce qu'il a blasphémé contre les mystères du Rosaire* — D. Comment vous êtes-vous laissés garrotter et amener devant moi ? Ne prévoyiez- vous pas que je vous contrain-
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(Irais à publier vos malices et méchancetés ? * On entendit alors des milliers de voix sépulcrales, comme vomies de l'enfer, qui disaient : « Malheur, malheur à nous! Et toi, Dominique, sois maudit de ce que tu veux nous forcer à dire la vérité pour notre plus grande confusion et pour le salut de plusieurs âmes qui se délivreront de nos mains!...»
— « Oui, je vous y force, répliqua saint Dominique, et je vous l'ordonne au nom de l'Église qui m'a donné tout pouvoir sur vous. Les choses que je prêche sur la vertu et l'efficacité du Rosaire sont-elles vraies? » Ces paroles furent coihme des foudres qui semblaient fracasser tous les rochers. « Malheur, malheur à nous!
s'écrièrent-ils de nouveau eu poussant des hurlements épouvantables; maudit sois-tu misérable Dominique, qui nous fouette avec des chaînes de feu et qui nous contraint à manifester ce qui sera la ruine de nos desseins! — Nous sommes forcés d'obéir et de parler malgré nous; oui, ce fléau de notre em*
pire, ce Dominique , notre capital ennemi, qui nous fait tant de mal, vous annonce la vérité, et tout ce qu'il vous prêche du Rosaire est infaillible et indubitable, et si vous abusez de tant de grâces, chiens de chrétiens, nous vous attendons au fond des enfers pour vous faire expier votre nonchalance et votre endurcissement! »
Saint Dominique ayant mis son étole autour du cou du possédé, lui fit ce commandement de la part de Dieu : a Quel est l'habitant des cieux que vous redoutez et haïssez le plus, le personnage que les hommes doivent aimer, servir et honorer avec le plus d'amour après N. S. J.-C? — Sur cette question, les démons poussèrent des hurlements si épouvantables, que la plupart des assistants tombèrent moitié morts les uns sur les autres. Saint Dominique les rassura, puis adressa à Marie cette prière :
« Vierge immaculée, auguste Reine du ciel et de la terre, sainte Mère de notre Dieu, faites éclater votre gloire... Je
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vous en supplie au nom de votre Rosaire, ordonnez à ces ennemis du genre humain dé répondre à ma demande. »
Alors des cris sourds et lugubres se firent entendre : Malheur, malheur à tous nos princes des ténèbres! Malheur à nous qui sommes forcés de publier ce qui fait notre tourment!... Oui, Marie est l'habitant du ciel que nous redoutons le plus après Dieu ; c'est elle qui empêche tous les jours que nos demeures ne se remplissent, c'est elle notre ennemie qui nous écrase et qui nous enlève nos proies les plus assurées avec son Rosaire... Oui, cette Mère de Jésus-Christ est toutepuissante pour conserver ses fidèles serviteurs dans la grâce et les préserver de la damnation qu'ils ont souvent méritée; c'est elle qui découvre nos ruses, qui renverse nos desseins, qui dissipe nos ténèbres, qui repousse nos tentations; c'est elle qui nous force à dire maintenant ces vérités. (Les hurlements des démons deviennent de plus en plus terribles.) Oui, oui, on trouverait plutôt
Lucifer dans le Paradis qu'un vrai serviteur de Marie en enfer. Ceux qui persévèrent dans son amour et son Rosaire ne tombent point dans nos abîmes. Un seul de ses soupirs présenté à la sainte Trinité a plus de force que n'en ont toutes les prières des saints. Voilà pourquoi nous la craignons plus que tous les autres ensemble. Il ne faut donc pas s'étonner si nous ne 'pouvons jamais renverser un de ses vrais serviteurs et le jeter dans nos cachots. Marie aime ceux qui l'aiment, et la protection dont elle couvre ses enfants dévoués du Rosaire est invincible ; sans elle, nous bouleverserions l'Église et le monde... Faut-il donc que nous soyons forcés de dire de pareilles choses à notre honte! Malheureux Dominique qui nous fais tant de mal avec ton Rosaire, sois mille fois maudit! »
Saint Dominique, faisant mettre le peuple à genoux, commença le Rosaire avec ferveur, et à chaque Ave Maria qu'il récitait avec les assistants, les démons sortaient du possédé comme des
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charbons enflammés. Les quinze mystères étant parcourus, les quinze légions de démons avaient pris la fuite et le possédé était délivré. 11 abjura les erreurs de sa secte , se fit catholique et vécut fort saintement. Un nombre infini d'autres hérétiques et pécheurs, frappés de ce qu'ils avaient vu et entendu , se convertirent et s'enrôlèrent dans l'association du saint Rosaire. (Maluenda hist.
Le Rosaire de Marie est donc une arme terrible contre le démon ! puissent nos bien chers associés le comprendre et le mettre en pratique !
AVAIT LE SAUT ROSAIRE
( En usage dans l'Ordre des Dominicains, mais non
obligatoires.)
v. Deus, in adju- v, 0 Dieu, venez à torium meum in- mon aide. r. Seitende. r. Domine, gneur, hâtez-vous de
me secourir.
Gloire au Père, etc. Comme elle était, etc.
Salut, ô Reine,' Mère de miséricorde, notre vie, notre douceur, notre espérance, salut. Pauvres exilés, enfants d'Eve , nous éle vons nos cris vers vous; vers vous nous soupirons , gémissant et pleurant dans cette vallée de larmes. Ah! de grâce, ô notre avocate !
tournez vers nous vos regards miséricordieux, et montrez-nous, après cet exil, Jésus, le fruit
ad adjuvandnm me
festina,
Gloria Patri,etc.
Sicut erat, etc.
Salve, Regina, Mater misericordiœ, vita, dulcedo et spes nostra salve.
Àd te clamamus, exules filii Evœ ; ad te suspiramus, gementes et fientes inhaclacrjmarum valle. Eia ergo , Advocata nostra , illos tuos miséricordes oculos ad nos converte ; et Jesum benedictum f ructum ventris tui nobis post hoc exilium ostende, p démens! o pial p
OREMUS
Deus, cujus Unigeaitus per vitam, mortem et resurrectionem suam nobissalutis aeternse praemia comparavit, concède, quœsumus, uthœc mysteria sacratissimo Rosario beatae Mariœ virginis recolentes, et imi-
béni de vos entrailles, ô clémente! ô douce ! ô tendre vierge Marie !
v. Agréez, ô Vierge sacrée! que j'annonce vos louanges.
r. Donnez -moi la force pour combattre vos ei
ORAISON
Dieu, dont le Fils unique nous a obtenu, par sa vie, sa mort et sa résurrection, les récompenses éternelles, faites, nous vous en prions, qu'en vénérant ces mystères par le très saint Rosaire de la bienheureuse vierge Marie , nous imi-
tions ce qu'ils contiennent et nous obtenions ce qu'ils promettent. Par ce môme Jésus-Christ notre Seigneur. Ainsi soit-il.
temur quod continent et quod promittunt assequamur. Per eumdem Christum, etc. Amen.
LITANIES DE LA SAINTE VIERGE
Kyrie, eleison.
Christe, eleison.
Kyrie, eleison.
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Christe, audi nos,
Christe, exaudi nos.
Pater de cœlis, Deus, miserere nobis.
Fili, Redemptormundi, Deus, miser, nob.
Spiritus Sancte, Deus f miserere nobis.
Sancta Trinitas, unus Deus, miser, nob.
Sancta Maria, ora pro nobis.
Sancta Dei Genitrix, ora pro nobis.
Sancta Virgo Virginum, ora pro nobis.
Mater Christi,
Mater divinœ gratiœ,
Mater purissima,
Mater castissima,
Mater inviolata,
Mater intemerata, 0 Mater amabilis, 3 Mater admirabilis, g Mater Creatoris, d Mater Salvatoris, & Yirgo prudentissima, Virgo veneranda, Virgo prœdicanda, Virgo potens, Virgo clemens, Virgo fldelis,
Spéculum justitiœ,
Sedes sapientise,
Causa nostrœ laetitiœ,
Vas spirituale,
Vas honorabile,
Vas insigne devotionis,
Rosa mystica,
Turris davidica,
Turris eburnea,
Domus aurea,
Fœderis arca,
Janua cœli,
Stella matutina,
Salus inflrmorum,
Refugium peccatorum,
Consolatrix afflictorum,
Auxilium Christianorum,
Regina Angelorum,
Regina Patriarcharum,
Regina Prophetarum,
Regina Apostolorum,
Regina Martyrum,
Regina Conf essor um,
Regina Virginum,
Regina sanctorum omnium,
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Regina sine labe originali concepta,
Regina sacratissimi Rosarii,
Agnus Dei, qui tollis peccata mundi, parce nobis, Domine.
Agnus Dei, qui tollis peccata mundi, exaudi nos, Domine.
Agnus Dei, qui tollis peccata mundi, miserere nobis.
Christe, audi nos.
Christe, exaudi nos.
^. Ora pro nobis , sancta Dei Genitrix, Ut digni efficiamur promissionibus Christi.
Oremus. Gratiam tuam, quœsumus, Domine, mentibus nostris infunde; ut qui, Angelo nuntiante, Christi Filii tui incarnationem cognovimus , per Passionem ejus et Crucem ad Resurrectionis gloriamperducamur. Per eumdem Christum, etc.
Sub tuum prœ- Nous nous réfusidium confugi- gions sous votre promus, sancta Dei tection, sainte Mère Genitrix; nostras de Dieu: ne mépri-
sez pas nos prières dans nos nécessités, mais délivrez -nous toujours de tous périls, ô Vierge bénie.
Grand saint Dominique, notre Père, ouvrez-nous vos bras à notre heure dernière, et veillez toujours sur nous ici-bas.
v. Yous êtes restée vierge toute pure, û Marie, après votre enfantement.
r. Sainte Mère de Dieu , intercédez pour nous.
v. Bienheureux Père saint Domininique, priez pour nous,
deprecationes ne despicias in necessitatibus, sed a periculis cunctis libéra nos semper, Virgo benedicta.
Magne Pater sancte Dominice, mortis hora nos tecum suscipe, et hic semper nos pie respice.
v. Post partum virgo inviolata permansisti.
r. Dei Genitrix, intercède pro nobis.
v. Ora pro nobis, béate Pater Dominice,
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r. Ut digni efficiamur promissionibus Christi.
OREMUS
Supplicationem servorum tuorum, Deus miseratôr , exaudi, ut qui in Societate sacratissimi Rosarii Dei Genitricis et Virginis congregamur, ejus intercessionibus a te de instantibus periculis eruamur.
Deus, qui Ecclesiam tuam beati Dominici, Confessons tui , Patris
r. Afin que nous devenions dignes des promesses de Jésus- Christ,
ORAISON
Seigneur, écoutez miséricordieusement les prières suppliantes de vos serviteurs , afin que nous, qui sommes réunis dans la Confrérie du très saint Rosaire de la bienheureuse Vierge Mère de Dieu, nous soyons par son intercession délivrés des périls qui nous menaceut.
0 Dieu, qui avez daigné illustrer votre Eglise par les mérites et la science
de votre bienheureux confesseur Dominique notre père, accordez-lui par son intercession, avec les secours dont elle a besoin, les grâces spirituelles dont elle demande l'accroissement. Par J.-C. N.
S. Ainsi soit- il.
Reine du très saint Rosaire, priez pour nous (bis).
Reine du très saint Rosaire, intercédez pour nous.
v. Qu'avec son tendre Fils,
r. La vierge Marie nous bénisse.
Bénissez-nous.
du Dieu tout-puis-
nostri, illuminare dignatusesmeritis et doctrinis, concède, utejusintercessione temporalibus non destituatur auxiiiis, et spiritualibus semper pro ûciat incréments. Per Christum, etc. Amen.
Regina sacratissimi Rosarii, ora pro nobis (bis).
Regina sacratissimi Rosarii, intercède pro nobis.
v. Nos cum proie pia,
r. Benedicat virgo Maria.
Benedicite.
Benedictio Dei omnipotentis, Pa~
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tris, Filii et Spiritus Sancti, per intercessionem Reginœ sacratissimi Rosarii, descendat super nos et maneat semper. Amen.
CANTIQUES
MYSTÈRES JQYEUX.
L'Annonciation.
Prêtez l'oreille, ô Marie !
A l'envoyé du Seigneur; Le Très-Haut vous a choisie Pour Mère du Rédempteur.
Vous êtes vierge et féconde, Et votre sein bienheureux Porte le salut du monde Dans cet enfant merveilleux.
La Visitation.
Par le Saint-Esprit guidée, Vierge sainte, où marchez-vous?
Montagnes de la Judée, Rendez vos sentiers plus doux; Sainte Elisabeth publie Les merveilles du Seigneur, Et révère dans Marie La Mère de son Sauveur.
La Nativité.
Quoi! celui qui vient de naître Est le Fils de l'Éternel!
L'étable reçoit mon maître, La crèche le Dieu du ciel :
Le Roi des rois de la terre N'est plus qu'un enfant d'un jour Il fait des bras de sa mère Le trône de son amour.
La Présentation.
Vierge Mère, dans le temple Vous présentez votre Fils ; Un saint vieillard le contemple Et ses vœux sont accomplis.
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Àh ! puisque le ciel demande Que l'on immole Jésus, Unissons à son offrande Une victime de plus.
Le Recouvrement.
0 Vierge ! quelle allégresse, Lorsqu'après l'avoir perdu, L'objet de votre tendresse Votre Fils vous est rendu !
0 coupable indifférence, Je l'ai perdu sans douleur !
Désormais que sa présence Soit ma vie et mon bonheur !
MYSTÈRES DOULOUREUX
L'Agonie de Jésus.
Dans ce jardin de tristesse, Le Tout-Puissant, le Dieu fort, Est réduit à la faiblesse, Aux angoisses de la mort :
Son sang coule en abondance Et m'apprend que le pécheur
Provoque par son offense Cette sanglante sueur.
La Flagellation.
Le sang de Jésus ruisselle Sous les verges des bourreaux ; Il rougit leur main cruelle, Et sa chair tombe en lambeaux.
Ah ! quelle affreuse torture Pour vous, Mère de douleur !
Chacun des coups qu'il endure Retentit dans votre cœur.
Le Couronnement d'épines.
Divin Roi, voici qu'on vous donne Des haillons pour votre manteau, Et des épines pour couronne, Et pour sceptre un roseau !
Faudra-t-il donc, ô Marie !
Que Jésus vous soit montré Couronné d'ignominie, Sanglant et défiguré !
Le Portement de Croix.
Contemplez, âme fidèle, Jésus chargé de sa croix !
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A chaque pas il chancelle, Ou succombe sous le poids.
Mais que vois-je? C'est sa Mère Qui le suit en gémissant, Et marche vers le Calvaire Sur les traces de son sang.
Jésus meurt sur la Croix.
Après le plus long supplice, Il succombe de douleurs; Témoins de son sacrifice, A son sang mêlons nos pleurs.
Si notre âme est attendrie, En voyant Jésus mourir, Prions aujourd'hui Marie De nous apprendre à souffrir.
MYSTÈRES GLORIEUX
La Résurrection de N.-S.
Chantons l'hymne de victoire, Jésus est ressuscité ! Il fait briller de sa gloire Le tombeau qu'il a quitté.
Tendre Mère pins d'alarmes, Ils sont passés les ennuis; La main qui sèche vos larmes Est celle de votre Fils.
L'Ascension de N.-S.
Vers la demeure éternelle S'élève le divin Roi Guidant la troupe immortelle Des saints de l'ancienne loi.
Pour consoler ses apôtres, Marie, il vous laisse encor; Sur ses traces, sur les vôtres, Puissions-nous prendre l'essor I
La Descente du Saint-Esprit.
Quel est ce nouveau miracle ?
Voyez ces langues de feu !
Tout est plein dans le Cénacle De la majesté d'un Dieu.
Descendez, Esprit de flamme ; Vierge sainte, obtenez-nous Qu'il habite dans notre âme, Comme il habita dans vous.
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L'Assomption.
Triomphez, Reine des anges, Le ciel s'ouvre à vos vertus; Tout célèbre les louanges De la Mère des élus.
L'auguste Fils de Marie, Dans les divines clartés, Reçoit sa Mère chérie, Et la place à ses côtés.
Marie couronnée dans le CieL
Ah ! ceignez le diadème, Reine du divin séjour; Sur votre front Dieu lui-même Le dépose avec amour ; Mais montrez -vous notre mère, Vos enfants sont malheureux ; Protégez-les sur la terre, Recevez-les dans les cieux.
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Le Recouvrement
Ah ! quel bonheur pour vous, Marie, De retrouver votre Jésus ; Priez-le donc, mère chérie, Qu'il ne nous quitte jamais plus!
MYSTÈRES DOULOUREUX
(Air ; Laiuei-moi quitter cette terre.)
REFRAIN
Laissez-moi pleurer en silence En voyant mon Jésus souffrir; Oui, mon Dieu, j'ai soif de souffrance,) . .
Ah! pour vous laissez-moi mourir! j
Portement de Croix
Suivons Jésus sur le Calvaire En portant aussi notre croix :
Marie est là, c'est notre mère, Elle en adoucira le poids !
S. Crucifiement.
Sur la croix, quel affreux martyre 1 Le Sauveur est percé de clous ; C'est pour vous que Jésus expire, Ah ! pécheurs, convertissez-vous!
MYSTÈRES GLORIEUX
(Air : Vou* que rattembîe en ce séjour.)
REFRAIN
Venez, le Rosaire à la main, Prier notre mère chérie j Chantons mille fois ce refrain :
Vive Jésus! vive Marie!
Vive Jésus J vive Marie !
PRIÈRES POUR LA CONFESSION
Prière avant l'examen.
Esprit de lumière et de vérité, qui sondez les consciences et qui pénétrez au fond des cœurs, éclairez-moi de votre flambeau divin, pour que je voie le nombre et la laideur de mes péchés; montrez-moi le mal que j'ai fait et le bien que j'ai négligé de faire ; montrez-le moi aussi clairement que je le verrai lorsque je paraîtrai devant le tribunal de la souveraine justice,
0 Jésus! qui avez ressenti une si vive douleur de toutes mes ingratitudes, et qui avez demandé pour moi pardon avec larmes et gémissements, souffrez que je vous accompagne en esprit au jardin des Oliviers; pénétrez -moi des sentiments qui vous rendirent triste jusqu'à la mort.
Vierge sainte, le refuge assuré des pé-
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cheurs, mon bon ange, mon saint patron, intercédez pour moi auprès de l'Esprit saint, afin que je connaisse tout ce qui contriste en moi le cœur de mon Dieu.
Il faut examiner avec soin votre conscience selon la lumière que Dieu vous donne.
Prière
pour demander à Dieu la contrition.
0 mon Dieu! vos yeux toujours ouverts sur moi ont vu tout ce qu'il y a d'imparfait et de criminel dans mes œuvres, et votre lumière m'a fait voir la profondeur de mes plaies ; brisez la dureté de mon cœur par le souffle de votre Esprit, et faites-en sortir des larmes de componction, vous à qui seul appartient de changer les rochers du désert en une source d'eau vive. Puissé-je mêler mes larmes au sang que Jésus-Christ, votre Fils, a répandu pour moi sur la croix. Donnezmoi de vous aimer beaucoup, et vous me remettrez beaucoup de péchés; c'est la grâce que je sollicite à vos pieds, et que je réclame au nom de votre Fils, par
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l'intercession de Marie, de mon ange gardien et de tons mes saints protecteurs.
Acte de Contrition
Laissez-vous toucher, ô mon Dieu! par les regrets d'un cœur sincèrement repentant de ses fautes. Oh ! si la vivacité de mes regrets pouvait égaler la grandeur de mes fautes; suppléez à ma douleur, Sauveur agonisant dans le jardin des Oliviers. Mettez dans mon cœur une goutte de cette amertume dont votre âme
fut alors abreuvée.
Pardon, ô mon Dieu! pour tout le mal que j'ai commis et que j'ai fait commettre. Pardon pour tout le bien que je n'ai pas fait ou que j'ai mal fait; pardon pour tous les péchés que je connais et pour ceux que je ne connais pas. Je les déteste et je voudrais réparer, au prix de ce que j'ai de plus cher, le malheur de vous avoir offensé.
Acte de ferme Propos
C'en est fait, ô mon Dieu! je veux vous immoler tout ce que j'ai de plus cher
plutôt que de vous déplaire. Quoi ! parce que vous êles bon, et que vous ne mettez pas de bornes à V03 miséricordes, sera-t-il dit que j'abuse de vos bienfaits pour vous offenser?
Il n'en sera pas ainsi; j'ose vous prendre à témoin de la ferme résolution où je suis de fuir le péché, d'en éviter les occasions, de travailler efficacement à détruire telle habitude, (On particularise devant Dieu les péchés dont on doit se corriger.)
Prière après avoir reçu l'absolution.
Oserai-je me le persuader, ô mon Dieu!
j'étais criminel il n'y a qu'un instant et me voici, par la grâce du sacrement que je viens de recevoir, purifié de tous mes péchés. Oui, Seigneur, je viens d'être absout, et cette sentence de miséricorde me remet dans vos bonnes grâces. C'est aux mérites du sang précieux que vous avez répandu pour moi, aimable Rédempteur des hommes, c'est à vos plaies sacrées dont la vertu a guéri les mien*
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nés* que je dois ma réconciliation et mon salut.
Acte de Foi
Je crois que c'est vous, 6 mon Sauveur et mon Dieu! que je vais recevoir dans l'adorable Eucharistie. Oui, je crois que dans ce sacrement se trouvent réellement votre corps sacré, déchiré et cloué sur la croix, votre sang précieux , répandu pour mon salut, votre âme remplie de toutes les grâces et de toutes les vertus, votre divinité, la source de tous les biens.
Mes sens, il est vrai, ne trouvent ici que les apparences du pain et du vin, mais ma foi vous y découvre vivant et caché sous ces faibles apparences. 0 merveilles ineffables! ô prodiges incompréhensibles de puissance et de sagesse ! pouvez-vous être faits pour un pécheur comme moi?
Vous l'avez dit, ô Jésus ! vérité éternelle, vous allez vous donner à moi comme un
pain descendu du ciel pour nourrir mon âme; je trouve mon bonheur à le croire, et je donnerais ma vie pour la défense de cette vérité.
Acte d'Humilité
Dieu tout-puissant, que suis-je pour que vous vous donniez à moi ? Vous êtes le roi de l'univers, les deux et la terre sont remplis de votre gloire et de votre majesté, et je ne suis que poussière, que néant. Ce qui me couvre de la plus grande confusion, c'est mon opposition à votre sainteté infinie. 0 Saint des saints! que vous dirai- je à la vue de mes misères et de tous mes péchés ? Hélas ! après avoir reçu les plus grands bienfaits, après avoir fait les promesses les plus solennelles, je n'ai pas craint de vous trahir, de vous outrager indignement.
Comment oserai-je m'approcher de vous, me placer à votre table et vous recevoir dans mon cœur? Non, Seigneur, je ne suis pas digne d'un tel bienfait.
Acte de Contrition
Qui donnera une source intarissable de larmes à mes yeux, pour pleurer nuit et jour mon ingratitude et mes fautes?
0 Jésus î c'est de tout mon cœur que je déteste tous mes péchés, vous les avez effacés en me lavant dans votre sang par le sacrement de pénitence ; mais lavezmoi de plus en plus, augmentez ma douleur, ne souffrez pas que je cesse jamais de gémir sur le malheur que j'ai eu de contrister votre divin cœur, et de veiller sur moi pour éviter ce qui pourrait mo faire pécher de nouveau.
Acte d'Espérance
Quelque grande que soit mon indignité, votre ineffable douceur, ô bon Jésus ! et votre pressante invitation me rassurent; je mets en vous toute mon espérance. Je vais donc à vous comme un enfant à son tendre père, comme la brebis à son pasteur, comme un malade à celui qui peut le guérir. Si vous ne
trouvez en moi que misère et péché, moi je ne trouve en vous que tendresse et miséricorde. Ayez pitié de moi, vous qui n'abandonnez jamais ceux qui espèrent en vous.
Acte d'Amour
Divin Jésus, quel amour incompréhensible embrasait votre cœur, lorsque, prêt à quitter ce monde pour aller à votre Père, vous nous préparâtes un festin qui renferme toutes les délices! Vous vous donnez tout entier à moi dans cet adorable sacrement, n'est-il pas juste que je me donne à vous sans réserve?
Oui, sans doute, et je le veux de tout mon cœur. Venez donc, ô Jésus, venez m'embraser de ce feu que vous êtes venu apporter sur la terre ! 0 mon unique bien, 6 ma consolation et ma vie ! je vous aime par-dessus tout, je vous aime de tout mon cœur et de toutes les forces de mon âme.
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dera ment désiré ! Que vous dirai-je, Seigneur ? Mon cœur s'abîme et mon esprit se perd. 0 cœur vide de tout bien, que pourras -tu offrir au Dieu tout-puissant qui te visitera? Puissé-je, ô mon Dieu, vous aimer à jamais ! Puisse mon âme, enrichie de vos dons, être une victime qui se consume sur votre autel par les flammes de la charité!
Prière à la sainte Vierge.
Que je serais heureux, vierge sainte, ô mon aimable Mère! si je pouvais approcher de vos dispositions, éprouver quelqu'un des sentiments dont vous étiez animée quand le Sauveur du monde vint habiter en vous. Priez pour moi, assistez-moi.
Acte d'Adoration
Vous êtes dans mon cœur, Verbe incarné, vous devant qui les Anges se pros-
ternent saisis d'un saint tremblement.
J'adore votre Majesté suprême et vos perfections infinies. Je m'anéantis devant vous, je me soumets à vous, ô Jésus mon sauveur! régnez à jamais dans mon cœur et dans celui des autres hommes.
Acte de Reconnaissance
0 mon âme, bénissez le Seigneur, et n'oubliez jamais les grâces dont il vous comble! Daignez, Vierge sainte, bénir et remercier pour moi votre divin Fils : je m'unis à vous pour le louer et le bénir.
0 Jésus ! je veux faire en sorte que toute ma vie soit une action de grâces continuelle, ne rien faire et ne rien dire qui ne vous soit agréable.
Acte d'Amour
0 Jésus! vous me demandez mon cœur :
le voici ce cœur, tout pauvre, tout misérable qu'il est, purifiez-le, embrasez-le, consumez-le du feu de votre amour. 0 corps sacré, cloué pour moi sur la croix, soyez à jamais mon trésor ! 0 cœur ado-
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rable, percé d'une lance par amour pour moi, soyez à jamais ma demeure! 0 sang précieux, répandu pour mon salut, soyez l'unique source où j'aille me désaltérer I 0 Jésus, faites que mon cœur vous aime comme vous méritez d'être aimé I
Acte d'Offrande
Mon Dieu, mon tendre père, je vous offre mon âme et toutes ses puissances, mon cœur et toutes ses affections, mon corps avec tous ses sens, les biens que je possède. Ma vie disposez- en à votre gré.
Que mes jours soient consacrés à votre service. Cette offrande n'est rien, ô mon Dieul mais c'est en union avec votre divin fils Jésus que je me donne à vous sans réserve ; ses mérites peuvent seuls vous faire agréer mon offrande et lui donner quelque prix.
Acte de Demande
Pourriez-vous, ô bon Jésus! me refuser quelque faveur à présent que vous habitez dans mon cœur. Vous voyez ma mi-
sère et mon indigence, donnez-moi ce que vous voudrez. Je vous demande une fidélité inviolable à votre grâce, une sainte ferveur dans votre service, l'humilité et la douceur, l'esprit de simpli- .
cité et de soumission. Donnez-moi votre amour et la grâce de la persévérance; je ne mérite pas cette grâce, je le sais, mais je vous la demande par vos mérites et ceux de votre sainte Mère.
Ainsi soit-il.
LA SAINTE MESSE
en union avec les sacrés cœurs de Jésus et Marie
Suivant le Concile de Trente, le saint sacrifice de la Messe est le même que celui de la Croix, puisque c'est la même victime qui est offerte dans l'un et dans l'autre, avec cette seule différence que Jésus-Christ, souverain prêtre, s'offrit luimême d'une manière sanglante sur le Calvaire, et qu'il s'offre sur l'autel d'une manière non sanglante, par les mains des prêtres ses ministres.
La meilleure méthode pour entendre la Messe est donc de nous figurer l'autel comme un nouveau Calvaire, ou plutôt de nous transporter en esprit sur le Calvaire lui-même, en nous unissant aux dispositions du sacré cœur de Jésus s'offrant à son Père pour réparer les outrages faits à sa gloire et expier les péchés des hommes, et aux dispositions du cœur de Marie, qui furent en tout parfaitement conformes à celles de son divin Fils.
au Calvaire.
Prière avant la Messe.
Cœur adorable de Jésus, seul parfait adorateur de la divine Majesté et unique médiateur entre Dieu offensé et l'homme coupable, je m'unis aux intentions qui vous portèrent à vous immoler sur la croix, et qui vous portent à vous immoler encore tous les jours sur l'autel.
Faites que j'assiste à cette Messe avec les sentiments dont était pénétré le cœur de Marie sur le Calvaire et au pied des autels lorsqu'elle assistait à la Messe célébrée par les apôtres.
Obtenez-moi, divin cœur de Marie, la foi vive et l'amour ardent avec lesquels vous vous immolez vous-même en union avec la divine victime.
Pendant le Confiteor.
Considérez le cœur de Jésus agonisant au jardin des Olives, et plongé dans la tristesse à la vue de vos ingratitudes et des châtiments qu'elles ont mérités; le cœur de Marie, retirée dans sa cellule, partageant toute la tristesse du cœur de son divin Fils.
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Divin Jésus, j'étais présent à votre pensée, avec le cortège affreux de mes
péchés, lorsque votre cœur fut saisi de crainte, de tristesse et d'ennui, à la vue du calice amer de la Passion qui vous était présenté pour les expier. C'est moi qui ai été, par mes ingratitudes, la cause de votre agonie mortelle et de la sueur de sang dont vous avez arrosé le jardin des Olives. C'est moi qui ai plongé le cœur de Marie dans un océan d'amertume. Oui, c'est par ma faute que Jésus et Marie ont enduré de si cruelles souffrances pendant tout le cours de la Passion, c'est par ma propre faute, c'est par ma très grande faute. Pardonnez-moi, cœur miséricordieux de Jésus, comme vous pardonnâtes à Madeleine pénitente -et au larron repentant et résigné sur sa croix. Je supplie le cœur de la bienheureuse Marie toujours vierge de vouloir bien intercéder pour moi, afin que j'obtienne un cœur contrit et humilié qui me fasse trouver grâce devant la divine clémence.
A l'Intrott et au Kyrie.
Accompagnez en esprit Jésus-Christ, qui est conduit, chargé de chaînes, devant le tribunal du grand-prêtre.
C'est pour m'affranchir des chaînes du péché et me gratifier de la sainte liberté des enfants de Dieu que votre cœur généreux, ô divin Sauveur ! a consenti à subir les chaînes et la prison. C'est par le même sentiment de miséricorde et de charité que votre cœur, ô Marie I a consenti à l'humiliante captivité de votre Fils. Et moi, aveugle et ingrat, j'ai re- . noncé, par le péché, au bienfait de ma rédemption, et je me suis engagé de nouveau dans le plus honteux esclavage, sous la tyrannie du démon et des mauvaises habitudes. Cœurs sacrés de Jésus et de Marie, ayez compassion de ma misère et réclamez pour moi, je vous prie, la miséricorde de la sainte Trinité, afin que, renonçant aux habitudes et aux occasions du péché, je rentre en possession des droits que me conféra le bap-
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téme, et que j'honore désormais, par la sainteté de ma vie, le Père céleste qui m'a adopté, le Fils de Dieu qui m'a fait B membre de son corps mystique, et l'Esprit saint qui veut habiter en moi comme dans son temple vivant.
Au Gloria in excelsis.
Contemplez Jésus-Christ confessant sa divinité devant le tribunal du grand-prètre, quoiqu'il sache que cette généreuse confession ne lui attirera que des outrages et une sentence de mort.
Dans les opprobres et les humiliations de la Passion, le cœur de Jésus adore, loue, bénit et glorifie les perfections divines qui ont trouvé le secret admirable de punir le péché sans perdre les pécheurs, en faisant * tomber toute la rigueur de la justice sur le juste et le saint, parce qu'il s'est fait caution pour leurs crimes. Le cœur de Marie s'unit aux adorations, aux louanges et aux actions de grâces du cœur de Jésus.
Qu'il me soit permis, Trinité sainte, de m 'unir aux hommages que vous ren-
dent ces divins cœurs et de bénir votre sainteté, votre justice, votre sagesse, ■ votre miséricorde, votre bonté infinie dans le temps et dans l'éternité. Ainsi soit-il.
Aux Oraisons.
Transportez-vous en esprit dans la prison où Jésus, livré à la garde des soldats et des valets du grand-prètre, est rassasié d'opprobres pendant le reste de la nuit de sa passion.
Divin Agneau, votre langue était muette pendant que vos ennemis vous donnaient des soufflets, souillaient votre auguste face d'horribles crachats et blasphémaient contre votre divinité ; mais votre cœur charitable demandait grâce pour ces impies et pour tous les pécheurs qui vous ont outragé par leur bouche et par leurs mains. Cœur aima- - ble de Jésus, demandez grâce pour moi; et vous , auguste Marie, obtenez-moi de graver dans mon cœur et d'imiter comme vous les exemples de douceur, d'humilité, de patience et de charité que m'a donnés votre adorable Fils.
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A rÉpitre.
Suivez Jésus- Christ renvoyé du tribunal de Caïphe à celui de Pilate, et du tribunal de Pilate à celui d'Hérode.
C'est pour recevoir plus d'opprobres que vous avez voulu comparaître successivement devant les tribunaux de tant de juges iniques, ô divin Jésus 1 c'est afin de mériter à vos disciples fidèles la grâce d'estimer leur bonheur lorsqu'ils sont calomniés et persécutés pour la justice. Tant votre cœur était avide d'humiliation, tant il avait de zèle et de charité , ô Marie, vous fûtes la première à vous pénétrer des sentiments du cœur de votre Fils, à profiter, à son école, de cette grande leçou qu'il nous a donnée :
Apprenez de moi que je suis doux el humble de cœur. Vous pardonnâtes généreusement â ces juges injustes et cruels qui faisaient subir à l'envie au Saint des saints, annoncé par tant de prophéties et désiré de toutes les nations, les affronts et les ignominies. Cœur de Marie 1 obte-
nez -moi la grâce de me conformer comme vous aux sentiments du cœur de votre Fils et de rendre à mes ennemis l'amour pour la haine, les services pour les mauvais traitements et les bénédictions pour les malédictions.
A l'Évangile.
Ecoutez avec foi cette déclaration que Jésus fait à Pilate : « Je suis venu dans le monde afin de rendre témoignage à la vérité. Quiconque appartient à la vérité écoute ma voix.» (Jean, 18, 37.) Gémissez sur l'indifférence de Pilate, qui , après avoir demandé à Jésus : Qu'est-ce que la vérité? sort sans attendre une réponse de laquelle dépendait son salut.
Oui je crois, ô divin Jésus I que c'est pour rendre témoignage à la vérité que vous êtes venu dans le monde. Votre cœur compatissant a été touché en le voyant désolé par les erreurs et les vices ; et alors, pressé par les entrailles de votre miséricorde, vous êtes venu lui enseigner, par votre doctrine et vos exemples, la voie véritable qui conduit à la vie. Ne permettez pas, Seigneur, que j'imite l'infi-
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dèle Pilate et tant d'indifférents en matière de religion. Faites, au contraire, que, par ma docilité à écouter votre voix, je me montre constamment enfant de la vérité. 0 Marie ! qui conservez avec tant de soin dans votre cœur les paroles de votre Fils , que vous avez mérité dètre proclamée plus heureuse pour votre fidélité à les écouter et à les mettre en pratique, que pour le privilège de la maternité divine, obtenez-moi la grâce d'imiter votre fidélité en professant hautement la foi catholique et en pratiquant, sans respect humain, tous les devoirs qu'elle impose.
Au Credo.
Vous êtes heureuse, ô Marie ! parce que vous avez cru les mystères ineffables qui vous ont été révélés d'en haut. Beat a, quœ credidisti (Luc, 1 , 44), et c'est en récompense de votre foi que vous avez été choisie pour être la coopératrice de
ments de l'incarnation, les humiliations
de la crèche et les opprobres de la croix .
n'ont pu vous faire douter un seul instant de la divinité de votre Fils ni de la vérité des promesses du ciel. Obtenezmoi, ô Mère du Verbe incarné! l'inébranlable fermeté de votre cœur, afin que je croie constamment toutes les vérités qui m'ont été révélées par votre Fils et que m'enseigne l'Église catholique, afin que jamais les scandales de l'incrédulité ni les persécutions du monde ne m'empêchent de faire des vérités de ma foi la règle de mes pensées , de mes paroles et de toute ma conduite.
A l'Offertoire.
CoDsidérez comment un lâche respect porte Pilate à faire endurer à Jésus le supplice de la flagellation et du couronnement d'épines, et enfin à prononcer contre le Fils de Dieu une sentence de mort, quoiqu'il soit convaincu de son innocence.
C'est pour expier nos péchés d'orgueil et de sensualité que vous avez consenti, 0 Jésus! à être flagellé et couronné d'épines. C'est pour rendre hommage au
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souverain domaine de votre Père sur la vie et sur la mort que vous voulez vous soumettre â cet arrêt mortel prononcé par un juge païen, tant votre cœur généreux a de zèle pour la gloire de Dieu et le salut des hommes. C'est dans le même esprit de zèle et de charité que le cœur de votre divine Mère acquiesce à celte cruelle sentence et consent à vous voir immolé sur la croix. Adorable Rédempteur, qui allez encore vous immoler sur l'autel, agréez l'offrande que je vous fais dans ce sacrifice de tout ce que j'ai, de tout ce que je suis et de tout ce que je possède ou pourrai jamais posséder .
sur la terre. Trop heureux si, en union à votre sacrifice et à celui de votre Mère, je pouvais m'immoler pour la cause de la foi ou pour la sanctification des âmes que vous avez rachetées de votre sang.
A TOrate fratres et aux Secrètes.
Considérez avec quel amour Jésus accepte la croix, instrument de notre salut, et que l'on place sur ses épaules.
Vous aviez dit, ô divin Jésu9 ! en prédisant votre passion : Je dois être baptisé d'un baptême de sang, et combien me sensje pressé jusqu'à ce qu'il s'accomplisse!
(Luc, 12, 500
Avec quel empressement donc vous embrassâtes la croix qui devait être l'instrument de ce baptême sanglant après lequel soupirait votre divin cœur! C'est la malice des hommes qui vous Ta préparée I mais vous l'acceptez de la main de votre Père, qui se sert de leurs mau* vaises dispositions pour accomplir les éternels desseins de sa miséricorde. Votre cœur, ô Marie ! partageait les sentiments du cœur de votre Fils, et se résignait à porter une croix intérieure qui n'était pas moins cruelle.
Obtenez -moi la grâce de recevoir amoureusement les croix que me réservera la divine Providence, dans les peines et les afflictions de la vie, et de les faire servir , suivant ses adorables desseins, à l'expiation de mes péchés, à l'exercice de l'humilité, de la patience,
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de la charité et à l'augmention de nos mérites.
A la Préface et au Sanctus.
Contemplez Jésus s'acheminant du prétoire au Calvaire chargé de sa croix.
Les cœurs en haut! Sursum corda!
nous dit le célébrant, afin de nous inviter à des pensées et à des sentiments dignes de l'action par excellence qui va être accomplie. Les cœurs en haut! nous crient Jésus et Marie montant au Calvaire. Ici point de pensées basses et terrestres, point de sentiments charnels et humains.
Je veux entrer dans les intentions et les sentiments de votre cœur, ô divin Jésus! Vous montez au Calvaire pour rendre à la divine Majesté l'hommage souverain qui lui est dû, pour rendre à la divine bonté des actions de grâce proportionnées à ses bienfaits, pour offrir à la divine justice une satisfaction qui compense parfaitement l'injure que nos crimes ont fait à sa sainteté et enfin
obtenir de la divine clémence toute grâce et toute bénédiction. Le cœur de Marie s'unit à vos intentions et à vos • sentiments en vous accompagnant au Calvaire. C'est dans les mêmes inten-
tions et les mêmes sentiments que je vous offre ce saint sacrifice, ô Trinité sainte! et je m'unis aux cantiques par lesquels les Anges et les Archanges, les Trônes et les Dominations et toutes les puissances de la milice céleste, glorifièrent votre sainteté infinie pendant le sacrifice du Calvaire, la glorifieront jusqu'à la consommation des siècles pendant l'oblation de la sainte Messe et sans fin pendant l'éternité.
Depuis le Sanctus jusqu'à la Consécration.
Contemplez Jésus, l'agneau sans tache, dépouillé de ses vêtements, étendu sur la croix et cloué à l'autel de son sacrifice.
C'est à ce point que vous m'avez aimé, ô divin Jésus ! jusqu'à vous livrer pour mon amour aux tourments les plus
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ignominieux et au plus cruel des supplices.
Je vous offre, Père céleste, l'Agneau qui efface les péchés du inonde en expiation de tous les péchés par lesquels j*ai outragé votre Majesté sainte; daignez, en vue de ses mérites, m 'accorder le pardon. Je vous offre la charité inflnie qui Ta porté à s'immoler pour votre gloire et le salut du genre humain, en expiation de ma tiédeur dans votre service. Je vous offre, pour les mêmes Ans, les douleurs cruelles du cœur de Marie, lorsqu'elle entendit le bruit horrible des marteaux qui enfonçaient les clous dans les pieds et les mains de son Fils bienaimé, et l'affreux écho du Calvaire qui, en redoublant les coups, redoublait ses tourments et multipliait les glaives qui transperçaient son âme. C'est en vue des mérites de la charité infinie du cœur de votre Fils et des douleurs du cœur immaculé de Marie, que je vous supplie, ô Père tout-puissant! de protéger votre Église, le Souverain-Pontife et les pas-
teurs qui la gouvernent. Accordez-nous à tous les grâces qui nous sont nécessaires pour arriver au ciel.
Depuis l'Elévation jusqu'au Pater.
Contemplez Jésus-Christ élevé sur la croix entre le ciel et la terre, et faisant l'office de médiateur entre Dieu et les hommes, tandis que Marie, debout au pied de la croix, remplit l'office de médiatrice auprès de Jésus, souverain médiateur.
C'est par le cœur de Jésus, dans le cœur de Jésus et avec le cœur de Jésus s'offrant lui-même sur l'autel que je vous rends, Trinité sainte, tout honneur et toute gloire sur la terre; c'est dans le cœur de Jésus, par le cœur de Jésus et avec le cœur de Jésus que j'espère, tout pécheur que je suis, vous rendre tout honneur et toute gloire pendant l'éternité.
Cœur de Marie, vous étiez transpercé du glaive de douleur à la vue de Jésus immolé sur la croix/ et, pendant le reste de votre vie, la vue seule de l'adorable victime offerte sur l'autel, par les mains des apôtres , renouvelait toutes vos dou-
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leurs du calvaire ; daignez me faire participer à vos angoisses et aux plaies de votre Fils mort pour me racheter; obtenez-moi de compatir toute ma vie à sa Passion et à vos douleurs? Obtenez-moi le zèle de la gloire de Dieu et du salut des âmes dont le cœur de Jésus embrasa votre cœur sur le Calvaire? mais surtout un zèle constant pour la sanctification et le salut de mon âme rachetée à si grand prix.
Pater.
Ecoutez et méditez les sept paroles de Jésus en croix, et faites avec confiance les sept demandes de l'Oraison dominicale que Jésus-Christ lui-même nous a enseignée.
Notre Père qui êtes aux cieux, que votre nom soit sanctifié, que votre règne arrive, que votre volonté soit faite sur la terre comme au ciel. Donnez-nous aujourd'hui notre pain de chaque jour, et pardonnez-nous nos offenses comme nous pardonnons à ceux qui nous ont offensés; ne nous laissez point succom-
ber à la tentation , mais délivrez-nous
du mal. Ainsi soit-il.
A la fraction de l'Hostie.
Contemplez l'ouverture du sacré côté duquel découlent l'eau et le sang pour notre justification.
Votre cœur ouvert par la lance m'invite à la componction f ô divin Jésus !
puisque ce sont mes péchés qui vous ont fait cette cruelle et profonde blessure; mais cette blessure a été plus cruelle encore pour votre cœur, ô Marie ! que pour celui de Jésus. « 0 tendre Mère, dirai-je avec saint Bernard, c'est alors que vous avez mérité le titre de Reine des martyrs, parce que vous avez plus souffert que tous les martyrs ensemble, et que la compassion de l'âme est un plus grand supplice que toutes les tortures du corps. »
0 Marie! qui avez recueilli avec tant de respect, suivant la tradition, l'eau et le sang qui découlèrent du sacré côté entr'ouvert par la lance, daignez m 'appliquer les mérites de ce sang adorable
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dont vous êtes la dispensatrice, et purifier mon âme de ses souillures dans cette eau salutaire.
« Seigneur Jésus, dirai-je encore avec sainte Brigitte, je vous en conjure par votre sacré cœur percé par la lance, - transpercez mon cœur des traits de votre divin amour, afin que, mort au monde, je vous aime uniquement, non de bouche et en parole , mais en vérité et en œuvre.»
A l'Agnus Dei et à la Communion.
Contemplez le corps de Jésus-Christ déposé de id croix et remis à sa mère, puis embaumé et mis dans le tombeau.
Suivant la pieuse tradition, vous avez aidé, ô Mère affligée 1 Joseph d'Arimathie et Nicodème à ensevelir et à embaumer le corps de votre Fils. Permettez-moi, ô ma tendrp Mère! d'offrir à Jésus les dispositions de votre cœur, en supplément à celles qui me manquent.
Que ne puis-je, en ce moment oîi il daigne descendre dans mon cœur pour y
recevoir une nouvelle sépulture, le lui offrir renouvelé par la pénitence ! Que ne puis-je représenter les suaires de fin lin par la pureté dema conscience; lamyrrhe, et l'aloès par la mortification intérieure et extérieure; la bonne odeur des parfums, par la sainteté et l'édification de ma vie ; la pierre , les scellés et les gardes du sépulcre par ma vigilance. Faitesmoi participer, ô Marie ! aux sentiments dont votre cœur était pénétré au moment de Tincarnation du Verbe dans votre chaste sein et à la ferveur de vos communions, lorsque vous assistiez à l'auguste sacrifice de la Messe célébrée dans votre maison, par le disciple bienaimé y votre fils adoptif.
De la Fostcommunion à la fin de la Messe.
Contemplez Marie occupée, pendant que le corps de Jésus repose dans le tombeau, à repasser dans sa cellule solitaire le mystère de la passion, en attendant que son fils ressuscité vienne la consoler par sa présence. '
Je vous offre, ô mon Dieul en recon-
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naissance du bienfait de cette Messe et de cette communion , les actions de grâces du cœur de Jésus le jour de l'institution de l'Eucharistie et les actions de grâces du cœur de Marie après l'incarnation du Verbe et après ses ferventes communions.
Bénissez-moi, 0 Jésus! comme vous bénites votre Mère en lui apparaissant après votre résurrection; bénissez-moi comme vous bénites tous vos disciples réunis avec votre Mère sur la montagne des Oliviers, le jour de votre ascension.
Bénissez-moi, cœurs sacrés de Jésus et de Marie, qui êtes la source de toutes les bénédictions.
0 Jésus ! faites-moi la grâce de persévérer dans votre amour et de conserver jusqu'à la fin le fruit des messes que j'entends et des communions que j'ai le bonheur de faire, afin qu'à votre dernier avènement, placé à votre droite avec vos élus , je mérite d'entendre ces paroles de bénédiction éternelle : Venez les bénis de mon Père posséder le royaume
des deux qui vous a été préparé dés le commencement du monde.
C'est la grâce que je vous demande par l'intercession du cœur immaculé de Marie votre Mère et la mienne.
VÊPRES DU DIMANCHE
Pater noster, etc., Ave Maria, etc.
* Deus in adjutorium meum intende.
Domine, ad adjuvandum me festina.
Gloria Patri et Filio, etc.
Psaume 109.
Dixit Dominus Domino meo : * Sede a dextris meis.
Donec ponam inimicos tu os : * scabellum pedum tuorura.
Virgam virtutis tuse emittet Dominus ex Sion : * do m in are in medio iniraicorum tuorum.
Tecum principium in die virtutis tua*,
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in splendoribus sanctorum : * ex utero ante luciferum genui te.
Juravit Dominus, et non pœnitebit eum : * tu es sacerdos in seternum, secundum ordinezn Melchisedech.
Dominus a dextris tuis : * confregit in die irae su» reges.
Judicabit in nationibus, implebit ruinas : * conquassabifeapita in terra multorum.
De torrente in via bibet : * propterea exaltabit caput, Gloria Patri, etc.
Ant. Dixit Dominus Domino meo : * Sede a dextris meis.
Psaume 110.
Confitebor tibi, Domine, in toto corde meo : * in concilio justorum et congrégations
Magna opéra Domini : * exquisita in omnes voluntates ejus.
Confessio et magnificentia opus ejus :
* et justitia ejus manet in seculum seculi.
Memoriam fecit mirabilium suorum, misericors et miserator Dorainus : * escam dédit timentibus se.
Memor erit in seculum testamenti sui :
* virtutem operum suorum anuuntiabit populo suo.
Ut det illis haereditatem genlium : * opéra mauuum ejus veritas et judicium.
Fidelia omnia mandata ejus, confirmata in seculum seculi : * facta in veritate et aequitate.
Redemptionem misit populo suo ; * mandavit in ae ter nu m testamentum suum.
Sanctum et terribile nomen ejus : * initium sapientiae timor Do mi ni.
Intellectus bonus omnibus facientibus eum : * laudatio ejus manet in seculum seculi.
Gloria Pat ri, etc.
Ant. Fidelia omnia mandata ejus,confirmata in seculum seculi.
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Psaume fit.
Beatus vir qui tiraet Dominum : * in mandatis ejus volet nimis.
Potens in terra erit semen ejus; * generatio rectorum benedicetur.
Gloria et divitiœ in domo ejus; * et justitia ejus manet in seculum seculi.
Exortum est in tenebris lumen rectis :
* misericors et miserator et justus.
Jucundus homo qui miseretur et commodat, disponet sermones su os in judicio : * quia in œternum non commovebitur.
In taemoria seterna erit justus; * ab auditione mala non timebit.
Paratum cor ejus sperare in Domino, conflrmatum est cor ejus : * non com- • movebitur donec despiciat inimicos suos.
Dispersit, dédit pauperibus, justitia ejus manet in seculum seculi; * cornu ejus exaltabitur in gloria.
Peccator videbit et irascetur, dentibus suis fremet et tabescet : * desiderium peccatorum peribit.
Gloria Patri, etc. , Ant. In mandatis ejus cupit nimis.
Psaume 112.
Laudate, pueri, Dominum; * laudate nomen Domini.
Sit nomeii Domini benedictum ; * ex hoc nunc et usque in seculum.
A solis ortu usque ad occasum ; * laudabile nomen Domini.
Excelsus super omnes gentes Dominus : * et super cœlos gloria ejus.
Quis sicut Dominus Deus noster, qui in altis habitat j * et humilia respicit in cœlo et in terra?
Suscitans a terra inopem; * et de stercore erigens pauperem, ut collocet eum cum principibus, cum principibus populi sui.
Qui habitare facit sterilem in domo, * matrem filiorum lœtantem.
Gloria Patri, etc.
Ant. Sit nomen Domini benedictum in secula.
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Psaume 113.
In exitu Israël de iEgypto : * domus Jacob de populo barbaro.
Facta est Judœa sanctificatio ejus; * Israël potestas ejus.
Mare vidit et f ugit ; * Jordanis conversus est retrorsum.
Montes exultaverunt ut arietes; * et colles sicut agni ovium.
Quid est tibi, mare, quod f ugisti ? * et to Jordanis, quia conversus es retrorsum?
Montes exultastis sicut arietes; * et colles sicut agni ovium.
A facie Domini mota est terra, * a facie Dei Jacob.
Qui convertit petram in stagna aquarum, * et rupem in fontes aquarum.
Non nobis, Domine, non nobis, * sed nomini tuo da gloriam.]
Super misericordia tua et veritate tua :
* nequando dicant gentes : Ubi est Deus eorum ?
Deus autem noster in cœlo j * omnia quœcumque voluit fecit.
Simulacra gentium argentuni et aurum ; * opéra manuum hominum.
Os habent, et non loquentur ; * oculos habent, et non videbunt.
Àures habent et non audient; * nares habent et non odorabunt.
Manus habent, et non palpabunt; pedes habent et non ambulabunt; * non clamabunt in gutture sno.
* Similes illis fiant qui faciunt ea, * et omnes qui confidunt in eis.
Domus Israël speravit in Domino; * adjutor eorum et protector eorum est.
Domus Aaron speravit in Domino; * adjutor eorum et protector eorum
est. ;
Qui timent Dominum, speraverunt in Domino; * adjutor eorum et protector eorum est.
Dominus memor fuit nostri, * et benedixit nobis.
Benedixit domui Israël : * benedixit domui Aaron.
Benedixit omnibus qui timent Dominum, * pusillis cum majoribus.
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Âdjiciat Dominas super vos, * et super fîlios vestros.
Benedicti vos a Domino , * qui fecit cœlum et terram.
Cœlum cœli Domino : * terram autem dédit flliis hominum.
Non mortui laudabunt te, Domine/ neque omnes qui descendunt in infernum.
Sed nos qui viyimus, benedicimus Domino,* ex hoc nuncet usque in seculum.
Gloria Patri, etc.
Ant. Nos qui vivimus, benedicimus Domino.
Capitale.
Benedictus Deus et Pater Domini nostri Jesu-Christi, Pater misericordiarum, et Deus totius consolationis , qui consolatur nos in omni tribulatione nostra.
Deo gratias.
Hymne.
Lucis creator optime, Lucem dierum proferens, Primordiis lucis novae, Mundi paras origine m.
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Qui mane junctum vesperi, Diem vocari prœcipis, Tetrum chaos illabitur :
Audi preces cum fletibus.
Ne mens gravata crimine, Vite sit exul munere, Dum nil perenne cogitât, Seseque culpis illigat.
Cœleste pulset ostium, Vitale tollat prœmium, Vitemus omne noxium, Purgemus omne pessimum.
Praesta, Pater piissime, Patrique compar unice, Cum Spiritu Paraclito, Regnans per omne seculum.
Amen.
f. Dirigatur, Domine, oratio mea.
Sicut incensum in conspectu tuo.
Magnificat.
Magnificat * anima mea Dominum ; Et exultavit spiritus meus, * in Deo salutari meo.
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Qoia respexit humilitatem ancillee suœ : * ecce enim ex hoc beatam me dicent omnes generationes.
Qoia fecit mihi magna qui potens est, * et sanctum nomen ejns.
Et misericordia ejus a progenie in progenies, * timentibus eum.
Fecit potentiam in brachio suo : * difrpersit superbos mente cordis sui.
Deposuit potentes de sede, * et exaltavit humiles.
Esurientes implevit bonis, * et divites dimisit inanes.
Suscepit Israël puerum suum, * recordatus misericordiae suœ.
Sicut locutus est ad patres nostros, * Abraham et semini ejus in secnla.
r f ]oria Patri, etc.
Au défaut de l'Oraison du jour dites :
y. Domine, exaudi orationem meam.
$j. Et claraor meus ad te veniat.
O remua.
Omnipotens, sempiterne Deus, qui dedisti famulis tuis, in confessione verae fi-
dei^ œternœ trinitatis gloriam agnoscere, et in potentia majestatis adorare unitatem, quaesumus, utejusdem fidei firmitate ab omnibus semper muniamur adversis. Per Dominum nostrum Jesum- Christum Filium tuum, qui tecum vivit et régnât in uuitate Spiritus sancti, Deus, per omnia secula seculorum.
Amen.
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cœlis in terram descendere, et de Beatissimœ Virginis Mariœ Dominas nostrae utero sacratissimo , Angelo n initiante, carnem suscipere, cruceraque ac mortem subire, et tertia die gloriose a mortuis resurgere voluisti, ut nos eriperes de potestate diaboli; obsecramus immensam clementiam tuam, ut haec signa Rosarii iu bonorem et laudem ejusdem Genitricis Filii tui ab Ecclesia tua fideli dicata benefdicas et sanctif Bces eisque tantam infundas virtutem Spiritus sancti, ut quicumque horum quodlibet secum porta verit, atque in domo sua reverenter tenuerit, et in eis ad te secundum ejusdem sanctse Societatis instituta, divina contemplando Mysteria dévote oraverit, salubri et perseveranti devotione abundet, sitque consors et particeps omnium gratiarum, privilegiorum et indulgentiarum qu© eidem Societati per sanctam sedem apostolicam concessa fuerunt, ab omni hoste visibili et invtsibilisemper et ubique in hoc seculo liberetur, ab et in ezitu suo ab ipsa Beatis-
sima Virgine, Dei Génitrice, tibi plenus bonis operibus praesentari mereatur. Per eumdem Dominum nostrum, etc.
On asperge les Rosaires d'eau bénite.
BÉNÉDICTION DES CIERGES DU ROSAIRE
y. Adjutorium nostrum, etc. f. Domine, exaudi, etc.
f. Dominus yobiscum, etc.
Oreinus.
Domine Jesu-Christe, lux vera qui illuminas omnem hominem venientem in hune mundum , effunde per intercessionem Beatœ Virginis Mariœ, Matris tuœ t et per quindecim Rosarii ejus mysteria, benefdictionem tuam super hosCereos et candelas, et sanctif fica eos lumine tu® gratiœ; et concède propitius, ut sicut hsec luminaria igne visibili accensanocturnas depellunt tenebras, ita corda nostra invisibili igne, ac Spiritus f sanc-
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ti splendore illustrata, omnium vitiorum caecitate careant, ut pu^o mentis oculo cernere semper possimus quae tibi placita sunt et nostra saluti utilia : quatenus post hujus Sœculi caligiaosa discrimina ad lucem indeficientem pervenire mereamur. f Qui vivis et régnas, etc.
Aspersion d'eau bénite.
BÉNÉDICTION DES ROSES DU ROSAIRE
f. Adjutorium nostrum, etc.
f. Domine, exaudi, etc.
f. Dominus vobiscum, etc.
Oreinus.
Deus creator et conservator generis humani, dator gratiœ spiritualis et largitor aeternœ salutis, benedictione tua sancta benedic has Rosas quas pro gratiis tibi exolvendis cum devotione ac veneratione Béate semperque Virginie
Mariée Rosarii, hodie tibi prsesentamus, et petimt^ benedici et infundi in eis per virtutem sanctœ Cru-J-cis benedictioneoi cœlestem ; ut qui eas ad odoris suavitatem et repellendas inQrmitates humaao usui tribuisti, talem signaculo sanctœ Cruf cis benedictionem accipiant, ut quibuscumque in inûrmitatibus appositae fuerint, seu qui eas in domibus suis vel locis cum devotione habuerint aut portaverint t ab inûrmitatibus sanentur; discedant diaboli, contremiscant et fugiant pavidi cum suis ministris de habitationibus illis, nec amplius tibi servientes inquietare praesumant. Per Dominum, etc. Amen.
Aspersion d'eau bénite.
Formule d'absolution
pour appliquer l'indulgence plénière aux confrères
à l'article de la mort.
Le Con/Ueor étant dit par le malade, ou, s'il ne le peut, par ceux qui sont présents, le prêtre portant l'étole, dira :
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Misereatur... Indulgentiam... et ensuite :
Dominus noster Jesus-Christus, Filius Dei vivi, qui beato Petro aposlolo suo dédit potestatem ligandi atque sol vend i, per suam piissimam misericordiam recipiat confessionem tuam, et remittat tibi omnia peccata quœcumque et quomodocumque in toto vite decursu commisisti, de quibus corde contritus et ore confessus es (contrita et confessa es), restituens tibi stolam primam quam in baptismate recepisti. Et per indulgentiam a su m rais Pontificibus Innocentio VIII et Pio V Confratribus sanctissimi Rosarii, in articulo mortis constitutis concessam, liberet te a prœsentis ac futurae vite pœnis, dignetur purgatorii cruciatus remittere, portas inferi claudere, paradisi januam aperire,tequeadgaudia serapiternà perducere, per sacratissima suae vite, passionis et gloriflcationis mysteria sacratissimo Rosario comprehensa.
Qui eu m Pâtre et Spiritu sancto vivit et régnât in sœcula sœculorum. Àmen.
POm PF.M1JÏIER U GRACE DE COmiTRESl TOCAT10*.
Donnez-moi, Seigneur, cette sagesse qui est présente devant votre trône, afin qu'elle m'assiste et me révèle ce que je dois faire pour être agréable à vos yeux.
Faites-moi connaître , ô mon Dieu I la voie que je dois suivre pour conserver toujours le titre d'enfant bien-aimé de votre cœur. Parlez, Seigneur, votre serviteur écoute : Que voulez-vous que je fasse? Ordonnez, et faites moi la grâce de connaître et d'accomplir toujours votre volonté très sainte.
C'est vers vous, ô Marie ! étoile tu télaire, que de la mer orageuse de ce monde j 'élève mes regards. Dirigez mon esprit et mon cœur vers la vertu. J'aspire à entrer dans la carrière où je pourrai servir votre divin Fils, et en le servant avec fidélité obtenir la fin pour laquelle j'ai été créé, le bonheur de voir Dieu et de le posséder éternellement avec vous. Ainsi soit-il.
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0 Mère bien-aimée ! Notre petit travail entrepris sous votre inspiration sainte est maintenant terminé. C'est avec bonheur que nous le déposons à vos pieds comme gage de notre amour et de notre vénération profonde. Veuillez le bénir, et par vous il produira quelque bien dans les âmes, quelque bien dans cette association du saint Rosaire que nous aimons tant et pour laquelle nous prions tous les jours.
Oh! qu'il nous soit permis de vous offrir en ce moment, avec notre petit livre, une couronne mystique bien chère à votre cœur, la Couronne des Chevaliers de votre GARDE D'HONNEUR. Dans le ciel, les Anges et les Vierges forment votre escorte royale, et sur la terre, les associés du Rosaire sont fiers d'occuper leur place et de remplir un si beau rôle ;
jour et nuit ils serrent leurs rangs à vos pieds, heureux de pouvoir vous rendre un perpétuel hommage. 0 Reine toutepuissante! vous les aimerez, vous les protégerez, vous les entourerez de votre sollicitude maternelle ces âmes qui vous aiment et vous honorent, et un jour vous les réunirez dans la céleste Patrie, où comme les diamants d'une riche couronne ils brilleront éternellement pour votre gloire autour de votre virginal front...
Nos cum proie pia Benedicat Virgo Maria î
0 Mère, bénissez-nous tous, les chefs du Rosaire et leurs associés!
TABLE ANALYTIQUE
Marie 5
Avis important 11
I ro PARTIE.
Première explication des mystères sous les points de vues : historiques ;
théologiques;
pratiques. . . . . . . . 13
Deuxième explication des mystères sur les trois vies de N.-S Jésus ; V ie natureflê; V ie eucharistique;
Vie mystique dans les âmes. , . . 58
II e PARTIE,
Rosaire perpétuel, garde d'honneur de Marie,
Ce qu'on entend par le Rosaire perpétuel.^ 96
Son établissement .......... 99
Son but actuel 106
Ses avantages 115
Son organisation moderne 120
Solution de quelques difficultés Ï24
Annales du Rosaire 127
Modèle des listes qu'organisent les chefs . . 131
lli* PARTIE*
Richesses du saint Rosaire 132
Premières richesses; Participation aux suffrage de l'ordre isa
TABLE ANALYTIQUE
Deuxièmes richesses : Indulgences 135
Celles qu'on gagne tous les jours 140
toutes les semaines 142
tous les mois • . ... 143
tous les ans 145
une fois pendant la vie. ... 155
à l'arti cle de la mort . . - . 4 56
IV e PARTIE.
Ce qu'était Marie, d'après saint Ambroise, et" ce que doivent être les associés du
saint Rosaire 159
Consécration à N.-D. du saint Rosaire . . . 161 Encore quelques avis, , , « • • • • • • • 165
Histoire d'un ^possédé délivré par le Rosaire. 167
Prières avant le Rosaire. > / -.173
Prières après le Rosaire. 176
Litanies Je la sainte Vierge 176
Cantiques du Rosaire. . . ♦ . 183
Exercices -pour la loniession 194
id. pour la Communion . 199
Méditation pour la sainte Messe 207
Vêpres du Dimanche. . . . « 228
Bénédiction du Rosaire. 238
Prière pour demander sa vocation ...... 244
A Marie Si 5
AVEC L'APPROBATION DE
Mgr LE CAIiDINAL DE BONALD.
La Couronne ds Marie commence sa troisième année; son succès \a toujours croissant, et ses annales ont «ejn porté <les fruits abondants.
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